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“Empress of Australia” passant devant le majestueux Château Frontenac, à 


Le paquebot 
t le St-Laurent pour la première fois sous les couleurs du Pacifique 


Québec, alors qu'il remont 


Canadien, Le navire, jaugeant 19,600 tonnes, est l’ancien ‘De Grasse” de la Cie Générale Trans- 
atlantique, acheté réc emme nt par les Canadian Pacific Steamships en remplacement de Empress 
of Canada au fut détruit par un incendie à Liverpool en janvier dernier. La nouvelle unité de la 
flotte transatlantique des C.P.S. accomplira un total de 11 voyages aller et retour, entre Liverpool 
et Montrés al, au cours de la présente saison de navigation sur le St-Laurent 


anadien) 


Photo 


Pacifique (  w 


M. Douglas Abbott 


Les violents discours ne favorisent 


pas le progrès du bilinguisme au pays 


OTTAW “à membres dejté cependant ne pas approuver! pendant de Chicoutimi, et M. A.- 
l'Opposition ont éclameé au ia on fasse de cela une question M obic rs député progres- 
Communes que tous les ct ues | politique siste conservateur de Gloucester, 
émis par le gouvernement Actuellement, le gouvernement | ont demandé que tous les chèques 
rédigés en frar et en anglai n'émet des chèques bilingues que | soient désormais émis dans les] 

Le ministre des Finances, l'hon. | pour la province de Québec. La | deux langues. 

M. Abbott, a dit s'attendre que | monnaie et les timbres sont émis! M. Gagnon a déclaré que la si- 
cela se fasse ‘‘dés que les circons- | dans les deux langues tuation actuelle constitue une ‘in- 
tances le permettront”. Il a ajou M P E. Gagnon, député indé- | justice” pour plus d'un million de 

ME LATE si mis r _— Canadiens de langue française. 

| Les Maritimes à elles seules comp- | 


tent plus de 300,000 Acadiens par- 
lant français. 


En faveur du bilinguisme 


Première audience générale 


du Pape depuis l'Année sainte Te | 
| plus en plus de Canadiens ap- 


| prendront les deux langues 


CITE DU VATICAN Pour! aux nombreux fonctionnaires ita-| à rte, À 
la première fois depuis l'Année | liens présents à l'audience ‘de ’ ae Le D er pbs ir ant 
sainte de 1950, une audience gé-| bien accomplir leur travail” et de fficielie € Dos pre sReUs 
nérale, à laquelle assistaient 15,-|ne “pas perdre inutilement de!° Si les Does de De 

»s, s'est déroulée dans | temps”. @i, 1€4 pes sm 
000 pannes + | p continuent, a dit M. Abbott, c'est 


la basilique vaticane, C'était éga- S'adressant à 4,000 fonetionnai- fps lA pétsütsion plis Qu ber 


me 


WINNIPEG, 22 MAI 1953 


La Hollande célèbre le centenaire 
du rétablissement de sa hiérarchie 


PARIS La Hollande! minua. La hiérarchie catholique 
| | manifesta hautemer it son esprit 
| fête, demain et dimanche, le! 4e résistance et le “Christopho- 

fut le journal des catholi- 


| centenaire du rétablissement [ros 


ques resistants 


de sa hiérarchie catholique. Augmentation du nombre 


Du point de vue religieux, de” catholiques 
MR Le problème religieux pose, 
c'est un des rares pays où toutefois, en Hollande, une ques- 


| ce et rudesse. 
| contre l'occupant espagnol, au 


tants des provinces du nord | 


| furent 


tion d'effectifs. Les protestants 


le ca- ! 
hollandais sont en majorité cal- 


depuis quatre siècles, 


tholicisme et le protestantis- | | vinistes, doués d'un sens trés 
me s'affrontent avec constan- | rude de l'existence, avec une 
tendance d'intransigeance vis-à- 


Lors de la lutte! sis des catholiques du sud. Au- 


jourd’ hui, _le _problème confes- 


| 


XVIème siecle, les protes-| 


‘résistants” 
restreint de | 


les pr rs 
alors qu'un nombre 


"mi 


ere PATRI 


Un principal d'école 


IL EST PLUS FACILE DE 
PAYER SELON NOTRE PLAN 


Av COw’”T ï Il 
vu con AR y | 


PRIX: SEPT CENTS 


en relation avec Île 
problème démographique. Les 
catholiques et les protestants 
sont à peu près a égalité. Le ca- 
tholicisme l'emporte dans cer- 
taines régions, le protestantisme 
dans d'autres, Aujourd'hui, le 
nombre des catholiques atteint 
38.5 p. 100 de la population con- 
tre 42 p. 100 aux protestants. | 
Dix-sept p. 100 de la population 
est agnostique. Le nombre des 
catholiques est e augmentation, 
non pas qu'il ait varié en pour- 
centage depuis cent ans, mais 
{Suite à la neuvième page) 


ionne]) est 


catholiques suivaient leur exem- | 
pile. La lutte pour l'indépendanee } énonce mpire AY 
dura 80 ans et il était naturel | 
que les protestants profitent da- | Le is * 
vantage de la victoire que les! WINNIPEG — Le principal d'u-| nes de milliers de Canadiens. ‘De- 
catholiques, Une certaine mé-!ne école de Winnipeg, qui est en | mandez-leur c« qu'est un citoyen 
fiance subsistait à l'égard des | même temps historien et écrivain, canadien, si le Canada paie des 
| Hollandais catholiques qui pro-|croit que le jour e l'Empire est | taxes à la inde-Bretagneé 
fessaient la même foi que l’oceu- | une chose tout À fait futile , | “Trop de gens ignorent ces cho 
pant espagnol. De ce fait, pen-| M. J. W. Chafe, 52 ans, princi-|ses, a dé ploré M Chafe, comme 
dant des siècles, les catholiques | pal de l'école Alexandra, et au-lil yen a trop qui ne savent pas 
ce Hollande connurent une situs me pruseurs “vres Œhetoi- | 2 à need re A à re des La duchesse de Norfolk joue le rôle de la reine Elizabeth 11, 
| amd humilisnte. La liberté ed. à de ET 8e s voa dr | été rec Char dg mé pe 1946. {lors d'une répétition des cérémonies du couronnement tenue en 
leur fut guëre avantageus®. L'E-| ac ue e de mpire au cours d u- | ê tabl n je I l'abbaye Westminster de Londres. Son époux, le duc de Norfolk, 
tat confisqua cathédrales et égli- ! ne allocution devant ses étudiants | ‘“Remerci Dieu chaque fois fervent catholique qui est comte-maréchal et majordome de l'An- 
ses. Il devint difficile d'entrete-| rassemblés pour célébrer le jour | que vous verrez quelqu'un qui n'a | ÿleterre, la suit de près. Il est en charge des cérémonies du couron- 
nir des séminaires et de mainte-| de l’Empire. M. Chafe a parlé pas l'impression qu'un Canadien | neme nt. (NC) 
nir des écoles, Jusqu'en 1795, les | plutôt du Canada. soit un Anglais, soit un Irlandais, | k AR 
manifestations extérieures du| Le jour de l'Empire est ‘“aussi|soit un Ecossais Un Canadien 
culte catholique furent malai-| démodé que les vélocipèdes et les | est une personne qui est née ici 
sées. À partir de 1830, les ca-} vertugadins”, a déclaré M. Chafel ou qui y a vécu ou encore qui a ARE Vana lens à iront 
tholiques retrouvèrent la liberté, | qui, avec la collaboration du Dr| demandé son admission comme 
et, en 1853, Pie IX rétablit la | À, R, M. Lower, de l'université | citoven.” 
| hiérarchie catholique, Les catho-| Queen's, a écrit “Canada, a Na- Le cas des Canadiens français comme aciers ro aux’ 
liques s'organiserent et reprirent | tion”, livre qui a été utilisé par L dle 'anadians dé Lan 
progressivement place dans la|les étudiants d'écoles supérieures] Au sujet des Canadiens de lan 
| cité. Ils n'avaient guère coutume | dans la plupart des provinces. M. | £u€ française, M. Chafe a deman- LONDRES -— Quatre Cana-|folk, sont: le lieutenant-colonel 
de participer à la vie adminis-| Chafe est aussi l’auteur de “Ca- | dé: CERTES quon puisse! diens ‘d'endurance remarqua-| H.-E.-C. Price, de Quebec, secrt 
trative, Les protestants, depuis! nada, Your Country”, et de | s'attendre à les Voir se JoInGre | bje” ont été nommés par le bu-|taire de l'état-major canadien 
longtemps, occupaient les postes | ‘Early Life in Canada” | de gaieté de coeur aux manifes- reau du comte-maréchal pour! M. Louis Couillard, d'Ottawa, 
élevés. Cependant, progressive-| Dans son discours aux étu-|tations de l'Empire britanni-| agir en qualité de placiers roy-| premier secrétaire à Canada 
[ment, les catholiques reprirent | diants, M. Chafe a déclaré que| 4€: Nou ne devons + etre! aux au couronnement de la rei-| House; M Robert Campbell 
{ pied, Lors de la dernière occupa: | le Canada est maintenant rendu des nationalistes aux conceptions ne, mande-t-on aujourd'hui, | Smith, de Vancouver, secrétaire 
tion allemande, l'opposition en-| à maturité et qu’il est une na-|©troites, mais est-ce que | histoi | Ces placiers royaux portent de | commercial, et M. G-G. Crean, 
tre catholiques et protestants di- - [tion . . ce qu'ignorent des dizai- | re ne prouve pas que l'interna-|betits bâtons en or marqués du | de Toronto, conseiller. 
tionalisme est basé sur un natio- chiffre de la reine et sont char-| À 4 k ; 
| nalisme sain?” | gés de placer les invités aux cé- Les placiers royaux seront 
Il a ajouté que les Canadiens | rémonies qui se dérouleront en convoqués bientôt pour prendre 
mi ions C a ue année n'éprouvent aucune fierté envers | l'abbaye de Westminster. part aux repetitions qui se de 
leur pays et qu'il est temps qu'ils | Les quatre Canadiens qui se roulent dans l'abbaye, M. L. B 
fassent preuve d’un tei sentiment. | voient confier ces fonctions de- Pearson, maintenant ministre des 
vront se lever de grand matin Affaires + et be digne Canada, 
en frais médicaux au Canada LT d Tab M de ent ne pates royaux a 
ils ne pourront s'asseoir qu'au couronnement. de AUUT, 
OTTAWA -— Dans le premier[ Le premier bulletin indique début de l'après-midi. C'est pré-| VATICAN — Le Vatican sera 
relevé national sur la santé ar |que: cisément pourquoi un haut fonc- | représenté au couronnement par 
tionnaire canadien a dit que ces |S. Exec. Mgr Fernando Cento, 


Canada, on révèle que les Cana 


1) Les paiements directs pour 
services, des médecins se sont 


lement la première fois que lelres représentant environ 1,000,000 | de testé: d ) L diens ont dépensé une somine Ce re 
Pape descendait à St-Pierre de-| d'hommes et de femmes employés en crabe hédues bill 98 616373800000 pour leur santé, au| élevés à $87,700,000 pour la pério- 
puis les cérémonies du consistoi- | dans les divers ministères et or- | vien Pi CL sean 4 D à cours d’une période de 12 mois, et| de de 12 mois. Cela représente 
re et sa récente maladie. Le Pa-|ganismes gouvernementaux, le Port dis 4 Pine ep é M ‘Abbot À qu'une grande partie de ce mon- | presque le double de ce qui a été 
pe, porté sur la sedia gestatoria, | Souverain Pontife a dit qu’ils doi-| de; d'u #3 Nbére ©|tant a défrayé les honoraires de | payé en frais d’hospitalisation. 
a été chaleureusement acclamé.| vent servir avec empressement| | cars de $ ‘fi nos À pire médecins. 2) Les services dentaires ont 
Sept fois de suite, il a accepté de |le publie et expédier prompte- | UE UT paris ads ver ct sé Seulem aibl arti «| coûté $32,900,000 — soit plus du 
troquer sa calotte blanche contre | ment leur travail. be rs ANA dar, Le at vga une faible partie des double des $14,100,000 consacrés 
d'autres que lui tendaient les fi-| Abstenez-vous de discussions | je e dr fee ja + RS rt ne n'ont pas eu| A, soin des yeux. 
dèles sur son passage | inutiles et gardez-vous de railler Fe ag PS +: PP REMISES EU Les dépenser de l'argent pour leur|" 3) Les dépenses pour des plans 
A l'audience assistaient notam-| l'Eglise et la religion. Era 0 y pi sg pendre de santé au cours de cette période! &dicaux à paiement préalable 
ment quatre mille fonctionnaires! Il a prononcé ces paroles alors | gt der RENTREE à ed op mi rè de _ Sa pret de ces der- se sont élevées à $88,400,000. 
italiens, et parmi les étrangers, des | que la Confédération générale du | À parler les deux angues. niers n'ont pas de plans de santé. 4) Seulement 621000 des 4. 
Hallandais, des Scandinaves, des | travail que dominent les commu- Le Canada est considéré com- Les premiers détails de l’enqué-| 555 000 urités familiales canadien- 
Allemands, des Autrichiens, des|nistes organise des grèves parmi! Me le prototype du pays bilin-|te, menée par les ministères fé-| "n’ont pas eu à effectuer de dé- 
Suisses et des Mexicain Îles divers groupes de fonctionnai- | EU€, a-t-il dit, et nous devons être déral et provinciaux de la Santé penses pour la santé, En tout, 
Le Pape a adressé la parole à res, grèves faisant partie d’un 7 de éral Si. 1e CORRE NoeI00E. on été publiés par | 2 641.000 ont souscrit à des plans 
la foule en six langues avant de | programme destiné, selon les di- [ne subsisterait Fc mes y nie aidé à org niser l'entrepris qui a| médicaux, 
donner la bénédiction apostoli-| rigeants de l'Action catholique, PT UE ES 1 Su 2° va, RATEIEr. SENRENSES LE Par unité familiale. l'Office en- 
que | a influencer les élections généra- | tend toute maisonnée normale, 
Le Saint Pi les du [ comprenant le mari, la femme et 


juin 


re A recommandé 


BERLIN Un groupe de jeu- 
nes communistes a occupé un 
foyer catholique d'enfants à Saa- 
row, en Brandebourg, à 25 milles 
environ au sud-est de Berlin. Ce 
foyer était dirigé par des soeurs 
qui donnaient des soins à 
trente enfants de deux à quatorze 
ans 


Dans les milieux catholiques 
bien informés, on précise que, lors 
de l'incident, la directrice et 5nze 


religieuses ont été accusées d'être 


Diminution du 


nombre des étudiants 


OTTAWA — Suivant les chif- 
fres provisoires publiés par le 
Bureau fédéral de la statistique, 

l'inscription aux universités et 
Les nouvelles du pays sont toujours reçues avec joie par les | collèges du Canada a diminue de 
marins et les soldats en service pour le compte des Nations unies | 579 ou de 1 p. 100, soit à 59,802 
en Corée. La photo nous montre le matelot de 2e classe Edouard | durant l'annee académique 1952- 
Miron, fils de M. et Mme Arthur Miron, de Winnipeg, et le caporal | 1953 en comparaison de 60,381 
suppléant Gerald Pariseau, de Québec, qui lisent La Tribune de | en 1951-1952. Environ 1,575 etu- 
Sherbrooke, au centre récréatif de l'Armée canadienne à Hiro,| diants anciens combattants qui 
Japon, Le matelot Miron etait parmi les marins du destroyer Cru-| bénéficient d'allocations du mi- 
sader qui furent les invitées des membres de l'Armée eanadienne, | nistère des Affaires des anciens 
entre deux récentes patrouilles au large de la Corée. | combattants poursuivaient enco- 

(Photo Defense nationale) re leurs études. 


— - Les rouges semparent 
d'un foyer catholique 


cent | 


| 
| 


les enfants, 


groupes familiaux. 

L'Office estime que les $373,- 
200,000 dépensés pour la santé — 
cela ne comprend pas les octrois 
des gouvernements signifient 
environ $82.10 par unité familiale. 


des ‘ennemis déclarés de l'édifi- 
cation du socialisme” 


Les jeunes communistes ont af- 


ou toute personne cé- | 
libataire vivant en dehors de ces 


“en-| nonce apostolique en Belgique, 
archevêque titulaire de Séleu- 
cie, assiste de Mgr Pierre Veuil- 
lot, prélat français attaché à la 
secrétairerie d'Etat. 


hommes doivent être d'une 
durance remarquable'’, 
Les Canadiens choisis par Ca- 
nada House et nommés par le | 
| comte- -maréchal, le duc _de _Nor- 


1 


Le Canada dépensera au moins 
$1,000,000 pour le couronnement 


qe rem ut MAR SAN 


OTTAWA Le couronne-| sera distribué aux écoliers cana- 
ment de la reine Elizabeth le} diens: $100,000, 
mois prochain coûtera au Ca-| Envoi d'un détachement et de 
{nada $1,000,090, sinon davan-| chevaux de la Gendarmerie qui 
| tage. ! participeront au défilé du cou- 


Voici les chiffres que le secré-| 
taire d'Etat, l'hon. M, Bradley, a 
| donne aux Communes en répon- 
! se à une question de M. Donald | 
Fleming, prog.-<ons. de Toronto-| Dépenses du ministère des Af 
Eglinton | faires extérieures: 525,000 
Décorations des édifices pu-| La décoration des édifices pu 
blics dans la capitale et ailleurs! blics dans tout le Canada releve 
au Canada: $243,500. | du ministère des Travaux pu- 
Envoi d'environ 800 militaires | blics; æ ajouté M, Bradley, 
canadiens (hommes et femmes) à 4%3 
Londres et participation de mili-| 


ronnement: $75,200 

Décorations et autres depenses 
[à la Maison canadienne à Lon 
dres: $14,000 


firmé qu'elles avaient maltraité De ces $82.10, $19.50 sont allés taires aux cérémonies qui auront|| On trouvera dans cette édition 
les enfants et puni sévèrement| aux plans de santé: $19.20 ayx lieu à Ottawa: $468,900. | les rubriques suivantes: 
ceux d'entre eux qui faisaient! médecins: $10.20 ont été consacrés | Dépenses de voyage de la dé- 
partie d'associations de ‘“Jeunes-| aux soins d'hôpital et $16 à des| | légation officielle du Canada, |! té pt PERARONS 4 
ses socialistes de FR remèdes prescrits ou non. | traitements et dépenses de bu-|!| hillet de l'illettré P1 
Is ont accusé également l'éta- Le reste a été réparti entre des |reau du secrétariat d’Etat:|| L'Actualité sportive Ps 
blissement d'avoir détourné des| services comme les soins dentai- | $67,970 ee ER. ct 
subventions de l'Etat. res, ophtalmiques et les appareils Frappe par l'Hôtel des Mon-|| La Vie de l'Esprit P.13 
Après l'occupation du foyer, les l'orthopédiques. M. J. W. Chafe |naies d’un médaillon spécial qui 
habitants de Saarow ont été in-|- # 
vités par des tracts à manifester 
contre les soeurs. <a : Post du la Chan on Fran Q se 
M. E. Préfontaine, = S ç ï 
candidat libéral G Ib 1t ti € 
dans Carillon à ra V e ourg reut LL par icipan S 
La candidature de l'hon. Ed- n P : : > p 
mond Préfontaine a été approu- GRAVELBOURG — Le 7e! Es le Là J ra Lambert, ! et d'une sympathie qui a tout pe R. P, Lambert, aux narticinants 
me pie à stunt ve 2 dar Bee AE ji je Te É : :.Ss.R., de Montréal. Nos lec-| suite captivé les participants, les| et à l'auditoire. De l'adjud,ca- 
art ina 9 pme + ap | festival de la chanson françai- | teurs le connaissent bien, quel-| professeurs et l'auditoire. | teur, il dit que sa compétence 
ie à St-Pierre se à Gravelbourg n'était pas | ques-uns pour l'avoir côtoyé pen- Séance d'ouverture musicale, son ardent patriotis- 
mercredi 20 mai ; SRE” déi 6 } on le festival, les autres, pour A la séance d'ouverture, le| me et sa sympathique attitude 
SE traragfl vu D PLEASE termine que deja on parlait | avoir lu sa biographie qui appa-| samedi 16 mai, à 2 h., en l'audi-| lui ont vit fait comprendre l'at- 
rien provincial * É v la’ parole | de l'organisation du prochain, | raissait dans ces colonnes la se-| torium du couvent de Jésus-Ma-| mosphère de notre milieu. Par- 
à une assemblée nt} ne À ur À t | 7 F nnn és “Hé cett maine dernière. Ajoutons, ce-!rie de Gravelbourg, sous la de-| lant ensuite de notre folklore, 
sais pu D gran vu 200 tant le succes remporte cette! bendant, que le R. P. Lambert | vise du festival “C’est notre doux | M. l'abbé Moquin a précisé qu'il 
duty SE aies + année a soulevé les enthou-} s'est révele un adjudicateur d'un | parler qui nous conserve fré-| est mieux apprécié des étrangers 
EE CE SE ROPRREN ET , ES oi RES | haut savoir musical, d’une pro-| res”, M. l'abbé Arthur Moquin,| que de nous-mêmes. Au festival 
-— |siasmes et suscite un renou- | fonde compréhension des pre-| curé de Gravelbourg, souhaita | d'Assiniboia, tenu il y a quelque 
j | veau M blèmes des groupes minoritairés! la plus cordiale bienvenue au (Suite à la onzieme page) 
Le 7e festival, qui eut lieu les 
16 et 17 mai à Gravelbourg, sous e 
| L_] A 
| les auspice s du comite paroissial D» © e OLLF" 
de l'A.C.F.C., a réuni tout près op €“ € oO nm ({KHL { } 
| de 300 participants répartis en e 


différents groupes. Y ont parti- 


célèbre son jubilé d'argent 


cipé: les couvents de Ponteix, de 
| Laflèche, de Willow-Bunch et de | 
| Gravelbourg, l'école rurale de} 
| Coderre, le collège catholique de par Madeleine Plouffe { de la Charité (Soeurs Grises) de | $9,000, les Anglais donnérent 
Gravelbourg, la chorale de la} 3 ve ge = Montréal de jeter des regards de! 5600, tandis que la Municipalité 
CJC de Gravelbourg, ainsi que | GRAVELBOURG Gra- satisfaction vers ce passe qui, le de Gravelbourg fournit $10,000, 
12 solistes. |velbourg ne compte plus les!27 juillet 1927, à la première, sous la présidence de M, Louis 
ns nuit pelletée de terre enlevée par M. Braconnier, maire, et la ville de 
N.D.L.R. — À notre grand |€Venements qui concourent 4 je curé Maillard et Soeur Des-  Gravelbourg, $5.000, sous la pre 
| regret, il nous est impossible | donner plus d'éclat à la vielpins, devait paraître plus ou sidéhce de sor aire, M. H 
| de faire paraitre les photos du | f Si Le “ds Moins incertain Coutu 
| festival qu'on nous a envoyées; |ITançaise QUI coule dans ses Car ce passé c'était pour Les spécifications n'étaient pas 
| en raison de leur imprécision, | veines. les religieuses d'alors l'avenir faites. Les difficultés surgirent 
aucune ne peut servir pour | , qui se dessinait n'a pas man-' concernant la question finan 
fins de photogravure. | Hier, c'étaient les fêtes mé- qué de jours sombres, de luttes cière. Mgr Marois aire gené 
eu y = DOM AR EN morables qui marquaient le pour survivre. ral du diocèse de Regir le 
11 faut bien remarquer que ce. J j La ville de Gravelbourg avait diocèse de Gravelbourg ctan 
festival de la chanson française | Jubilé d'argent sacerdotal dei .,4é gratuitement à l'hôpital le pas encore érigé à cette date 
|n'est pas le festival uniquement l'évêque vénére du diocese de terrain d'une valeur de $5,000. et le docteur Lavoie, délégues 
i de Gravelbourg, mais de toute la!,, : 1. Le comité de l'hôpital fut formé, par le comité de l'hôpital, parti- 
| région environnante, C'est sans  Gravelbourg, c'était encore le 333 demande du docteur Marcel rent de Graveibourg pour se ren- 
Le Conseil des Hôpitaux catholiques du Canada a tenu ces| section française de la Commission épiscopale pour les hôpitaux et | doute la réputation que Gravel- ! 7e festival de la chanson fran- Lavoie, président. Chaque mem- dre à Montréal 9 avril 1927 
jours derniers 5a reunion annuelle au Centre catholique d'Ottawa. | oeuvres d'assistance; M. l'abbe J. G. Fullerton, ex-président; 2eme | bourg s'est acquise d'être le cen- bre devait verser la somme d Le but de age était de 
Au terme des assises, les delegues se choisirent un nouvel AE. | rangée, mème ordre: la Rev. Sr Helen, de Barrhead, Alta. et la | tre culturel canadien-français de , Sa1S€ $300 et le montant servit à de- depo ' d { eur 
Sur cette pholio, on remarque, de gauche à droite, lère rangée | Rev. Sr St-Joseph, de Sorel, conseillères; la Rev. Sr Francoise-de- | la province qui lui vaut l'hon- Aujourd est à de frayer les dépenses en vue d'ob- requéte p o d el 
R. P, Henri Legare, O.M.I. d'Ottawa, administrateur du C.H.C c : | Chantal, de Sudbury, secrétaire; la Rev. Sr Honora, de Winnipeg, | neur d'être le siège du festival | l'hôpital de célébrer tenir des religieuses pour le rou lé ( ( les 
M. l'abbe Victorien Germain, de Québec, nouveau président; S. | 2ème vice présidente; la Rev. Mère Mann, de Montréal, lère vice: | de la chanson française dans la dans la jo ‘ innées d'exis- | vel hôpital en perspective. À « (0 G ] Û A 
Exe. Mgr Rosario Brodeur, evéèque d'Alexandria, president de la | présidente, et la Rev. Sr Joseph-Edmond, d'Ottawa, trésorière. region du sud tence, c'es! au tour des religieu- : seul les Canadiens franç cette foi on 
! (Photo Le Droit} L'adjudicateur de ce festival ! sés de la Communauté des Soeurs : souscrivirent la SOMME de Suite à ieuxieimé pagé 
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L'Hépital de Gravelbourg . 
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(Suite de la première page) | 


secède à leur demande. Le 26! 
juillet suivant, les Soeurs Des- 
pins et Duckett arrivaient à Gra- 
velbourg. 

L'hôp tal est alors placé sous 
le vocable de saint Joseph en re-| 
merciement de la faveur obtenue | 
à son Oratoire du Mont-Royal. | 

Ce fut le Père Gravel, coloni- | 
sateur et fondateur de la paroisse 
Ste-Philomène de Gravelbourg, | 
qui obtint, pour l'hôpital, le ter- 
rain du Canadien National. 

Le jour de l'anniversaire de 
naissance de la Vénérable Mère 
d'Youville, fondatrice des Soeurs 
Grises, le 15 octobre 1927, Soeur | 
Lapierre arrivait en pr de | 
première supérieure du nouvel 
hôpital, Elle avait comme aides | 
les Srs Elisée et Nault. Mgr 
Maillard, alors curé de la parois- 
se de Gravelbourg, leur offre le 
soubassement de l'église com- 
me logement et défraie pour elles 
mille et une dépenses. 

Premiers patients 

Le 24 octobre 1927, grand | 
émoi dans la petite ville de Gra- 
velbourg. Elle a le privilège de | 
recevoir la visite du délégué a- 
postolique, S. Exc. Mgr Andrea 
Cassulo. Le délégué ee id 
souffre de furoncles. Deux gar- 
des-malades de l'hôpital de Ré- 
gina ce La supé- 
rieure, infirmière elle aussi, rem- 
place les gardes-malades et ré- 
clame Son Excellence comme le 
premier patient de l'hôpital, 
quoique celui-ci ne fut pas enco- 
re ouvert à cette date. En retour- 
nant, le Délégué apostolique 
passe devant l'hôpital et dit aux 
religieuses: “Je bénis votre hôpi- 
tal, je vous bénis ainsi que votre 
oeuvre” 

Entre temps, l’on organise des 
quêtes, des thés, des rafles, au 
profit de l'hôpital. Le 11 avril 
1928, les Soeurs arrivent afin de 
s'installer avant l'ouverture. A 
l'ouverture, les infirmières licen- 
ciées sont au nombre de trois. 

Enfin, le 29 avril, durant l'oc-| 
lave du patroriage ‘de saint Jo-| 
seph, eut lieu l'ouverture officiel- 
le de l'hôpital de Gravelbourg. 
Mgr Marois, P.A., V.G. assisté 
du R. P. Wilfrid Piédalue, O.M.. 
du collège de Gravelbourg, bénit 
la maison. 

Le premier malade admis à 
L hôpital pour une jambe cassée, 

| à Eason, de Mazenod, n'a pas 
À d'éloges en faveur de Mgr 
Maillard d'avoir voulu un hôpital 
à Gravelbourg pour la ville et 
les districts environnants, et en 
faveur des religieuses pour leur 
bonté et leur compétence. 

Edifice et amenagements 

L'hôpital de Gravelbourg est 
un magnifique édifice solidement 
construit de briques, à l'épreuve 
du feu, et haut de quatre étages, 
ayant chacun onze pieds de hau- 
teur. C'est en 1929 que fut cons- 
truit le solarium des quatre éta- 
ges. L'on compte 55 lits à part | 
la pouponnière. Mais, éventuelle- 
ment, le gouvernement a l'inten- 
tion d'en diminuer le nombre, 
(Ce renseignement nous a été | 
fourni de bonne source.) 

Les appareils de l'hôpital 
Saint-Joseph sont des plus mo- 
dernes. En février 1944, l'hôpi- 
tal de Régina lui fit don d'une 
table de salle d'opération et le 
16 août 1946, la nouvelle machi- 
ne de Rayons 'X fut installée. Pour 
sa part, le gouvernement se char- 
gea d'installer la machine Photo 
Roentgen pour prendre les pla- 
ques des poumons, le 10 décem- 
bre 1947. En cette année encore, 
le nouveau plan d'hospitalisation 
fut mis en force. 

Encouragements et épreuves 

Les dames de Gravelbourg a- 
vaient toujours été d'un puissant 
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secours au bien-être de l' déni, 
mais il n'y avait pas d'association 
fondée spécialement pour elles. 
Le 29 avril 1933, l'on formait 
donc l'Association des er po 
Patronnesses. Cette Association 

eut, comme première présidente, 

| Mme Gallant, épouse de l'émni- | 
| nent juriste. Les Dames Patron-| 
nesses n'ont cessé depuis de sui- 
vre les traces de leurs ai- 
nées et d'apporter à l'hôpital leur 
précieux concours dans maintes | 
circonstances ainsi que leur inde-| 


fectible appui financier aussi | 
bien que moral. | 

La premiére récolte qui fut 
manquée à l'automne de 1929 | 


eut une dure répercussion sur | 
l'hôpital. Le nombre des malades 
diminua tellement que l'hôpital | 
dut fermer un étage. En 1941, 
un cyclone arracha une partie de 
la façade, y compris le porche 
d'entrée et nombre de vitres. Im- 
médiatement, une rafle fut orga-| 
nisée sous le patronage de S.| 
Exc. Mgr Guy, O.M.I., afin d'ai- 
der à defrayer les dépenses occa- 
sionnées par ce cyclone. 

Heureusement, le portrait n'est | 
pas toujours sombre. Graduelle- 
ment, le nombre des malades 
augmenta sensiblement pour en 
venir le 18 août 1936, à un re-| 
cord sans précédent: 18 admis- 
sions et 17 opérations le même 
jour. Et le 17 septembre 1937, 
le gouvernement augmenta a 
octroi. 

Visite du cardinal Villeneuve | 

Par deux fois, l'hôpital fut 
honoré da la visite du cardinal 
Villeneuve, O.M.I. En juin 1945, 
le cardinal eut la condescendance 
de se rendre visiter, pour la] 
deuxième fois, son premier 
champ d'apostolat après avoir 
assisté aux fêtes du centenaire 
de l'arrivée des Oblats à St-Bo- 
niface. Le 12 avril 1946, le pre- 
mier ministre de la province, 
l'honorable T. C. Douglas, ac- 
compagné du docteur A. Sony: | 
visita l'hôpital à 9 h. du soir. 

Les amis de l'hôpital Saint- 
Joseph de Gravelbourg TA 
heureux de s souvenir que 
premier bébé ne à l'hôpital tt 
la fille de M. et Mme Henri Bois-: 
joli, de Gravelbourg, née le ler 
mai 1928. Par contre, le premier 
garçon fut le fils de M. et Mme 
Honoré Beauchamp, de French 
ville, né peu de temps après, le 
5 mai 1928. Les premiers méde- 
cins de 1928 furent les docteurs 
M. Gravel, Marcel Lavoie et A. 
Soucy. 

Aujourd'hui, le docteur Rosa- 
rio Morin, médecin éminemment 
connu, en est le médecin en chef. 

Au 31 décembre 1952, l'hôpi- 
tal Saint-Joseph de Gravelbourg 
avait admis 25,000 malades. Chif- 
fre imposant et de bon augure 
pour l'avenir de l'hôpital. 

Impertance de l'hôpital 

L'importance capitale de pos- 
séder un hôpital catholique à 
Gravelbourg ne sera jamais trop 
appréciée. Depuis sa fondation, 
l'hôpital a enregistré à peu près 
cinquante conversions et retours 
à Dieu grâce à l'atmosphère ca- 
tholique qui y règne et qui y est 
alimentée par les religieuses et le 
chapelain. Le chapelain, à l'hô- 
pital, en tant que médecin des 
âmes, occupe un poste tout à fait 
privilégié. Et nous sommes heu- 
reux de rendre hommage aux 
prêtres de la paroisse et du col- 
lège de Gravelbourg qui ont vi- 
sité l'hôpital depuis sa fondation. 

Dans toutes ces réjouissances, 
il ne faudrait pas oublier deux 
noms qui symbolisent à la fois 
l'humilité et le devoir. Au tout 
début, messieurs Omer Pellerin 
et Rodolphe Mayrand de Gravel- 
bourg se présentèrent chez les re- 
ligieuses de l'hôpital pour de- 
mander de l'emploi. Les religieu- 
ses les acceptèrent. Aujourd'hui, 
ils y sont encore, ils y sont res- 
tés, fidèles, dans la tempête com- 
me dans le beau temps. C'est 
donc pour eux aussi un 25e anni- 
versaire ... 

Hommages aux religieuses 

Si l'hôpital de Gravelbourg est 
encore si fièrement debout, nous 
le devons certainement à ces 
filles de la Vénérable Mère 
d'Youville qui n’ont pas hésité 
un seul instant devant le devoir, 
et souvent, devant un devoir 
crucifiant. C'était des anges de 
la charité qui arrivaient à Gra- 
velbourg ce 26 juillet 1927, et 
qui se sont dépenses sans comp; 
ter, jusqu'à nos jours, au service 
des malades, des infirmes, des 
déshérités. Elles venaient sous le 
signe de la croix porter la cha- 
rité du Christ, et par ce signe, 
elles ont vaincu 

Le 25e anniversaire de fonda- 
tion de l'hôpital de Gravelbourg 
qui sera célébré le dimanche 31 
mai, est aussi l'anniversaire à 
plus d'un titre des Soeurs de la 
Charité de Montréal. Dans un 
prochain article, nous parlerons 
de cette grande communauté qui 
fait la gloire de notre pays et de 

sa fondatrice, la Vénérable Mère 
merite d'Youville. 
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RADIO SAINT-BONIFACE 


VENDREDI 


12-Waiter Farryon 
145-—LAa voix du Qué 
150—Jnterméde 
7155—-Nouvelles 
B00-Les succés en 
revue 
230-Carte blanche 
$00-Nouvelus 
915-—Les joyaux de la 
couronne 
9 2—Nouveautés 
dramatiques 
| 10 0— Nouvelles 
1005—L'Heure exquise 
1100— Nouvelles 
1125--Fin des émissions 


SAXEDI 


900-Tante Laucille 
9.15 Les plus beaux 
contes 
1005-Cercie des 
cordons bleus 
103%0—Potins ‘amiliers 
1105—A1l0, Manitoba 
1205-Cond. des routes 
1210—En vedette 
1230-Concert léger 
120-Sieste 
130-—Le réveil 
2.00— Promenade 
musicale 
430—Sur demande 
ciale 
500—Nouvelles 
515-L'Heure de 
l'immaculée 
5.2%0—Le coin de la Baie 
545—Studio 
5.55—Interméde 
600—Max. Désaulniers 
6.15—Nouvelles 
712%—Mag. des 
8.00— Nouvelles 
805--Colin MeDougail 
830— Trois de Québec 
900-Concert intime 
930—Veillée du 
samedi soir 
10.00 Nouvelles 
10.05—L'Heure 
1100 Nouvelles 


rural 


sports 


exquise 
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1105-—Fin des émissions | 


DIMANCHE 
9.56—-Ouverture in- 
formation 
10.00— Moment 
11.00—L'Heure 
dominicale 
15-—Tableaux d'opéra 
30—Jardins plantu- 
reux, jardins 
fleuris 
1145—Au clavier 
12.00—Refrains 
d'autrefois 
12.15—Radio-Journal 
12.20—Interméède 


musica] 


11 
11 


pour 
les malades 
1.30—L'orchestre 
sy Ag on 
ew-York 
4 0-Mhoss pop. 
5.00—Radio-Journel 


VENDREDI 


10.30—Bal continental 

715—Emissions prép. 
au couronnement 

7.30—Nouveautés 
dramatiques 


8.00—L'heure de la 
valse 

8.30—-Musique à 
programme 


SAMEDI 


6.05—Fantaisies 
700—Bonjour, 
le monde 
745—Musique pop. 
8.03—Le succès du jour 
808—Folklore enfantin 
8.15—Musique campa- 
narde 
9.30—Initiation à 
musique 
10.00—Le coin des jeunes 
10.30—La demi-heure de 
Willow-Bunch 
1100—Etude de 
“Polyeucte” 
1115—Blanc et noir 
100—En quête d'une 
réponse 
2.30—Fiesta 
3.00—Radio-Journal 
3.15—Notre français 
sur le vif 
3.30—Voici des 
chansonnettes 


400—Musique tzigane 

4.30—Aux rythmes du 
jazz 

5.00—Chansonnettes et 
variétés 

5.30—Le samedi des 
tout-petits 

7.00—Frélude à la soirée 

730—Trois de Québec 

8.00—Dans le bon vieux 
temps 

8.30—Mag. des sports 

9.00—Fin des émissions 


tou 


la 


DIMANCHE 


9.55—Ouveriure 
9.59—Signal-horaire 
10.00—Refrains d'autre- 
fois 
10.15—Radio-Journal 
10.30—Concert pop. 
11.30—Claves et Maracas 
12.00--Les chefs-d'oeuvre 
de la musique 
100—A communiquer 
200—Mélodies pop. 
3.00—Ra“io-Journal 
3.15—Fantaisie 


Du lundi ou remedi 
inchesivement 


655-DOuverture 
1 00—Radio-Journal 
715-—Prière du malin 
7-%—- Nouvelles 
735-Sans cérémonie 
8.00 Nouvelles 
805-Parade de la 
chanson française 
820-Sans cérémonie 
8.39—Information 
835-—Sans cérémonie 
(suite) 
9 00—Radio-Journal 
, prévisions 
915-—Mine 
d'information 
930—Charade Gold 
Standard 
945-Je vous ai tant 
aimé 
10.00—Nouveiles 
1005—Potins familiers 
10.15-—Casino Weston 
1025—Potins familiers 


et 


1045—Rendez-vous chez | 


Eaton 


1100— Information 

11.30—Radio Sacré-Coeur 
1145—Studio 

1200— Nouvelles locales 
12.05—Marches militaires 
12.30—Studio 
1.00—Nouvelles 
105-Cond. des routes 
115—Previsions 
125-Bulletin agricole 


130—Réveil rural 

200—A l'opéra 

230—Promenade 
musicale 


3.00—Nouvelles 
305—Ranch 1250 
315-Scott Fruit 


330—Ranch 1250 
400—Sur remande 
spéciale 
415-—Blanc et noir 
430—P'tit bout de chou 
445—Yvan l'Intrépide 


500—Radio-Journa) 
510-—Club des jeunes 


| 


| 


| 


5.30—Le coin de la Baie 


545—-Un homme et 
son péché 
600—Revue de 
l'actualité 
Nouvelles locales 
Nouv, sportives 
—_Variétés ‘53 
20 Nouv. locales 
social 


Kossire 
730—AE.C. 


5.05—Intermède 

5.15—Fantaisie 

5.39-Stimmen der 
Heimat 


Du lundi au samedi 
inclusivement 


5.55—Ouverture 
5.58—Horaire 
6.00—Radio-Journal 
6.05—Chansonnettes 
6.30—Le comptoir de 
disques 
7.00 Musique pop. 
7.15—Cabaret des ondes 
730—Prière du matin 
745—Je vous ai tant 
aimé 


8.00—Manchettes 
8.02—Bonjour | 
8.30—Passe-temps mus 
9.00— Nouvelles 
9.05—Mélodies et chans. 
9.30—La femme et son 
royaume 
10.00—Quelques valses 
10.15—Radio-Journal 
1030—Travaillons en 


musique 
1100—Au pays des 

Gauchos 
1115—Un quart d'heure 


avec . 
11.30—Le réveil rural 
12. uelques refrains 
12.15—Nouvelles 
12.30—Le mag. agricole 
1.00—Les horizons du 
swing 
115—Quoi de nouveau 
130—Requêtes et 
refrains 
2.00—Nos malades 
2.15—Radio S.-C 
2.30—L'art lyrique 
3.00—Nouvelles 
3.15—Fantzisie 
3.30—Une tasse de thé 
345—Un homme et son 
péché 
400—La revue de 
l'actualité 
415-—Touches d'ivoire 
430—Parade de la 
chansonnette 
5.00—Nouvelles 
5.15—Ivan l'Intrépide 
530—Le coin des tout- 


petits 
545—Poncert apéritif 
6.00—Carnet mondain 
6.06—Chron. sportive 


6.15—Nouvelles 
6.30—Musique en dinant 
6.45—L'heure du 
chapelet 
7.00—Radic-Journal 
900—Nouvelles et 
des émissions. 


fin 


6M-AEC 

645-Carnet social | 

6 $5— Nouvelles | 

7100-—L'harmonie de 
Radio-Canada 

120-Concert d'opéra 

500-—Théâtre canadien 

9.00—Radio-Journal 

915 _Chron. de France 

#10-Les petites 
symphonies 

10 00—Information 

1005—L'Heure exquise 

1100—Fin des émissions 
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145-—La voix du Qué. 
7150—Intermède 
1.55—Nouvelles 
8.00—Match-intercité 
830-—Tour de chant 
9 00—Radio-Journal 
9215—Notre français 
sur le vif 
930-Fête au village 
10 06— Nouvelles 
1005—L'Heure exquise 
1100— Nouvelles 
1105-—Fin des émissions 


MARDI 


145—La voix du Qué. 
7.50—Intermède 
7.55—Nouvelles 
800—Le couronnement 
8230—Revue des arts et 
des lettres 
9.00-—Radio-Journal 
9.15—Les affaires d'Etat 
930-Ce qu'ils disent 
1000— Nouvelles 
1005—L'Heure exquise 
1100— Nouvelles 
1105-—Fin des émissions 


MERCREDI 


7145—La voix du Qué. 
7.50—Jntermède 
7.55—Nouvelles 
8.00—Radio-Canada 
830—La chronique des 
Pasquiér 
9.00—Radio-Journal 
915--Le roman policier 
9.30—La chambre noire 
10.00—Nouvelles 
10.05—L'Heure exquise 
1100— Nouvelles 
11:05-—Fin des émissions 


JEUDI 


745—La voix du Qué. 
7.50—Intermède 
7.55—Nouvelles 
800—Théâtre de R.-C. 
8.30—Baptiste et 
Marianne 
9.00—Radio-Journal 
9.15—Dans la coulisse 
930—Baptiste et 
Marianne 
10.00--Nouvelles 
1005—L'Heure exquise 
11.00—Nouvelles 
1105—Fin des émissions 
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330—Les plus beaux 
disques 


430—Musique de 
chambre 


500—Harmonie de 
Radio-Canada 


5.30—Concert d'opéra 
600—Théâtre canadien 
7.00—Radio-Journal 


715-Orchestre d'A. 
Kostelanetz 


7.30—Les petites symp. 
800—Commentaire des 


nouvelles 
8.15—Nos plus belles 
chansons du 


terroir 
8.30—La fin du jour 
8.57—Radio-Journal 


9.00—Prév. et fin des 
émissions 


LUNDI 


12.00—Nos étudiants au 
micro 

715—Vieux airs des 
pays 

730—Album RCA 
Victor 

8.00—Musique expliquée 

8.30—Fête au village 


MARDI 


715—Les affaires de 
l'Etat 


7.30—Emissions prép. 
au couronnement 


800—Au café concert 
8.30—Ce qu'ils disent 


MERCREDI 


1.30— Voici des chans. 
7115—A votre sante 
130—Au gré de la 
fantaisie 
800—Les plus belles 
voix du monde 
815—Tour du monde 
en chansons 
8.30—Chansons d'hier 


JEUDI 


10.30—Rendez-vous à 
Assiniboia 

715—Vieux airs du pays 

71.30—Tziganes 

8.00—Les 10 succès de 
la semaine 

8.30—L'heure du 
concerto 


RADIO PRAIRIES-NORD 


VENDREDI 


4.30—De tout 
5.45—La bonne chanson 
6.30—La boite à 
chanson 
700—Amérique latine 
7.15—Bal musette 
7.30—Paris-Swing 
8.15—Couronnement 
8.30—Nouveautés 
dramatiques 
9.00—1'heure de la 
valse 
9.30—A la censcle 
10.00—La boîte aux 
chansons 
10.30—Carte blanche 


SAMEDI 


155—O Canada 
horaire 
8.00— Nouvelles 
8.10—Intermède 
8.15—Prière du matin 
8.:5—Bonjour, 
comp=triotes! 
9.00—Manchettes des 
nouvelles 
902—Initiation à 
musique 
9.30—Chansonnettes 
variété 
1000—Concert populaire 
10.30—Notes encycloped 


1100—Echos d'Hawaï 
11.15—Radio-Journal 
1125—Intermède 
1130—Le éveil rural 
1159—Horaire pm 


12.00— Musique à 3 temps 

12.15— Nouvelles 

1225—Rapport des 
routes 

1230—Pour agrementer 
votre diner 


1.00—Gerbe de chansons 
130—Un peu de tout 
230—Radio S.-C 
245— Act rrdéon 
3.0--Orchçonre Morton 
Could 
3.30—Bienvenue 
Saskatchewan 
430—Les dix sucres 
500—Noires et blanches 
530—Senores el senor. 
6.00—Horaire 
602—Nouv. sportives 
6.10—Intermède 
6.15—Ncuvelles 
625-Cormuriques 
630—Sérénade au 
crépuscule 
7.00—Radio-Journal 
705-—Saludos amigos 
7130—Soirée à Quebec 
8.00—Tout le monde en 
place 
8.30— Trois de Québec 
900—Musique moderne 
930—Magazine des 
sport: 
1000-Concert intime 
10.30—Proç. allemand 


la 


et | 


Du lundi au vendredi 
inclusivement 


(Heure avancée) 


755—O Canada 
horaire 
8.00—Nouvelles 
8.10—Intermède 
8.15—Priere du matin 


8.25—Bonjour, com- 
patriotes! 

845—Je vous ai tant 
aimé 


9.00—Manchettes des n 
9.02—Chantons 
gaiement 
9.30—Vie et fiction 
9.45—Artistes lyriques 
10.00—Au fil de l'heure 
10.30—A votre choix 


10.58—Signal horaire 
1100—Musique à trois 
temps 


11.15—Radio-Journal 
1125—Intermède 
11.30— Apéritif musical 
12.00—Etoile de la 
chansonnette 
12.30—Réveil rural 
100—Casino de CFNS 
1.30— Variété 
instrumentale 
200—Boul. parisiens 
2.30—Radio Sacré-Coeur 
245—Piano porulaire 
300—Aux malades 
3.30—Bienvenuer, 
Saskatchewan 
400—Radio-Journal 
4.10—Intermède 
415—Fantaisie 
445—Un homme et son 
péche 
500—Revue de 
l'actualite 
515—Orgue populaire 
530—Pour les bambins 
6.00—Horaire 
692—Nouv., sportives 
6.10—Intermède 
6.15—Nouvelles 
625—Communiqués 
8.00—Radio-Journa) 
1100— Nouvelles et preév. 
1105—Fin des émissions 


mme sec nenee 
DIMANCHE 


10.55—Ouverture 
1100—Musique d'hier 
11.15—Radio-Journal 
1130—Concert pop. 
1250—Claves et Maracas 
1.00—Chefs-d'oeuvre 

de la musique 
200—L'heure du thé 
300—Mélocies pop. 
400—Radio-Journal 
405—Intermède 
415—Fantaisie 
A30—Les plus 

disques 
5%—Musique 

chambre 


beaux 


ce 


6.00—Harmonie de 
Radio-Canada 
6.30—Pages d'opéras 
7.00—Théâtre canadien 
8.30—Petites symphon. 
9.00—Musique pour toi 
9.30—La fin du jour 
9.57—Radio-Journal 


LUNDI 


430—A votre santé 
545—La bonne chansor 
7.00—Père Paris 
715—Commentaires des 
nouvelles 
7130—Musique moderne 
815—La symphonie 
de Radio-Canada 
9.00—Au pays des 
Gitans 
9.30—Fête au village 


| 10.00— Match intercité 


10.30—Tour de chant 
(Talents de chez 
nous) 


MARDI 


430—Les collégiens 
545—Son des clairons 
7100—Quand j'parle 
tout seu 
115—Bal musette 
7130—Revue des arts 
815—Atfaires de l'Etat 
8.30--Couronnement 
9.00—Rythmes conti- 
nentaux 
930—Ce qu'ils disent 
10.00—Concert 
symphonique 


MERCREDI] 


4%—Dans la coulisse 
5.45—La bonne chanson 
630—Chronique des 
Pasquiers ° 
645—Commentaire des 
nouvelles 
100—Amérique latine 
7.15—Commentaire 
7130—Récital de chant 
815—Roman policier 
8.30—Orc. Boston Pops 
9uu—Les peuples et 
leurs chansons 
9.30—Valses 


10.00--Refrains de | 


France 
10 30—Récital 


630—Baptiste et Mar. 
7.00—Radio-Théâtre 
815—Musiciens can. 
830—Tzigane 
9.00—Orchestre d'André 
Kostelanetz 
930—Refrains de 
France 
10 04—Concerte 
10.30—Récital 


LIBERTE ET LE PATRIOTE 


nique de CKSB 


1250 Kilocycles 


Lundi dernier, nous Erésentions | dienne, le lundi 25 mai, à 
à CKSB la première d'une nou-| du soir 


Chro 


série d'émissions sous la] 
“Le port des Brurnes”. 


velle 
rubrique 
Georges Simenon, 
Commissaire Maigret, dont on 
peut entendre les aventures tous 
les lundis soir, à 8 h., est l'auteur 
de quelque 400 romans. 
Dans une interview qu'il 
cordait à la radio 
française, Georges 
Simenon révélait à 


au public qu'il ne 
lit presque jamais 
les romans des au- 
Ce sont les 
grands romanciers 
russes qui lui ont 
révélé les possibili- 
tés du roman poli- 
cier, notamment 
Dostoïevski. 11 a é- 
galement été influencé par Bal- 
zac, Dickens, de Foe, Gogo). 
“Le port des Brumes”, adapté 
par Robert Choquette, est mis en 
ondes par Bruno Paradis. 


tres. 


Vos programmes favoris... 


Paul Legendre et Roland Le- 
lièvre, le réalisateur et l’anima- 
teur de Fête au Village, nous 
invitent à les suivre à Caraquet, 
au Nouveau-Brunswick, où se 
tiendra la prochaine soirée cana- 


Chers lecteurs, 
tellement été submergé de travail 
la dernière fin de semaine avec 
le festival de la chanson française 
à Gravelbourg qu'il lui a été im- 
possible de déposer une seule 
nouvelle dans sa chronique. Il 
vous invite à lire le rapport dé- 
taillé du festival qui apparait dans 
une autre colonne du journal. 
Mais il tient cependant à vous 
dire que ce fut le plus beau festi- 
val de tous, le‘plus réconfortant 
au point de vue survivance et cul- 
ture. Votre poste a été heureux 
de pouvoir y prendre part active- 
ment parce qu 'il a été fondé dans 
ce but, c'est-à-dire seconder et 


Wolseley 
Naissance 
M. et Mme Paul Bonneville 
(née Blanche Dureault) sont les 


heureux parents d'un troisième 
fils. 


Va-et-vient 


M. Donat Dureault, de Cole- 
man, Alta, en route pour l'Onta- 
rio, visita les familles Eloi et Emi- 
le Tourigny. 

En fin de semaine l'on remar- 
quait, de Régina, Milles Laurina 
Noëls, Florence Bonneville et 
Lorraine Dureault ét M! Georges 
Dureault, tous chez leurs parents; 
M. et Mme A. Pow, de Régina, 
chez M. et Mme Noël Laverdière; 
M. Paul Arseneault et Mlle Yo- 
lande Chabot, de Régina, chez M. 
et Mme Emile Tourigny. 

M. et Mme Emile Souchotte 
et famille passèrent quelques 
jours à Melville et Grayson. 

M. et Mme Léo Dureault visi- 
tèrent Mme Boutin, de St-Hubert, 

Mme Aurèle Legrand et Geor- 
gette, de Qu'Appelle, étaient en 
visite chez M. et Mme Eloi Touri- 
gny. 

Mme E. Cyr, de Detroit, Mich, 
qui est en visite chez ses beaux- 
frères et soeurs de Woilseley, alla 
aussi visiter son autre soeur, Mme 
L. Melançon, de Broadview. 

M. et Mme Jos. Joubert et fa- 
mille, de Montmartre, étaient les 
hôtes de M. et Mme Emile Touri- 
gny, dimanche dernier. 

M. et Mme A. Pitre et Adéline 
visitèrent la famille A. Roy, de 
Montmartre, dimanche. 

Le dimanche 17 mai, après la 
grand-messe, il y eut l'assemblée 
annuelle du comité du cimetière, 
L'élection du nouvel exécutif don- 
na les résultats suivants: M. Albey 
Dureault, présidents M. Emile 
Tourigny, vice-président, et M. 
Steve Cieckieciwz, secrétaire. On 
continuera à travailler à l’embel- 
lissement du cimetière et de l'a- 
grandir. 


Dumas 
Va-et-vient 


M. et Mme Emile Baudu et 
leur fille, Alice, de Kipling, M. 
et Mme Robert Jacques et leurs 
enfants rendirent visite à M. et 
Mme André Baudu, de Vandura. 


Mme Alex. Boulet, sa fille, Thé- 
rèse, et ses fils, Roland, d’Alida, 
et Norman, de Montmartre, Mlles 
Angéline Boutin et Lucille Bilo- 
deau et ses soeurs, Mmes Arthur 
Filteau, de Winnipeg, et O. Thé- 
riault, de Mutrie, se rendirent à 
Storthoaks et visitèrent leurs pa- 
rents et grands-parents, M. et 
Mme Léonidas Martin. Mme J.-H. 
Filteau les accompagnait et vi- 
sita ses enfants et petits-enfants. 
M. Paul Schmidt conduisait l’auto. 

M. Roméo Bessette, de Winni- 
peg, est de retour dans notre 
paroisse. 


Naissance 


M. et Mme W. Brace (née Jo- 
séphine Schmidt) sont heureux de 
faire part à leurs parents et amis 
de la naissance d’une fille, Bran- 
da Ellen, née le 10 mai à | 
de Wawota. 


VOLCANO 


LIMITEE 
Montréal — St-Hyacinthe 


W. Girouard 
gérant général 
Foycrs mécaniques 
Bouilloires - Fournaises 
Réchauds Chaudronnerie 


Daoust Electric Co. 
202, ave Provencher, St-Bonitace 
Représentants locaux 


9 h. 30 


Au Théâtre de Radio-Canada, | 


|le jeudi 28 mai, de 8 h. à 9 h. du 


le créateur du! soir, 


ac-! 


ses interlocuteurs et | 


votre poste a! 


| 


A EEE ob tes de 8 PRO RE re Men SE nog à ARR UE 


Bruno Paradis présentera 
une oeuvre de Lucien Descaves: 
“Le Coeur ébloui”. Cette pièce, 
créée à Paris il y a quelques an- 
nées, obtint un très vif succès. 
Au lendemain de la première, les 
plus grands critiques parisiens 
d'alors ne tarissaient pas d'élo- 
ges pour son auteur. 
Concert d'opéras 

Fadiou Shehadi, baryton d'o- 
rigine libanaise, qui habite main- 
tenant Montréal, sera le soliste 
au prochain concert d'opéras, di- 
manche, à 7 h. 30 du soir, au ré- 
seau français de Radio-Canada. 
Un choeur mixte participera à 
l'émission qui sera sous la direc- 
tion musicale de Jean Deslau- 
riers. Le programme comprendra 
le choeur d'ouverture et l'air d'A- 
fio de Cavalleria Rusticana de 
Mascagni:; l'air Eri tu che mac- 
chiavi genie du Bal Mas- 
qué de Verdi, ainsi que la musi- 
que de Ballet de Faust de Gou- 
nod. 

Vacances 
La période des vacances est dé- 


|jà commencée à CKSB et Mile 


Madeleine Painchaud, du service 
de continuité commerciale, nous 


quittait pour Montréal au début | 


de la semaine. 


Chronique de CFRG 


1230 Kilocycles 


promouvoir toutes les phases de 
notre vie française 
Ilvaeu quelques changements 


à l'horaire: veuillez en prendre 
tonnaissance dans l'horaire pu- 
blié ci-joint. 


La semaine prochaine, nous au- 
rons beaucornip plus de nouvelles. 


Baccalauréat aux 
diplômés de 


l'Académie de Québec 


QUEBEC — L'université Laval 
étudie actuellement la proposi- 
tion d'accorder le titre de bache- 
liers aux diplômés de l’Académie 
de Québec, Cette décision consti- 
tuerait un changement important 
dans le système d'enseignement 
per de la province de Qué- 

ec 

C'est ce qu'a annoncé le R. F. 
Arsène, directeur de l'Académie, 
au cours d'une entrevue que le 
premier ministre Duplessis a ac- 
cordée aux anciens de cette ins- 
titution, qui célébrera son 90ème 
anniversaire le 24 mai prochain. 

M. Duplessis a déclaré que la 
question d° accorder des baccalau- 
réats aux gradués des écoles de 
langue française non considérées 
comme collèges classiques relève 
des autorités universitaires, qui 
seules peuvent décider de la ma- 
tière. 

Une décision favorable permet- 
trait aux diplômés de l'Académie 
d'entrer directement à n'importe 
+2 VO faculté de l'université La- 
va 

Une grande controverse sur la 


question règne depuis plusieurs | 416, rue Main 


années entre les éducateurs de 


la provinre 


Maintenez le Manitoba 


FORT 


SYNTONISEZ! 


Ne manquez pas d'écouter ces 
importantes émissions qui trai- 
tent de FAITS (non seulement 
de promesses) que vous devriez 
connaître au sujet de l'adminis- 
tration Campbell — 
25 MAI Heure solaire 
CKY, Winnipeg 8h. 55 p.m. 
CKX, Brandon 6h. 30 p.m. 
CKDM, Dauphin …. 6 h. 05 p.m. 


26 MAI 
CKRC, Winnipeg .… 8h. 25 p.m. 
CKX, Brandon 11h. 10 am. 
CKDM, Dauphin .…..10 h. 55 a.m. 
27 MAI 
CKSB, St-Boniface 6 h. 30 p.m. 
CKX, Brandon . 9h. p.m. 
CKDM, Dauphin 6 h. 05 p.m. 
28 MAI 
CKY, Winnipeg 8h. 35 p.m. 
CKX, Brandon 8h. p.m. 
CKDM, Dauphin 6 h. 05 p.m. 
29 MAI 
CKY, Winnipeg 8h. 55 pm. 
CKX, Brandon 10 h. 30 p.m. 
CKDM, Dauphin 6h. 05 p.m. 
30 MAI 
CKRC, Winnipeg 3h. 55 p.m. 


(Découpez ceci pour références) 


Votez libéral-progressiste 


Remettez le gouv. 


CAMPBELL 


au pouvoir 


Publié par l'Association 
libérale- EE —————_—— 


Chro 


te durant l'été 
programmes de soutien 
tâchera d'en diffuser le plus pos- 
sible. Dès cette semaine, 


raire: “la chronique des Pas- 
quiers'”, qui sera désormais dif- 
fusée le mercredi soir à 6 h. 30, 
heure avancée. En conséquence, 
le commentaire de Ml: Plouffe | 
sera présenté à 7 h. 15 le même 
soir. Nous pourrons ainsi vous 
offrir la dramatisation des cé- 
lèbres romans de Georges Duha- 
mel, 
français contemporains. Veuillez | 
être aux écoutes pour cette emis- | 
sion le mercredi soir à 6 h. 30. 
Changement d'heure 


1170 Kilocycles 
Comme Radio-Canada presen-, mieux 


CFNS 1 


nous en | haitons 
ajouterons un autre à notre ho-! auprès de sa famille e 


um des meilleurs écrivains! de hockey, 


Winnipeg 

. e r 
PAGE TROIS 
metique et des E 
ronique de CF: 
la Chambre des 
Londres des paro: 
\ connus, Je be 2 en nr 
d'intéressants | est parti en vacances! Chef actuel de 
s'est rendu à MonL'lement Attlee, 
meure sa famille. Nôyme qu'il y a 

- vil 
d'excellentes 

d élements qui 


gens avec qui il a toiun reglement 


avant de 
il y a un an 


Radio-hockey 


jee lançons un sppel al. On 
auditeurs au sujet u 

| hockey Imperial Oil. Si vo" 
sirez la diffusion de ces jo” 
veuillez nous fur 

parvenir vos ‘ettres sans retäne 
afin que nous puissions prouve, 

|à ce commenditaire, lors u'arri” 
| vera le temps de signer le con- 


meure 
l'Ouest, 


vertsnnages desi- 
de contre la 
n contre le 


est 
qui 


resident 


Mc- 
un 


» 


ane 


A partir du lundi 25 mai, nous | trat, que nos auditeurs sont , rêts Je 
ferons un changement à notre |à écouter l'émission. 


horaire de la matinée. A onze 
heures, nous diffuserons ‘‘’Musi-} 
que à trois temps” et, à midi, 
l'émission ‘Une étoile de la 
chansonnette”, pour permettre 
aux gens d'avoir plus ce chan- 
sons françaises sur l'heure des 
repas. 
Vacances 


Un de nos annonceurs les 


Souhaits 


A l'occasion du 40e anniv-r- 
saire de La Liberté et le Patrio- 
te, nous souhaitons à la direc- 
tion et au personnel de notre 
journal de langue française d'al- 
ler de succès en succès our l'a- 
vancement de la culture catholi- 
que et française dans l'Ouest. 


| 
| 


you cAN 8E SURE...IF ITS 


Léon-H. Bénard, C.R., Dr A.-G.  Dandenault 


AVOCAT et NOTAIRE 


Edifice Banque Canadienne Nationale | 


431, rue Main Winnipeg, Man. | 
TELEPHONE 92-7348 | 


Monnin, Grafton, 
Deniset & Dowhan 
AVOCATS et NOTAIRES 


Chambre 4 
Edifice Banque Canadienne Nationale 
431, rue Main Winnipeg, Man. 
TELEPHONE 92-7348 


Régnier & Magera 


AVOCATS et NOTAIRES 
Pratique générale du droit 


216, EDIFICE MciNTYRE 
Téléphone 92-3924 


Clifford W. Brock 
CR., M.A., LL.B. 
AVOCAT - PROCUREUR 


Avocat de la ville de St-Boniface 
Aviseur légal pour le “Trade and 
Labor Council” de Winnipeg 


648-650 édifice Somerset, Winnipeg 


Téléphone 92-8820 


| 


M.D., F.A.C.S. 
| Chirurgie - Moladies des femmes 
| Téléphone: rés. — 20-1265 


Dr Jean Stolar 


Maladies internes 
Téléphone: rés. — 93-5022 


| 415, édifice Medical Arts, Winnipes 
TELEPHONE 92-8648 


Dr E.-T. Etsell 


MEDECIN-CHIRURGIEN 
MEDECINE GENERALE 
Soins spéciaux — Maladies des reins 
Heures de bureau: 3% h. À 6 h. p.m. 
ou sur rendez-vous 


502, édifice Medical Arts 
Tél.: Bureau: 92-4843 Rés.: 4-4583 


Si l'on ne répond pas, a pois” le 
“Doctor's Registry’: +. 


Dr E.-J. Jarjour 
CHIRURGIEN-DENTISTE 


702, édifice Great Western 
356, rue Main Tél.: 92-4955 


Dr A.-C. Laurin 


DENTISTE 


141, avenue Provencher 


138, avenue Provencher St-Boniface | St-Boniface — Téléphone 20-2850 


Chapman & Trudel 
AVOCATS ET NOTAIRES 


Daryl R. Chapman, B.A. LL.B, 
Robert-E. Trudel, LL.B. 
412, EDIFICE PARIS 
Portage et Garry Winnipeg, Man. 
Téléphone 92-4666 


Joseph-N. Landry, B.A. 


Avocat, Avoué et Notaire 


302, édifice Melntyre 
Winnipeg 


Téléphones: 
: 92-7125 Rés.: 


Cardy: Wright 
& Cardin 


procureurs 


42-0303 


Avocats, 
703, édifice Paris, Winnipeg 
berne: 92-3724 


noiaires, 


Greenberg & Arp in 


AVOCATS et Se $ 
Solomon GREENBERG, LL.B. 
Maurice-J. ARPIN, BA, LL.B. 


203-4, édifice Confederation Life 
457, rue Main, Winnipeg 


Téléphones: 92-6516 - 7 


Excursion 
de vacance 
EN 
BELGIQUE — FRANCE 


HOLLANDE — ITALIE 
SUISSE 


56 jours, dont 41 en Europe 


Départ de Montréal sur 
le ms Ryndam'': 


le 20 
retour sur le ‘’SS 


juin; 
le 15 août 


Atlantic’: 


Pour tous renseignements 
s'adresser à 


Henri 
d'Eschambault 
Limitée 


136, avenue Provencher 
St-Boniface 


Téléphones: 20-1137 38 


| Dr G.-M. LaFlèche 


MEDECIN-CHIRURGIE ! 
720, rue Sherbrook 
Téléphone 74-2170 


Dr P.-E. LaFlèche 
DENTISTE 
Téléphone 92-5064 
906, éditice sbéek Winnipes 


Dr G. Létienne 
MALADIES DES YEUX 
EXAMEN DE LA VUE 
Tél.: Rés. 20-1039 - Bur. 93-4369 
414, édifice Somerset, Winnipeg 


Téléphones: 
Bureau: 20-1927 Rés. 20-1784 


Dr G. Normandeau 
MEDECIN-CHIRURGIEN 


Dr Roy G. Spink 
DENTISTE 
155, ave Provencher 


CLINIQUE ST-BONIFACE 
Dr R.-A. Jacques 


(Tel.: résidence — 20-1364) 


Dr J.-M. Huot 


(Tél.: résidence — 20-1701) 


Dr C. Lavoie 


(Tél: résidence — 72-1380) 


Dr W. N. P. Albi 


(Tél: résidence 53-5717) 


Dr A.-E. Bourgeois 
DENTISTE 
Centre Médical 343, rue Toché 


Médecine générale - chirurgie 
gynécologie - obstétrique et 
malodie des poumons 


Heures de consultation: 1 h. 30 à 
6 h. p.m.; le samedi: 11 h. à midi 


Téléphone 20- 4828 


St-Boniface 


Dr Henri Guyot 


Médecine - Chirurgie 


Obstétrique et Gynécologie 


Spécialité: 
Maternités et maladies des femmes 


580, rue Aulneau - Sr-Boniface, Man, 
Téléphone 20-1696 


Dr J.-J.-A. Bourgouin 


Maladies Rectales et des Voies 
Génito-Urinaires 


Tél.: Résidence 4-4370 — Bureau 92-8941 
301, édifice Medical Arts, Winnipeg 


Heures de bureau: 2 h. à $ h. p.m. 
sur entente 


NHorthland Fuel 


NORTHLAND COAL & ICE CO. LTD. 


“Depuis 25 ans eu service des maisons privées et 


F. BOISSELLE 
Fm ge ÿ pour 
St-Boniface et Norwood 
Telephone: "201 793 


Charbon et ‘Coke 

Pour les clients avisés 
Chorbon pe foyer outomatique, 
$11.05 la tonne et plus 


des industries’ 


Bureau et dépôt de charbont 
Pembine et Worsaw, 
Winnipes 


Téléphone: 425 921 


“La question des vocations tardives est à | 
l'ordre du jour et réclame plus que jamais 
la vive sollicitude de ceux préoccupent 
la gloire de Dieu, l'avenir de l'Eglise et le 
salut des âmes.” 

Voila comment s'expriment Son Eminen- 
ce le Cardinal Paul-Emile Léger et leurs | 
Excellences les Evéques de la province ecclé- 
siastique de Montréal dans une lettre pasto- 
rale qu'Elles viennent de publier sur le re- 
crutement des vocations de jeunes gens et 
d'adultes, dites vocations tardives. C'est la 
première fois dans l'histoire de l'Eglise qu'un 
document du genre aborde avec autant d'au- 
torité le problème si important de l'apport 
des adultes au ministère sacerdotal. Cette 
initiative si opportune canalise en quelque 
sorte les multiples efforts déployés en vue 
de parer à la pénurie de prêtres qui angoisse | 
l'Eglise, Désormais avec une facilité accrue, 
le sublime état du sacerdoce est accessible | 
à ces ouvriers de la sixième, de la neuvième 
et de la onzième heure qui désirent répondre 
à l'appel du Maitre. 

Dans leur exposé, nos pasteurs ont envi- 
sagé le problème sous ses divers aspects. 
Après avoir défini ‘’ce que l'on entend par 
vocation tardive’, ils rappéilent à grands 
traits l'histoire des vocations d'adultes à tra- 
vers les âges pour aboutir aux réalisations 
actuelles dans notre pays: le Séminaire du | 
Sacré-Coeur à Saint-Victor-de-Tring et le 
Séminaire des Saints-Apôtres, a la Côte 
Sainte-Catherine, près Laprairie. Ils indi- 
quent, en guise de conclusion. les devoirs 
qui incombent à tous dans le recrutement 
et la formation de ces candidats au sacerdoce 

Les éclaircissements apportés à la défini- 
tion du terme “vocation tardive” marquent 
une belle compréhension de la question en 
cours. “En raison de leur origine, ou de leur 
développement, ces vocations tardives peu- | 
vent se diviser en deux catégories: les voca- | 
tions simplement retardées et les vocations | 
tardives proprement dites.” Il est en effet | 
de ces jeunes gens qui songent au sacerdoce 
depuis leur tendre enfance. Des difficultés 
de tous genres: manque de ressource ou 
d'institution pour les recevoir, obligation de 
venir en aide à des parents nécessiteux, ont 
“retardé” la réalisation de leur projet. Les | 
circonstances ayant changé, ces appelés de 
la première heure se livrent avec empresse- 
ment au labeur des études. Quant aux voca- 
tions tardives proprement dites, “il convient 
là aussi de considérer deux catégories dis- | 
tinctes: les intellectuels et les ouvriers.” Les | 
premiers ont déjà terminé leurs études secon- 
daires ou universitaires tandis que les se- 
conds envisagent soit d'entreprendre, soit de 
continuer leurs études secondaires dans des 
institutions spécialisées qui les prépareront 
pour la théologie. Toutefois, ainsi que le di- 
sait Sa Sainteté le Pape Pie XII le 31 janvier | 
1932: “Il est certain que de quelque façon et 
à quelque heure du jour que le Seigneur 
envoie des ouvriers à sa vigne, la vocation | 
est toujours divine... ” | 

On serait peut-être porté à croire que le 
phénomène des vocations de jeunes gens et 
d'adultes soit nouveau dans l'Eglise. Tel n'est 
pourtant pas le cas. Le divin Maitre Lui- 
mème ‘‘a choisi pour convertir le monde des 
hommes qui étaient occupés à un métier et 
dont plusieurs sans doute étaient engagés 
dans les liens du mariage.” Les Apôtres fu- | 
rent donc de véritables vocations tardives. 
A leur suite, toute une phalange de saints | 
entrèrent dans les ordres à un âge plutôt 
avance, S. Ignace de Loyola commença ses 
études à 33 ans, S. Camille de Lellis à 32 ans. 
Le document mentionne aussi les noms illus- | 
tres de S. Jean Capistran, de 5. Paul de la | 
Croix, de S. Alphonse de Liguori, de S. Jean- 
Marie Vianney. | 

N'est-il pas réconfortant pour nous de | 
constater que le Canada montre de magnifi- | 
ques réalisations en ce domaine. “Il serait 
injuste de ne pas souligner l'énorme apport 
des vocations tardives authentiques au sein ! 
de notre Eglise canadienne.” A l'exemple 
d'autres pays, nous avons chez nous des insti- | 
tutions qui s'occupent de conduire à l'autel | 
nombre de jeunes gens et d'adultes. “Il nous 
fait plaisir de souligner que le Canada fran-:| 
cais fut un des tout premiers à entrer dans 
ce mouvement si hautement inspiré.” On 
sait que le Séminaire de St-Victor-de-Tring 
fonde par le Chanoine J.-A. Bernier, de véné- 
rée mémoire, a fourni plus de 400 prêtres, | 
à l'Eglise en 50 ans d’existence à peine. En | 
septembre 1946, débutait à Montréal-Nord | 
une oeuvre du genre. Le R. P. Eusèbe-M. | 


Monsieur le directeur, 


TRIBUNE LIBRE 


où vous-même avez besoin e 


Collège Apostolique S.-Pascal-Baylon qui, 
l'an passé, déménageait dans de nouveaux 
locaux, à la Côte Ste-Catherine de Laprairie 
et prenait le nom &e Séminaire des Saints- 
Apôtres. Cette institution donne actuelle- 
ment le cours classique à 150 jeunes gens de 
17 ans et plus. Ici Son Eminence le Cardinal 
et leurs Excellences les Evêques montrent 
leur satisfaction pour le travail fructueux 
qui s'y accomplit. 

Oeuvre unique er son genre dans la pro- 
vince ecclésiastique de Montréal, elle semble 


déjà justifier les plus grandes espérances. | 


Voilà pourquoi Nous avons décidé de pro- 
mouvoir, dans toute la mesure de Nos 
moyens, une initiative aussi apostolique et 
qui vient répondre avec tant d'opportunité 
à Notre principale préoccupation d'évêques | 
et de pasteurs, celle du recrutement sacer- | 
dotal.” | 

Si l'Eglise se penche avec sollicitude sur | 
les vocations tardives, elle exige par contre | 
de ses candidats au sacerdoce un ensemble 
d'aptitudes et de qualités qui répondront de | 
leur zèle futur et de leur persévérance. En ! 
plus du nombre qui a son importance, elle; 
désire des prêtres qui, selon l'expression de 
Sa Sainteté Pie XII, soient doués d'une ‘‘cul- 
ture scientifique et littéraire” qui “ne le doit 
céder en rien à celle des laïques qui suivent 
les mêmes études.” Afin d'inculquer cette 
formation intellectuelle si nécessaire qui sera | 
couronnée d'une solide formation morale, il | 
faut un personnel éminemment qualifié et | 
connaissant à fond les rouages d'une telle or- | 
ganisation, Dans ve but, une nouvelle famille | 
religieuse s'organise présentement sous les 
regards de Son Eminence le Cardinal-Arche- 
véque de Montréal et de Son Excellence Mgr 
l'Evêque de S.-Jean. La Société des Saints- 
Apôtres s'occuperä tout particulièrement 
de la fondation et de la direction de maisons 
d'éducation pour les vocations tardives sa- 
cerdotales, 

Cette catégorie de vocations sacerdotales 
montre des aptitudes qui attirent l'attention 
de nos pasteurs. ‘Ces jeunes gens de 20 ans 
et plus sont moins effrayés que les plus jeu- 
nes par une vie rude et austère, et souvent, 
la pensée de la lutte à affronter et des dan- 


| 
| 
| 
| 
| 
| 


gers à courir, loin de les éloigner du sanctuai- | 


Ne nous appartient-il pas à tous, prétres, | 


religieux et laïques, d'apporter une collabo- 
ration active à la culture des vocations tar- 
dives. Par leurs prières et leurs aumônes, les 
fidèles sont tout spécialement invités à faire 


leur part pour la formation des futurs pré-| 


tres. “Le Séminaire des Saints-Apôtres, qui 
entend se mettre au service de la Province 
tout entière et même de l'Eglise universelle, 
compte puissamment sur un grand nombre 
de bienfaiteurs magnanimes.” Dans le passé, 
cette aide généreuse et efficace ne lui a pas 
été refusée. N'est-il pas étonnant entre au- 
tres et n'est-ce pas là un fait unique chez 
nous, que cette oeuvre se soit édifiée unique- 
ment sans publicite ni l’aide de souscription 
publique? Le Chanoine Thellier de Ponche- 
ville avait bien raison de dire lors de son pas- 
sage au Collège ÂApostolique S.-Pascal- 
Baylon: “C'est a coups de miracies qu'une 
oeuvre entièrement dénuée de ressources 
dans son berceau a pu naître et grandir; un 
nouveau miracle de la charité chrétienne lui 
permettra de prendre enfin son essor.” 
* Li * 


Cette lettre pastorale est en quelque 
sorte le couronnement d'efforts ardus et 
patients. Elle constitue une approbation ma- 
nifeste des travaux accomplis en même 
temps qu'un encouragement à aller : 


l'avant toujours dans la plus stricte obeis- 
sance aux directives de l'Eglise et de Nos 
Seigneurs les Evêques. Nous avons le ferme 
espoir que le Séminaire des Saints-Apôtres 
et les institutions séminaires sauront donner 
à l'Eglise de nombreux et saints prêtres. 
C'est avec le plus vif intérêt que nous sui- 
vons les développements de cette Oeuvre qui 
s'avère déjà si utile et si prometteuse. 


françaises. Aussi, c'est une phra- 


Les vocations tardives 


Ménard, O.F.M., jeta alors les fondations du! 


1 


| 


1! 
1 


| 


A quand les élections fédérales? 


Billet du vendredi 


Il faut lire les pastiches 


de Jean 


; . 5 | 
re, les attire et provoque leur zèle.” Nous] 


pourrions rapprocher de ce texte les paroles | 
si autorisées de Sa Sainteté le Pape Pie XII 
dans son exhortation Menti Nostrae du 23 
septembre 1950. “Même s'ils n'arrivent que 
tardivement au sacerdoce, ceux-là sont sou- 
vent armés de plus grandes et plus fortes 
vertus, ayant déjà subi l'épreuve, raffermi 
leur coeur au contact des difficultés de la 
vie et collaboré dans des oeuvres étroitement 
unies au ministère sacerdotal”. 


La littérature canadienne, du 
| moins celle d'expression françai- 
{se, n'a pas la réputation d'être 
folichonne, Il paraît qu'on n'y rit 
| pas souvent. Au dire de certains 
critiques, elle serait d'une gra- 
vite qui ne désarme jamais, com- 
me si les auteurs, conscients de 
leur dignité et se prenant au sé- 
rieux, craignaient ,sans cesse 
d'être surpris en bras de chemise 
ou de déranger le pli de leur 
pantalon, On ajoute qu'il en sera 
ainsi tant et aussi longtemps que 
nos lettres n'arriveront pas ‘à 
maturité. Car, s’il est un âge où 
l'esprit vient aux filles, selon 
Musset ou un autre, il serait une 
époque où il suinte de la littéra- 
ture. Ce temps n'est pas chez 
nous venu, mais parfois l'on se 
demande s'il n’est pas en route. 
Ce que croient déceler les spé- 
cialistes à la Freud, penchés sur 
la psychanalyse et les pénombres 
du subconscient. 

Si ce n'est une manifestation 
du nouvel esprit, c'en est une 
peut-être de l'esprit tout court 
que l'apparition inattendue, aux 
devantures des librairies, d'un 
recueil de pastiches. Il suit, à 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Correspondant spécial de 
par Andre 


les grandes 


vant les membres de l'Associa- 
tion de la presse étrangère en 
Italie, S. S. le pape Pie XII a 


D 


La Chronique 


.… internationale 


Sa Sainteté propose un dialogue loyal entre | 


| 


PAGE TROIS 


de l'Union soviétique et des E- 
| tats-Unis. La semaine dernière, 
on à prononcé à la Chambre des 
| Communes de Londres der paro- 
(les malheureuses, L'ancien pre- 
mier ministre et chef actuel de 
| l'opposition, M. Clement Attlee, 
{a froidement affirmé qu'il y a 
| aux Etats-Unis “des éléments qui 
[ne veulent pas d'un réglement 
en Corée. Ces personnages desi- 
| rent une guerre totale contre la 

{ Chine (communiste) et contre le 
Pour sa part, l'Egypte réclame | Ommunisme eh général. On est 
l'évacuation de la zone du canal | scuvent porté à se demander qui 
de Suez. Le général Naguib a! est le plus puissant: le président 
prononcé la semaine dernière Eisenhower ou le sénateur Me. 


La Liberté et le Patriote” 


LAFLECHE 


puissences. 


préconisé un dialogue loyal en- un discours incendiaire. Il a af-!| Carthy". L'Angleterre mène un 


| 


tre les grandes puissances. Il a  firmé que l'indépendance natio- 
défini la nature de l'Egiise: “Une  nale valait tous les sacrifices et 
puissance politique, c'est-à-dire il a demandé à ses compatriotes 
une puissance qui poursuit des d'être prêts à sacrifier leur vie 
buts politiques, avec des moyens pour la patrie. Il a reitere sa de- 


! 
| 
| 
| 
| 
| 
Dans un discours prononcé de- 


| jeu extrémement dangereux. Ce 
n'est pas en s'aliénant la bonne 
volonté des Américains qu'elle 
atteindra ses fins. Le monde li. 
bre a des chances de survie, à la 


politiques, l'Eglise ne l'est pas et! mande à l'Angleterre de retirer | jition de rester uni 


elle ne veut pas l'être. Elle est) toutes ses troupes et son person- | 


Au pis aller, l'Amérique du 


une puissance religieuse et mo-} nel technique de la zone du ca- Nord peut se passer de l'Angle- 
rale, dont la compétence s'étend | nal de Suez. Le discours du gé-| {ire mais celle-ci ne peut cer 


aussi loin que le domaine reli-|, neral 


Naguib coïncidait avec 


tainement pas se passer de l'A- 


gieux et moral: et celui-ci à son l'arrivée au Caire de M. John! mérique du Nord. La preuve en 


tour embrasse l'activite libre et 


a exprimé le voeu que s'établisse 


ouvert et sincère. Il a ajouté: 
“Sans assurer encore la paix, 
c'en est au moins la premiere et 
irremplaçable condition, à defaut 


| de laquelle on ne saurait faire 


un pas vers elle’. 
Il y à dialogue et dialogue 
Ici, il ne faut dénaturer ni 
les mots ni la pensée du pape. 
11 y a dialogue et dialogue. Des 


| catholiques préconisent et pra- 


tiquent le dialogue avec les com- 


| munistes. Ils sont sans doute sin- 


|cères: les communistes le sont- 


Foster Dulles, La presse égyp- 


| responsable de l'homme consi- | tienne a accusé les Etats-Unis 
| dére en lui-même ou dans la s0-! d'avoir partie liee avec la Gran- 
| ciété”’. A cette occasion, le pape | de-Bretagne. La Ligue arabe aP-| que la politique de rapproche- 
| puie l'Egypte. Il y va de la dé- 
entre les puissances un dialogue | fense du Proche-Orient. Il seMm-| Bretagne ait quelque 


ble bien que Londres doive se 

résigner à passer à un autre cha- 

pitre de son histoire impériale. 
Londres et Washington 

On sait que M. Winston Chur- 

chill est favorable à la tenue 

d'une conférence avec les chefs 


A la Chambre 


... des Communes 


| a été au cours des deux guerres 
|mondiales et tout particulière- 
{ment durant la seconde, Pour 

ment préconisée par la Grande- 
chance de 
| succès, il faut, en tout premier 
| lieu, que la Russie et ses pays 

satellites fassent preuve de sin- 
| cérité et de loyauté. Ce serait 

une grave erreur que de consen- 
|tir de nouvelles concessions au 
| bloc communiste. 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote'’} 


| tirent des avantages de ces dia- 
|logues personnels engagées avec 
{des catholiques, qu'est-ce que 


Bruneau 


puissances politiques. Et pour 


lils autant? Si les communistes, 


| ceux-ci en ont obtenu? Le pape] 
a parle des relations entre les] 


Correspondant spécicl de ‘’Lo Liberté et le Patriote‘ 


par Denys PARE 


Le Canada a fait des progrès dans le sens de l'autonomie, 
sous l'honorable L.-S. St-Laurent, 


supercherie littéraire, n'est pas 


que la paix ait quelque chance 


de triompher et de durer, il faut | 


OTTAWA — La septième et 
dernière session du 21ème Parle- 


que les Canadiens ont apprise 
avec satisfaction, 


à la portée du premier venu. Il 
suppose une vaste information, 
de l'observation jointe à un es- 
prit caustique, le sens de la dé- 
formation et du grossissement, 
l'habileté à s'amuser de tout et 
de soi-même, non sans l'appa- 
rence d'un sérieux à froid. Quel- 
ques-uns de ces traits manquent 
à notre auteur, et c’est à chacun 
de déterminer lesquels, selon sa 
formation, son entrainement sur 
le terrain choisi, son expérience 
des livres et son goût. . 
+ + + 

Il reste qu’on ne s'ennuie pas 
avec lui, Il présente trente-deux 
écrivains contemporains, dont 
les romanciers Harry Bernard, 
Andre Langevin, Roger Lemelin, 
Yves Thériault et Roger Viau; 
des poètes comme Roger Brien, 
Robert Choquette, Alfred Desro- 
chers, Alain Grandbois, Anne 
Hébert, François Hertel, Gusta- 
ve Lamarche, Rina Lasnier, Al- 
phonse Piché; des essayistes 
comme Jean Bruchési, Marcel 
Clément, Pierre Daviault; des 
historiens comme Guy Frégault 
et Marcel Trudel; des journalis- 


vingt-neuf ans de distance, celui|tes comme Roger Duhamel, Ju- 
de Louis Francoeur et Philippe|lia et Léopold Richer, Lucette 


Panneton, ce dernier mieux con- 
nu sous le nom de Ringuet, qui 
s'intitulait Littératures . . . à la 
manière de. 

Vingt-neuf ans, voilà qui est 
court dans l’ordre de l'humanité 
et des siècles, IL n'y a donc pas 
à désespérer. Edité à Québec, 
portant la signature de Jean 
Bruneau, l'ouvrage nouveau se 
présente sous ce titre en trypti- 
que: Amours, délices et orgues. 
(1). Il est lisible et il se lit. Sou- 
haitons qu'il ne réveille pas la 
vieille rivalité Montréal-Québec, 


ou Québec-Montreal — les nuan- 


ces comptent — dont nous entre- 
tenaient les manuels de jadis. 
+ + . 
J'ignore qui est Jean Bruneau, 
mais il serait un condisciple de 


À cb toutes les sympathies 
J'ai lu avec stupéfaction l'in- L'entrée de M. Joseph Bernier 
ee ee PORTE €t! dans le cabinet Roblin était par- 
posthume. agression que :vous faitement justifiée... comme 
avez commise contre mes deux! ol aNEnattsrs ei VE participa- 
frères, MM. Joseph et Noël Ber- 


nier, et contre le jcurnal Le ‘ | 
À J cabinet actuel. Alors comme au- 
Manitoba, votre prédécesseur | ; Most d , 
| jourd'hui la présence d'un ca- 
dans la presse catholique et 4 
tholique canadien-français re- 


française au Manitoba. A cette 
provocation voici la réponse des 
vivants et des morts. Cette ré- 


L garde de protester maintenant. 
ponse sera forcément incomplète. 


Je dois done me borner à l'es- 
sentiel. C'est louable 
doute de votre part de célébrer 


nitoba, lequel précéda La Liber- 
te dans le jcurnalisme français. 
Je ne vous conteste pas le droit | 


tres sans 


tion de M. Préfontaine dans le! 


nouait et consacrait une tradition | 
contre laquelle vous avez bien 


Venons-en à l'attitude du Ma-| 


se ignoble à son adresse que celle | collège ou un cousin de la fesse 
que vous citez avec éloge: “ls | gauche que cela ne changerait 
peuvent barrer la route aux ar-| rien. Ses pastiches ont de la poin- 
rivistes et contrecarrer certains! te et sous-entendent de l'acuité. 
appétits trop voraces qui ne font | L'homme paraît, de temps à au- 
que commencer à s'assouvir.” | tre, bâcler un peu vite, mais il 
Et vous y allez de votre approba- | saisit de façon générale le défaut 
tion enthousiaste: ‘Quelle phra-| ou le ridicule, les caractéristi- 
se vigoureuse!” érrivez-vous. Na-| ques, le maniérisme ou l’enflure 
turellement, c'est avoir une bon-| des écrivains égratignés, et l'on 
ne plume que d'injurier ses ad-| s'amuse avec li Il a la dent ai- 
veisaires, surtout ceux que vous | guisée, même s'il n'est pas mé- 
n'aimez pas. Naturellement aussi | chant, et l'on regrette qu'il man- 
à vos yeux, un de nos mes) que lui-même de fini dans le ren- 
politiques ne saurait accepter de ! du. En d'autres termes, il gagne- 


l 
1 
| 


Robert; des hommes de théâtre 
et de la radio: Gratien Gélinas, 
Félix Leclerc, Ringuet. Il en est 
d'autres, mais cette liste est dé- 
jà longue. Chacun en attrape 
pour son rhume, même un peu 
plus. 

Le bourreau n'épargne pas 
plus les membres de la Société | 
royale que ceux de l'Académie | 
canadienne-française, suppose 
une allocution de Mgr Maurault, 
recteur de l'Université de Mont- 
réal, aussi bien qu’une causerie 
‘atomique’ du Père Marcel-Ma- 
rie Desmarais, et les notes sur 
chaque écrivain ne sont pas! 
moins drôles que les textes. Ain- 
si est-il question d'un poème 
inachevé, quand même rendu à 
144 chants, de Roger Brien;| 
d’une suite en préparation de-| 
puis trente ans, de Robert Cho-| 
quette; de poèmes, extraits de 
tiroirs d'Alfred Desrochers; d'un 
article de Roger Duhamel paru 
dans quatre journaux, sans rap- 
peler les variantes; de la pièce 
de Gratien Gélinas, qui obtint 
un si beau succès à New-York; 
des Rêves sur le trapèze d'Anne 
Hébert, suite aux Songes en équi- 
libre: des Astres et desastres 
d'Hertel, pendant à Moi et émoi: 
d'une chanson de Félix Leclerc | 
à rendre recto tono, en visant à 
la monotonie. A s.vourer aussi 


| que le dialogue entre les puis- 
sances politiques, puissances 
communistes et puissances oc- 
cidentales, soit ouvert et loyal. 
| Jusqu'ici, même sur le terrain 
| spécitiquement politique, les 
puissances communistes n'ont 
pas fait preuve de sincérité et de 
| loyauté. Or, elles ont autant in- 
térêt à la paix que les Etats dé- 
| mocratiques. Mais la veulent- 
| ils? La cherchent-ils? Là est tout 
| le problème. 
Des points névralgiques 

I y a plusieurs points névral- 


pe, il y a l'Allemagne, séparée 
en deux parties inégales, l’une 
occupée par les Russes, l’autre 
occupée par les Américains, les 
Français et les Anglais (voire les 
Canadiens). Il y a aussi l’Autri- 
che occupée par toutes les gran- 


Asie, on pense surtout à la Corée 
où les pourparlers connaissent 
des fortunes diverses et passent 
par des étapes de compréhen- 
sion et des moments d'évidente 
mauvaise foi, Il y a aussi l’Indo- 
chine où les communistes, après 
avoir menacé d’envahir le royau- 
me du Laos, semblent mainte- 
nant disposés à s’en retirer: ma- 
noeuvre inexplicable, profondé- 
ment mystérieuse. Il y a aussi 


l'Inde et le Pakistan où l'indé-| 


pendance a soulevé plusieurs 
problèmes sérieux. On rapporte 
que les deux Etats ont convenu 
de tenir des conférences pour 
tenter de régler à l'amiable leurs 
principales rivalités: il reste à 
savoir s'ils pourront s'entendre 
sur la question du Cachemire, 
province qu'ils réclament tous 
deux. 
Le Maroc et l'Egypte 

Les empires ont une existence 
de plus en plus précaire, Le Ma- 
roc est agite par de profonds cou- 
rants nationalistes. Quant à l'E- 
gypte, elle est au bord de la guer- 
re. L'Angleterre, qui n'a pas été 
tout à fait innocente des mal- 
heurs que les nationalismes ré- 
gionaux ont causés à la France, 
subit à son tour les conséquences 
de sa politique à courte vue. 


Vie et santé 

La semaine de la santé a un 
but louable. Elle veut aider cha- 
cun à vivre en bon état physi- 
que, 4 éviter les maladies, à sa- 
voir comment se soigner quand 
on en est victime. La santé n'est 
pas indifférente à l'Eglise. Son 
enseignement en à donné plus 


giques dans le monde. En Euro-| 


des puissances victorieuses. En| 


| ment vient d'être prorogée. Les Tout un Parlement 
| représentants du peuple ont ac-! Le discours du Trône lu au 
compli au cours de cette session | Sénat avant la prorogation des 
| qui a duré six mois une lourde | Chambres contenait non seule- 
| besogne. La législation adoptée | ment une revue des principales 
| par le Parlement au cours de la | mesures adoptées par le Parle- 
| dernière session du Parlement | ment durant la dernière session, 
actuel était par elle-même assez | mais ce discours marquant la fin 
considérable, Les discours amor- | de la session faisait aussi l'énu- 
cés par ses projets de loi ont été | mération de tous les principaux 
| plus longs, plus nombreux et en | événements depuis l'élection de 
général plus combattifs que les! M. Louis St-Laurent en juin 
discours prononcés durant les! 1949 au poste de premier minis- 
sessions précédentes. C'était à tre du Canada. M. St-Laurent 
| prévoir, Comme il s'agissait de | succédait à M. King dans l'au- 
la dernière session avant la te-! tomne de 1948, mais le parti qu'il 
[nue des élections générales, la|dirige était reporté au pouvoir 
| majorité des députés ont pronon-| aux élections générales de 1949 
| ce plus de discours depuis le 20! avec une majorité sans précé- 
|novembre dernier jusqu'au 14|dent, 
!mai, qu'ils ne l'avaient fait du- Sous le règne de M. St-Lau- 
rant les autres sessions du Par-|rent, le Canada a grandi à pas 
| lement actuel, de géants én devenant de plus en 
| Il est fort possible que la ses-| plus autonome, Commaz le souli- 


{sion 1952-1953 dont le compte | gne le discours du Trône mar- 
| rendu officiel renferme plus de | quant la fin de la dernière ses- 
[6 millions de mots, constitue le | sion du présent Parlement, c'est 


volume du Hansard le plus con- 
| sidérable pour la durée d'une 
| session semblable. . 

Faits saillants 

Dans une revue des principaux 
événements de la session qui 
| vient de se terminer, les réduc- 
tions de taxes annoncées dans le 
nouveau budget de M. Abbott 
pour l’année en cours constituent 
là n'en pas douter le fait mar- 
quant des travaux sessionnels. 
Le contribuable canadien qui 
|verra son impôt réduit de 11 
pour cent à compter du ler juil- 
let prochain conviendra que les 
| modifications budgétaires l'inté- 
ressent toujours au plus haut 
| point. 

Le travail sessionnel a été 
constitué d'une foule de petites 
mesures qui, pour être moins im- 
| portantes que la décision, par 
exemple, de faire de la Cour su- 
prême du Canada notre tribunal 
de dernier ressort —— décision 
qui a été prise durant le régime 
de M. St-Laurent — visent quand 


pendant que le premier ministre 
{St-Laurent dirigeait les desti- 
nées de notre pays, que la Cour 
| suprême du Canada est devenue 
| notre tribunal de dernier ressort 
pour nous. 
| C'est également sous l'admi- 
| nistration St-Laurent que pour 
la première fois la Couronne a 
été représentée au Canada par 
un sujet canadien. 
Les questions litigieuses 

Si le gouvernement St-Laurent 
a accompli de grandes choses, ce- 
la ne s'est pas produit sans qu'il 
n'arrive ici et là quelques inci- 
dents malheureux desquels le 
gouvernement n'était pas direc- 
tement responsable, On a encore 
à l'oreille tout le tapage qu'a 
causé la publication du rapport 
| Currie. Il s'agissait d'une en- 
quête faite à la demande du mi- 
nistère de la défense, Le rapport 
| Currie a révélé ou plus exacte- 
| ment énuméré certaines irrégula- 
| rités au sujet desquelles le mi- 
nistère, dans plusieurs Cas, avait 


même, dans bien des cas, à ammé- | déjà pris des mesures pour corri- 
liorer les lois existantes en vue | ger cette situation. 

du bien commun. C'est ainsi que Il y a eu aussi l'affaire Pitt, 
la loi nationale de l'habitation a | Gérant de l'hôtel du Canadien 
été amendée cette année dans le! National à Winnipeg, M. Pitt, 
but de faciliter encore la cons- | selon les députés de l'opposition, 
| truction de nouveaux logis et la | aurait été envoyé dans un autre 
| disparition des taudis. hôtel de la compagnie de la 
| Comme d'ailleurs le budget | couronne à la suite d'une con- 
|lui-méme, la législation présen- | troverse avec M. James Pickers- 
tée durant la session qui vient  gill. L'affaire Lunan-Dewar a 
Lod se terminer visait à plaire à | alimenté aussi pendant quelques 
| un aussi grand nombre possible | jours les discours des députés de 
{ de Canadiens en évitant d'appor-| l'opposition. M. Dewar qui avait 
|ter des mesures peu populaires. échangé des chèques avec son 


fonctions honorifiques, même si | rait à posséder plus de sévérité |, À x 

d'affirmer que la fondation de!par là il peut rendre service, | à son propre endroit, et une con- | 1 ve le TSF 4 Ringust 

La Liberté répondait à un besoin | sans être un “arriviste’” qui n’a|naissance approfondie de cel d'André Giroux, le preuuer 

de cette époque. 11 fallait faire | pour but que ‘“d'assouvir ses ap-| qu'Albalat s'obstinait à appeler interrogeant le second st 2e lu 

l'union en dehors des partis. Pé-| pétits.” C'est une telle calomnie | l’art d'écrire. Il ne donne pas permettant pas de répondre trois 

riode nouvelle à laquelle il fal-! que vous bénissez par votre! dans le genre adopté, comme | M0ts ea” la fantaisi 

lait un organe nouveau, Mais la | haute approbation. | Charles Müller, Paul Reboux, | jai De + rs ca gt 

valeur et le mérite de La Liberté! Et elle est bien de vous cette | Georges-Armand Masson en [SRE 08 umour, OU d'ordre pratique qui le ca-| des pêcheries côtières, la loi des | surtout d'incidents isolés n'im- 
pliquant que de loin le gouverne- 


(que je reconnais) n'annule pas! expression: ‘“pourboire gouver-| France, Francoeur et Panneton | sel Il faut quelque initiation ractérisent. On retrouvera ces! prisons et des maisons de correc- | 
les services de ceux qui l'ont | nemental” qualités dans les allocutions que | tion, la loi de la preuve au Cana- | ment. Et la session s'est terminée 
les Actes Pontificaux ont pu-|da, la loi des juges, la loi de la par un noble geste de M. St- 


qui insinue claire-|au pays, une satisfaction com-|P°ur le goûter, mais pas telle- 
precedee. [ment l'achat d'une conscience | plète. Il nous paraît moins lettré mes mr PRE CU qui » 
Le journal Le Manitoba, rédi- | par l'appât des honneurs. Insi-| à fond, mais il est moins irrévé- né PRES | Lliées sous le titre “Vie et San-| marine marchande au pays, la! Laurent. Pour la première fois 
7 ité”. Ce fascicule (no 42) était | loi sur les lignes aériennes Air- | dans l'histoire politique de notre 
L'ILLETTRE. lépuisé. Une nouvelle édition | Canada, ete. . .. | pays, le premier ministre dési- 


ge durant de longues années par | nuation digne d'être qualifiée | rencieux que Masson, par exem- sportives des feuilles populaires. 
| (1) Institut littéraire du Qué-| ie, de paraitre. On peut l'ob-| La décision du gouvernement | gnait le chef de l'opposition com- 


M. Noël Bernier (que plus tard! d'une épithète qui ne peut se|ple, dans les choses qu'on ne mo- 

vous avez eu l'honneur d'avoir | dire en langage poli. que point en bonne compagnie: | 
ment de notre histoire (comme d tenir au prix de 30 sous à l'Insti-| de procéder dès maintenant à | me membre du Conseil privé. M, 
toujours du reste) où nous avons toujours sur la brèche pour dé-| vez pas besoin de rapetisser les! Le pastiche, qui est la forme | tut Social Populaire, 25, rue Jar-| l'établissement d'une bibliothé- | George Drew obtenait alors le 


pour brillant collaborateur) fut, Pour vous grandir vous n'a-|la foi, les religions, la patrie. | 
besoin d force soles ca È : A : : La vérité souffre, mais elle ne : | y : tn (dé ” 
soin de toutes nos forces et, fendre les écoles catholiques et|  (Huite à la cinquième page)  |honnête, parce qu'avouée, de ia | périt pas. — Ste THERESE. |ry ouest, Montréal, jque nationale à été une mesure | titre ‘’d'honorable” à vie, 


d'une preuve. Pie XII en parti-| C'est ainsi que des modifica-| ami, sans lui-méme en bénéficier, 
culier a abordé plusieurs fois ce | tions ont été apportées à la loila démissionné en disant qu'il 
sujet. Et chaque fois il l'a traité | sur les prêts destinés aux amé-| s'en remettait au bon jugement 
| avec cette élévation de vues, ent | liorations agricoles, la loi sur de ses électeurs. 

te connaissance étonnante des|l'assistänce à l'agriculture des Noble geste 
problèmes actuels et ces directi-| prairies, la loi sur la protection! Comme on le voit, il s'agissait 


le quarantième anniversaire de 
votre journal. Mais pour ce faire 
il n’était pas nécessaire de déni-| 
grer l'oeuvre des pionniers qui, 
avant vous, consacrèrent leur | 
temps, dévouement et talents à 
la eanse commune, Ce n'est pas 
du tout le rèle d'un journal ca- 
tholique et national de jeter le; 
diserédit sur de bons ouvriers 
des temps passes; une telle tacti- | 
que ne peut que raviver des! 
blessures anciennes et semer la 
division parmi nous à un mo- 
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Au Conseil de Ville 


Le budget 1953 va fat stres 
menter les impôts, à déclaré # sources de dépense Le mr eme | 
l'échevin Boisselle, en faisant son | pour les é es du Nors 1aaug 
rapport M Boisselle est prés menté de 241%. tandis que celui des | 
dent du Comité des Finances et! éce de St-B face à diminué 
c'est à lui qu ombe de pré- de 1 à fa aire ichat de 
senter + budget À 4 Fr quatre r re automc 
on au Conse et méme aux ‘ ° elle pompe 4 o 
r ntrihuabhles M Re elle à a- 1m de cété s2 oo O0 mrre 
verti que Îles impôts seraient p es écoles du Norwood 
c'eves cette anner en vier grec re n 1 6 »r 
des dépenses pe din £ p tar ire À : r eaux mer 
surtout dans la pa ; L auta de 
wood, de In hausse juyée néce ation du ta de 4 
saire dans les aires des er pôts q € ter de 3" 
plovés de la ville es f de sar L 
té — frais à ette année Chambre de Commerce 
de !a récréation. de la bibliothé Un r président 
que mur pale, d'un fonds de ‘ mbre de nerce, eat { 
ve en déléga ave grou | 
pe de membre de la Chambre 1 
f demander au Con aide | 
L “,r r r nt 1 rer Le 
ureau d'Assurances tièrement cette entref 
” toire. La requête a été rer M. Robert Lane, finissant du 
/2. 4 7// {} L vovée à un Comité et il en sera | collége St-Boniface, fils de M 
Soqg r eillel Le ie nouveau questior et Mme Arthur Lane, de St-Bo- 
ASSURANCE PERSONNEL! Les courses au pare Whittier iface, a mérité la médaille d'or 
ASSURANCE COMMER ti L. C7 RÉ en ‘ une avorsi à e l'Université en re gs 
Téléphone 20-3093 tait une demande au nom d'un | latine. (Cliché Free Press) 
204, édifice Manque du Commerce ent, M. Fisher, pou £a er nimtittnnty 
Norwood, Man P P d'aurt r Whié 
| ‘ 1 AUTO AU par " R t site sf 
tier. On a é cette dema etraites fermées 
( té d é Put 
MADAME R. GUAY suit à à RL Tr à 
COIFFEUS té une requéte d A ON | 
198, ave FProvencher St-Honilace . ç —_ x n 2 t . 
e 6 3 29 Conférence de Cana 
Permanentes à» l'huile ë Préd r: À. P. D. Ju! le 
Coupe de cheveux : ‘ ” u mis 4 O MI 
et mises en plis comprises è an 1.1 | 
En haut du 1 : | pren \ JUIN | 
du chaussures J-/ ;uay) à de dr Désahe 
[ ] ‘ ert 
che 
) j ] aurs aucu “Ur De | 
ic ement ae 11a1re avant 1 : e 4 € etraite cor 
LA BIJOUTERIE icceptation, ! a Comn , « 22 
ç te erat ca 
FR e , ’ 
, ; elle t être e { eu- | 
Bourbonnais Un nouveau pont t du 
Horlogers et Bijoutiers O0 t { € étie 6 à défe con- 
Expediez-nous vos montres à de le a cs f I e le : iu matérialisme 
pour réparations 1 16 € de )e t la enace du di-;, 
159, ave Provencher, St-Bonitace | | 7: Fee th y ces git de réappré ig n 
au ( P ippeier | s a le n et divinés di 
Telephone 20-1820 pré : ( x " à An ni dant 
les s'en s F ire àlt éqa livers problé- 
Winnipeg ou reven Æ $s0 ‘ € au téressent à la 
e ministre provir a repondu de { € e mt e et le bonheur 
St. Boniface Le volet RES 2: 
4 n 
Messenger Service | Po nouveau a riviere Seine espérons que plusieurs 
J 4 Le t t r » » » To » 
Nous transportons les bagages anegpuant qu € 4 € E € ert représentée et 
tels que: mailles, valises, meubles pas asse arge po LL te aemandor 1 no comité 
SERVICE RAPIDE à cireulation. La v € € ir, |r j de n trouver cha- 
Appelez toujours le no 20-1245 demandera & autorites provir l couple marié qui veuille 
325, avenue Tache - Norwood ciaies da aide à CO tion du | prer e part ces exercices 
J.-J. ROBITAILLE, prop. pont sur la rivière Seine 
Un musée pour St-Boniface 
Le Consei le y e a fait tenir 
S ne demande à on, M. Winter 
R. J. Stanners SE RERSe 2. int 
OPTOMETRISTE es et du Développement, le priant d Isabelle e 
de faire construire un musée } 
Téléphone 20-2850 torique à St-Boniface, ville hi rcle St-Boniface no 874, 
torique par excellence de l'Ouest e dimanche 17 mai, sa 
141, ave Provencher anadien ère initiation de nouvelles 
St-BONIFACE, MAN. La semaine de 44 heures | candidate depuis sa fondation 
M. l'échevin Léger a demandé ! dans St-Boniface même, le 4 mai 
que les pompiers aient une se-| 1952. 1 itiation était sous le pa- 
roaine de 44 heure au jeu de! tronage imposant des trois ré-| 
ASSELIN Motor SERVICE ; _ lieu 
1 48 heures. Cette demande a sus- | £entes de Lorette (Sr Rose Se- 
rat > tous dent ô 4 
ste “TP ÈE À huil cité beaucoup de discussion et on | n4 de Notre-Dame de Lourdes, 
Service de rechange de pneu a généralement interprété cette Sr Marianna À . et de St 
Se spécialisent dans les moteurs proposition comme une manoeu- | Boniface, (Sr rite Guay). 
a TL TRE vre de public ité personr Une classe imposante de mem 
de toutes sortes motion a été rejetée pa > | bres distingués se prés senta pour 
F. ASSELIN, prop. | de neuf contre un, Inutile de ai |renforcir notre cercle, C'est avec 
40614, rue Youville, St-Boniface re que le seul échevin en faveur | grande joie que nous les accueil- 
Tél: 20-1436 _ Rés.: 20-6613 || était M. Léger lui-même! |lons par ) | 
| Un m banquet clôtu- | 
a cette journée mémorable 
BARNET LEWIS | pour toutes. Notre digne régente, | 
OPTOMETRISTE — OPTICIEN | J.-0. BRODEUR Sr Marguerite Guay, présidait | 
EXAMEN DE LA VUE | la table d'honneur et agissait en 


de la meme temps comme Drattroine de 


représentant 


402, EDIFICE MCINTYRE 


(au coin de la ‘ortage et Main) { { ceremonies, 
k ; Sovereign Life Assurance Co. M lala A laanArs NE UE 
éléphone 93-1897 - Heur 946 vL, 1 aDt lexandre Boulet, cu 
FE PRENOM 288, blvd Dollard St-Boniface ré de la paroisse de la basilique 
On parle français %. asilique, 
p _ Téléphone 93-5306 adressa la parole, Il eut des mots 
| ogieux à l'adresse de notre cer- 
| cle, € or I nos 12 mois 
Fernand Viau l'âge de :2 ans. imstruisant Qujà 
er Salon mortuaire Cropo | ::,4: 12 205 instrusant deja 
Depute À ia Chambre des es docteurs. No voulons aussi 
Communes pour la circonscription Service distir gué | faire remarquer a no lecteurs 
de St-Boniface aue 1 bt B É 4 É 
ÿ ape pou t ac 
Salon situe À 669, ave Broadway Jhet ce i L s + te Es l 
Adressez vos communications à Winnipeg, Man | atesse e venir dire la messe 
Ottawa, durant la session du ja nc tention e matin de l'i- 
Téléphone 52-4266 nitiation la Maison Ch la 
Parlement 1 I a ia Maison napelle 
A n ien remercions cha- 


Rosé 


FA Senez, régente du 

TAC H E Cercle de Lorette, avait pris pour 

Se son sujet d entretien “L'Ordre”. 

de la vue | Auto and Body Works pe re one à par der sd + 

| it. ave dus Hole Dés ua le but et la haute valeur d'un 

S. M. WISEMAN | Téléphone 20-7145 Cercle de Filles d'Isabelle dans 

| nos différents milieu) os re- 

Optometriste Dan GOSSELIN. gerant | mere prepare s Ré rt ren 
Téléphone: 92-5947 ‘’Service qui plait” | Mile Marianna Bazinet, régen- 
te du Cercle de Notre-Dame de 

| Lourdes, nous relata quelques 

. * | faits que seule l'expérienc 

A oc+ ki l'experience peut 

L FE, [1] S F. X. Paillé | mettre à Ses paroles demeu- 
AGENT GENERAL reront ino lables et, espérons- 

ELECTRIC SERVICE rances: vie, autos, accidents le, fructue s. Nous l'en remer- 
L. BOISSONNEAULT, prop. ladies. polio, incendies cions vivement | 
206, rue Goulet, Norwood 257 rue Hamel, St-Bonitace er R P. ] Jo; 9 M I. egsa- 
osoge d | Telephone 20-6633 nent invite a prendre la parole, 

Entreprise P oge e fils L nc proposa comme modéle, com- 


Réperotion 


Téléphone 20-1694 


POUR VOS FOURRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


146. avenue Provencher 
St-Boniface 


Telephone 20-8182 


Lettre au rédacteur 


Notre journal et 
le Crédit Social 


Hub Service Station 
Taché et Provencher 


ESSENCE - HUILE - ACCESSOIRES 
PNEUS REPARATIONS 
REMORQUAGE 


Wotton, 


P.Q 


Service de 24 nr, ra ue gi 

W. RYALI Propr 
Téléphone 20- 2961 

x bia , “vez les communiqués | 

Pâtisserie Pelland TS Tnt | 

Monuments D PELLAND. prop | voulons votre collaboration, Fai- 

BU VE T 161, ave Provencher, St-Boniface || tes signe de vie. Les autres jour- | 

. F TELEPHONE 20-3319 pou age PS sa À 

405, rue Bertrand vous ne connaissez 


St-Boniface, Manitoba LE = : Paca } ec hot vd 
Téléphone 20-1864 HAROLD M. BLACK Di; mo sise mars avril Du 
Optométriste et Opticien | moins, je n'a en vu dans votre 

PIERRE BRUNET, prop Examen de la vue chez ournal que je s assez réguliè- 
151, rue La Verendrye eee :' 7 100 P e fait que vous refusez de 
Télephone 92- 7. der «gp À 
P 5623 Portage et Horgrave n rarbe, absurde, cruel] 

nique, etrangleur que seuls! 

éditistes dénoncent et vous 

z de faire votre petite part. 


PAUL PAQUIN 4 1 nine de Vu 
Eftets pe nels Vi allez vous décider à en 
ASSURANCES et F NANCES RU EE IE ANT RARUR À ttre de ouvelles crédit stes 
De surprise 10 attendent en 
Suite 9, Bloc Cusson, 221, rue Mosson, ST-BONIFACE, MAN ant de eau tre journal. ! 
Tel.: 20-9494 — Adresse postale: C.P. 68, St-Bonitoce, Mon. D'un lecte 


THE CUSSON LUMBER CO., LID, |. 17.0 
1 Corrigan, S.J., 38 ans, prédica- 
P. RAIMBAULT, président t de retraites bien connu et 
teur e@zs retraites pour la 
Toutes sortes de materioux de construction, chorbon et bois 1 de Toronto, est decede le 
de chauttage, etc. etc. ai au Séminaire de philoso- 
Ameublement d'église et baise fine, et phie et lc h: log e de cette 
St-Bonitece, Mon. Telephone 20-8410 Ÿ \ la suite dune attaque 
aque 


| Albert, 


| perpetuelle, 


| de 
\ Sherbrooke 


Mariage 
MURIFE-LAVOIE 


En la ba que de St-Boniface 
e ramedi 16 mai, à 11 h 15 am 
eut lieu le mariage de Mile Thé 
réese-Annett Lavoie, fille de M 
let Mme J.-Avila Lavoie, de St 
| Boniface, avec M. Robert Murie 
[fils de Mme F. M e, d DIET 
gow, Ecosse, et de feu M. Murie 
M. l'abbé Pme à na 
la bénéd 
La 1 ç éta L 
ongu « € 
et t e d ave ‘ gote 
de dentelle F ge € Pe 
Pan r t ga 4, P £ pe 
es et lez manches € t longue 
et se terminaient € pointes de 
Sa ffure composait d'un 
voile d siOr etenu par une 
couronne de perle Elle tenait 
un bouquet genre ascade” com 
posé d'oe et t et de m 
guet 
M deur exécuta que 
ques cha approprié 
La dame d'honneur fut Mlle 
Evelyne Desauiniers et la fille 
d'honneur, Mille Cécile Fredette 
M. Jean Lavoie, frère de 
riée empD sait A na 
garcc a nonneu na q 
A. H, Sur Frank O'Cor re 
rérard Boulet éta ers 
La récept c e à re 
taurant Lle ad b La 
veau ( D pa € te € 
ovage a Etat 
1 t ne et nt 
; 1 S 
Traversée record 
de l'Atlantique 
O )f S I d nou 
‘ ( ] q € eia 
bli par l 
tion Cant 
distance 


sander 


le 
établi, 
colone 
483.910 
trajet 
Nord 

Les bombardiers étaient 
piloté par les capitaines John 
1Walte Ha kett et Robert Damon 


Initiation chez les Filles 


St-Boniface 


me tout bon oblat aire, 
Vierge, sous le vocable de Fille 
du Père Eternel. Chaque Fille 
d'Isabelle saura, au besoin, avoir 
recours à ces conseils. Notre re 
connaissance au Rt P. Joyal 

Le banquet se termina par no- 
tre chant de ralliement, ‘Nous 


sommes Filles d'Isabelle”. 


Un Oblat assiste 
a la profession 
de sa mère 


ST-HYACINTHE Un Oblat 
Marie Immaculée vient d'a 
au monastère du Précieux- 
St-Hyacinthe, à la pro- 
religieuse de sa propre 
mère. Il s'agit du R. P. Gérard 
Fortier, O.M.I, curé d'Aldina, 
Sask. Mme Rose-Anna Paquette- 
For tier, devenue veuve, a pris 
le voile sous le nom de Soeur 


de s- 
sister, 
Sang de 
fession 


| Véronique du propre Sang. Ou- 


celle-ci a 
au monas- 
Prince- 
. dont 
de 


tre son fils 
deux filles re ligieuses 
tère du Précieux-Sang de 
Sask., et deux autre 
une adoptive, chez les Soeurs 
la Présentation de Marie. 

La nouvelle professe émit 
voeux temporaires au monasté- 
re de St-Hyacinthe, au cours d'u- 
ne triple cérémonie de profession 
de profession tempo- 
de véture, présidée 
le R. P. J.-D. Dalpé, O.M.I, au- 
mônier de la communauté, délé- 
gué de S. Exec. Mgr Arthur Douvil- 


religieux, 


ses 


raire et 


le, évêque de St-Hyacinthe. 
La Rév. Sr Marie de l'Annon- 
ciation (Louisette Corbin), de 


Ste-Croix de Lotbiniére, 
ses voeux perpétuels 
Outre la Rév. Sr Véronique du 
Précieux-Sang, cinq autres reli- 
gieuses émirent leurs voeux tem- 
poraires: les RR. SS. Rose du Pré- 


prononça 


cieux-Sang (Rose Lemire), de St- 
Frédéric de Drummondville: Ma- 


rie de Gonzague 
main), de St-Marc 
Ste-Thérèse d'Avila 
lo), de St-Paul de Joliette: 
riette de Jésus (Henriette 
lien), de Timmins, Ont.: Marie 
la Passion (Irène Audet), de 


des Carrières: 
(Denise Ma- 


La Rev. M. Marie-Emmanuel, 
superieure genérale des Soeurs 
Adoratrices du Précieux-Sang 
est arrivee samedi de er à bord 


du Pacifique Canadi Jour vi- 
siter ses soeurs de la maison de 
St-Boniface. Ell est superieure 
generale de sa congregation de- 


puis 1945. (Cliche Free ren) 


par | 


(Gabrielle Ger- | 


Hen- | 
Ju-| 


| daient en choeur, 


| 


DIAL 322 


.. le choix le plus vaste, le plus captivant de modes ‘Fun 
ici un assortiment extraordinaire de jolis pantalons, culottes 
rayon des vêtements de sport, 


le ‘Fun ‘n Sun Shop’, 


A. Blouse sans manche 


En coton bleu marine, 
avec couture de fantaisie 


et boutons blancs 
16 
Chacune 6.95 


B. Pantalons ‘'smarty" 


Tout a fait nouveaux, en 
étoffe croisée, bloadcloth 


ou coton a rayures. 
10 à 16 
Seulement 6.95 


Heures de magasin: 


9h.30am.àa5h. 30 p.m. 


INCORPORATED 


‘y 


Terrifique, “Terry! 
et nouveau- 

tes. 

P.M.G. 2.95 


Autres à 1.95 et 2,95. 


E. ‘’Tom-Boy" G. ‘’Jantzen'’ 
Culottes en eétoffe Culottes . , , avec 
ee Avec re- revers, glissière der- 
vers ceinture. rière, poche à rabat, 
pr Jaune or, gran- 
ment 3. 50 deur 

Rte 3.95 


Podsons Pau Œ mpanp. 


Sun-Time’ 
Jeans 


imaginobles! 
et vestons pour les loisirs, dons 


Vous trouverez 


étage de la mode {le troisième) à la Baie. Rendez- 
vous y demain! Faites votre choix selon votre goût! Soyez prêtes pour commencer la saison d'été la 
plus gaie que vous ayez jamais eue! 


F. Chemises ‘T' 
mis pour coton 


C. Veston ‘’skipper'’ 


d'etoffe croisée 
Glissière sur 
poignets, col 


5.95 


Veston 
à rayures. 
le devant, 
et ceinture 
tricotes 


D. ‘'Jeans’’ pour les loisirs 


En étoffe croisee. Bleu 
altéré, rouge, noir char- 
bon, bleu marine, 


cuivre, 4,95 


10-18 


The Fun ‘n Sun Shop, Vétements de sport, 


2° MAY 1670 


Etage de la Mode, à 


la Baie. 


Bureau du teléphone 
ouvert pour commandes 


de 9h. a.m. à 5 h. 30 p.m. 


| QUINZE MINUTES 


Par un beau matin de mars, je | 


me trouve à l'hôtel de ville de 
Montréal 
pérée que j'ai de reacontrer ce- 
lui que l'on appelle “le premier 
citoyen de la ville de Montreal”. 

Je connaissais M. Camillien 
Houde de réputation, et je le 


C'est une occasion ines- | 


| 


connaissais aussi pour l'avoir en- | 


tendu parler assez frequemment 
aux étudiants de l'Universite de 
Montreal, pendant mon stage 


d'etudes là-bas, M. Houde parlait | 


de ‘‘mes étudiants’ tout aussi fa-! 
cilement qu'il parle de ‘ma 
ville”. Et les étudiants lui repon- | 


à chacune de 
ses apparitions: 

Sans Camillien, 

Pensez-y bien, 

Tout ne vous servira de rien. 


N'ayant pas revu M. Houde 
depuis ces jours ‘’escholiers”, j'a- 


vais grande hâte de 1e rencon- 


| trer, de lui serrer la main et de 
d'un projet que | 


faire part 
pour lui 


lui 


j'avais Car je savais 


que M. Houde avait pris une part | 


active à la campagn: de Radio- 
Ouest-Française dans le Québec, 
et je savais aussi que tout ce qui 
est canadien-français l'intéresse 


| vivement. 


fit-il 


dans 


Proposition 

Des que M. Houde eût penétre 
le grand salon rouge et or 
de l'hôtel de ville de Montr let 
qu'il nous eût invités dans 
bureau, je lutf proposai de 
rendre au Manitob le premier 
juillet prochain, à l'occasion de 
la grande manifestation cana- 
dienne-française qui doit 
lieu à St-Pierre-Jolys. 

— “Mon pauvre Monsieur, 
immédiatement. Comment 
voulez-vous que je me rende ans 
l'Ouest? Je refuse tous les jours 
de »arler en dehors de :treal 
Si encore je pouvais dire: “Je 


Nombreuses occupation- 

M. Houde expliqua ensuite que 
son travail, au comité executif 
de la ville, aussi bien que ses 
nombreux engagements à Mont- 
real même le retenaient cons- 


tamment dans la métropole et: 


ne lui permettaient même pas 
d'occuper le siège qu'il a dans la 
capitale fédérale. 

— ‘‘Peut-être, ajouta-t-il en 
souriant, les gens d'Ottawa ai- 
ment-ils autant que je sois ab- 
sent, parce que j'ai, parait-il, 
la réputation de nc pas penser 
comme les autres.” 

M. Houde a ensuite demande: 
comment se trouvaient Nossei- 
gneurs Béliveau et Baudoux. I] 
connait notre archevêque pour 
avoir pris connaissance de nos 
luttes scolaires, et Mgr Baudoux 
pour l'avoir rencontré au cours | 
de la campagne de Radio-Ouest- 
Française. Le maire de Mc 1treal 
dit avoir conservé un vif souve- 
nir de notre archevéque-coadju- 
teur. L'opposition des ‘ailles 
est peut-être pour quelque chose. | 

Nous avons cause ensuite pen- 
dant une quinzaine de minutes, 
M. Houde faisant avec beauvoup 
d'humour un releve de ses dépla- 


cements: un voyage aux Mariti-| 
mes et un voyage à Detroit. 
Quand je lui ai demande si ja- 


| 


son | 
se | 


mais nous pourrions l'entenir: 
au Manitoba, il a dit qu'on lui 
avait souvent demandé de faire 
le tour des grands centres du 
Canada, pour exposer la menace 


| communiste telle qu'il la voit. 


avoir | 


Et il a ajoute que le projet l'in- 
téressait beaucoup. Nous espé- 
rons qu'un jour, celui qui est le 
“premier citoyen de la ville de 
Montreal" et qui est si bien con- 
nu au Canada pourra se rendre 
jusque dans l'Ouest pour qu'on 


| puisse se rendre compte, de pre- 


vais dans l'Ouest, et c'est une af-| 


faire finie”, mais non; je vais 
dans l'Ouest et le bazar com- 
mence. Je ne peux plus refuser 
les invitations qui me sont faites, 
tous les jours, de parler en de- 
hors de ma ville. Mais votre de- 
mande m'honore et je vous en 


| remercie.” 


mière main, de la verve “camil- 
lienne” et applaudir le tribun 
encore insurpasse qu'est chez- 


nous M. Houde 
Norbert PREFONTAINE 
— es 
Il n'y à rien de plus dangereux 
ni de plus formidable que la paix 


dans le péche. — BOURDALOUE. 


Le jeu de dames 


‘au Cercle Ouvrier 


avec le maire de Montréal Faux 
PE 


Lou LL 


19 
5 


Solution du 52ème Lt 
soumis par M. Edouard Lespé- 
rance: 

Blancs: Noirs: 

41-35; 28-41 ve 

47-36; 30-41; 

45-39: 34-45: 

7-50; 45-56; 

51-46; 32-45; 

46-39; 45-34; 

69-62; 56-69; 

58-51; 69-47; 

53- 5 et gagnent 


53ème problème: fin de partie | 
par M. Edouard Lespérance. 


Noirs: 9 16, 17, 19, 
el, 22, 23 30, 31, 35. 
Blancs 39, 40, 41, 42, 
43, 45, 46, 48, 51, 54, 55, 64 
Les blancs et gagnent, 


OTTAWA Donald J. Suther- 
land, secrétaire de la loge oran- 
giste du comte d'Ottawa, à ete 
traduit en cour récemment sous 
l'accusation d'avoir dirigé une 
loterie. I1 s'agit en l'occurrence 
d'une rafle d'une valeur de $10.- 
000 qui devait avoir lieu en sep- 
tembre lors d'une exposition te- 


14, 15 
29 


10, 
25, 27, 28, 
32, 34 38 
49, 50 
Jouent 


nue à South Mountain, Ont, 
DeGagné Motors Ltd. 
Angie des rues Marion et 


des Meurons 
Telephone 20-3041 
Norwond St-Honiface 
Serv 
se 


ce de 24 heures par jour 


Cours spéciaux 
en français aux 
jeunes recrues 


QUEBEC — L'armée cana- 
dienne a établi un nouveau 
| cours spécialisé qui permettra 
laux jeunes soldats de langue 
française d'apprendre un mé- 
tier, de compléter leur ins- 
truction et de devenir bilin- 


gues. 


Vingt Canadiens français du 
Québec et du Nouveau-Brun:- 
wick, dont les âges varient entre 
[16 et 17 ans, ont commencé ce 
cours à l'Ecole de formation de 
l'armée canadienne au camp de 
Valcartier. 

Les apprentis-soldats, fils de 
cultivateurs, messagers ou jeunes 
gens qui, pour une raison où pour 


| une autre, n'ont pas terminé leurs 


études, vivent dans leurs propres 
| quartiers, mangent dans un mess 
exclusif et, en général, ne se mé- 
lent pas à la troupe régulière. 


Il faut que les mots soient 
chauds du souffle de l'âme, et 
humides de son haleine 

JOUBERT. 


Nous sommes marchands 
de combustibles 
et de motériaux 
de construction 
de tous genres 


RENSEIGNEMENTS FOURNIS 

GRATUITEMENT | 
Taiephones 191 105-086 [ 
SERVICE PROMPT, 
EFFICACE, COURTOIS 


TOUPIN LUMBER à FUEL 


$t-Bonitace 


Mme E. Hansford ouvrira ‘:"""""" 


le thé de la Fédération EL 


‘ +. " pe 
2 end pére. «4 Mme ! A é 
: 6 { aire e fit erpre 
4 ” % eg té ( a ef r le reme 
Ces 4 Le : 
nif n 13 Fu snge Décorations des tombes 
À ‘ ” F n ant: le d 
manche 7 F a sera le 
, L ‘ P mt à 
La ‘’Norwood Jewellers dimanche s Céonntin d 
A ” ; : tom V 4e apré nic 
r M me ossette, présidente, dép 
Menen et Toche, 5t-Boniioce ! | f era au »m de la Fédératior ’ 
ce, sur ouronn: e fle au pied d 
Téléphone 20-2790 par Mme E. Ha mr ime de es dans le 
| L LL > 4 £ ma € metié é de * . 
vous offre des bijoux, montres, t-B fa ù L q C'est e bien img 
L F F * Le no rm : : 
bagues, objets de prete, bagues de : ante et q perme de té 
Chevahers de Colomb ane ie:ement notre gra 
Causerie titude aux 6 des deux grar 
Réparations de montres, ernière assemblée du | des g e liales et d'adre 
té { ‘ ne ed me F a € ie prières ferve 
horloges et bijouteries À 4 . Fe an age 
notre spécialite. g EP À: oine, O MI hers dispar 
i à e tre f mde et LA SECRE AIRE 


EEE 


HUGHES 


RAY 


EST VOTRE MEILLEUR 
CHOIX 


pour le Comté 
de St-Boniface 


Progressez avec le Parti Progressiste-Conservateur 


UN CHANGEMENT EST NÉCESSAIRE 


Le & juin, élisesz 


HUGHES, Raymond A. 


Donnez votre deuxième choix à Louis Léger 


le comité d'election de Ray Hughes, 


Aux électeurs 


de St-Boniface, 
St-Vital, Fort Garry 
et St-Norbert 


Pour un bon représentant 
Potes le & juin 


candidat 
progressi: 


et donnez votre deuxième choix à Ray Hughes 


comité d'élection de Louis Leger 


avec l'autorisatior 


Insere 


LA LIBERTE EI LE PATRIOTE 


CONCOURS 


organisé par l'Association d'Education 


Les finales du 
Paris, St-Boniface 


Pour les saynéetes: la section comprenant les grades 5, 6 
] St-Boniface 


l. Ecole Provencher 
2. Ecole de l'Assomption 
3. Ecole Centre 


Pour les declamations: 
Ecole des filles, 
Ecole Dubuc, St-Adol 

-ole Ste-Agathe 
le St-Eustache: sec 
le des filles, Ste-Anne 

Ecole Iberville, St-Malo 

Ecole St-Claude: sections 

Ecole du Sacre-Coeur 


phe 


concours de diction aur 
le dimanche 31 
Les écoles suivantes participeront 


St-Francois-Xa1 


St-Norbert 


Ste-Agathe 


tion 


sections 


DE DICTION 


ont lieu au theâtre 
mai, à 3 h. de l'aprés-midi, 
aux finales 


1et8 


Tran 


scona 
ier 


5-8 et 9-12 


5-8 


sections gr 
section: gr 
sections 
gr. 5-8 
section: gr 
gr. 5- 
gr. 58 et gr. 9 


ar 


5-8 et gr. 9-12 


Wp£: sections: gr. 5-8 et gr. 9-12 


Institut Collegial St-Joseph: section: gr. 5-8 
Couvent de St-Charles: section: gr. 9-12 
Inst. Collégial Provencher, St-Bon.: section: gr. 9-12 


nbres du 
le R. P.G 
Mme Louise Adams et 


Les mer 
sidente 
OM 


jury 


seront 
Ramaekers 


Mme Pauline Boutal 
SJ; leR.P 
M. Denis Belair 


pré- 
Jean Soulodre, 


VENEZ EN FOULE AU THEATRE PARIS, LE 31 MA!! 
L'entrée est libre 


\E 


L'ACTATÉ SPOR 


AN 
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1@ 
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Exclusit à ‘’La Liberte et le Patriote‘ 
par Jacques LEMOYNE 


L'humiliant echec subit par 
Jersey Joe Walcott ne semble 
pas avoir convaincu les parti- 
sans de ce dernier qu'il est grand 


temps que le pugiliste de Cam- 
den accroche ses gants. On aura 
beau accuser l'arbitre d'avoir 
compté trop rapidement, on aura 
beau soutenir que le combat, 
parce que c'était un combat de 
championnat, aurait dü se pro- 
longer, il n’en re: pas moins 
vrai que les chances de Walcott 
semblaient nulles, après cette 


premiére chute au plancher 

Nous n'avons pas assisté à la 
bataille, nous ne l'avons même 
pas vue à la télévision (un meé- 
dium très inexact quand il s'agit 
de juger de la force d'un coup de 
poing Nous avons écoute la 
description de la rencontre à la 
radio et nous avons entendu très 
distinctement le bruit mat cause 
par le poing de Marciano attra- 
pant Walcott .u visage, puis nous 
avons entendu Je b 
te d'un corps au plancher, avant 
méme ue l'anr “eur ait eu la 
chance de crier que Walcott ve- 
nait de choir au tapis. Ces deux 
sons nous ont convai...1 d'une 

| chose, le coup donné par Marcia- 

no était tres solide. Les deéclara- 
tions subséquentes de Walcott 
nous ont prouve que l'ex-cham- 
pion ne savait pas du tout ce 
qu'il faisait, après avoir ete at- 
teint au visage, S'il le savait, 
Walcott. s'est mérité une place 
sur l'équipe américai..e des plon- 
geurs de fantaisie! 

Nous hésitons à croire que 
W.lcott ait volontairement al n- 
donné la bataille. Nous prefe- 
rons croire que Marciano lui à 
fait vraiment mal et que le ve- 
teran de 23 ans d2 combats a 
terminé sa c rrière encore ani- 
mé de cet esprit de justice qui 
l'avait caractérisé jusqu'ici. 

Les declarations 

Oublions tout d'abord les de- 
clarations des avocats de Wal- 
cott et celles de son gérant. A- 
pres tout, ces personnes vivent 
grâce à Walcott et on ne peut 
les blâmer de protéger leurs in- 
térêts en défendant ce qu'ils 
croient être les intérêts du pugi- 
liste noir. 

Walcott a tout d'abord affir- 
me aux journalistes et à ‘ous 
ceux qui ont bien voulu l'ecou- 
ter, que Marciano l'avait atteint 
avec une £-uche. Tous les spec- 
tateurs, tous les journalistes et 
tous ceux qui se trouvaient près 
de l'arène affirment, eux, que 
c'est une courte dr te qui a fait 
le travail, et Marciano, qui a lan- 
cé la droite, dit la même chose. 
C'est donc que Walcott n'a mé- 
me pas vu venir le coup qui l'a 
complètement étourdi. 

En second lieu, Jersey Joe af- 
firme qu'il aurait pu se relever 
au compte de deux secondes. A 
moins d'être lancé par un ca- 
non, Walcott qui était à plat sur 
le dos n'aurait pu se relever à 
deux, ni même à six! Comme il 
ne semblait pas d'humeur belli- 

| queuse ce soir-là, peut-être se- 


VOTEZ 
dit Social 


Les créditistes croient: 


The 
of all 


The major 
to bring 
ne pe ople ) 


»ir affairs 


itv alon 
freedom 


which 


INDIVIDUAL is 
of God's Creation on this earth 


function 
to PEOPLE the results which they 


VOTE 
Social Credit 


Social crediters believe: 


the most important 


of anv Government is 


want in the management of 


e is not We MUST 


with 


enougn 
security 


is physically possible and 


desirable CAN and MUST be made Finan- 


alls possible 


J.-S. ANTONIO LEMOINE 


On June the 8th, mark your ballot: 


it de la chu-! 


rait-il demeure assis 
coute de 100, s'il l'avait 

Walcott nous dit ensuite qu'il 
attendait un ::,,nal de son géer 
On se demande pourquoi? L'arb 
tre se tenait à ses côtés et il cri 
ait si fort que même à la radio 
on pouvait facilement le suivre 
alors qu'il hurlait les dix secon 
des dans les oreilles de Walcutt 


jusqu a 


fallu! 


Comme Jersev Joe se battait 
pour le titre, il aurait certaine- 
ment pu se relever à huit afin 


de ne pas prendre de chance. I] 
semblerait bien que Walcott 
n'entendait pas les dix secondes 
et que ce ne soit là qu'un autre 
bien pietre alibi, 

Fin ignominieuse! 

Si Walcott a entendu l'arbitre 
compter les dix secondes et qu'il 
n'a pas eu le courage de se rele- 
ver, jugeant que la plus élémen- 
taire prudence lui dictait de ne 
plus se frotter à un dur comme 
Marciano, le vétéran de Camden 
a terminé sa carrière de la façon 
la plus piètre possible 

Mais quels qu'aient été les mo- 
tifs ou les raisons qui ont pous- 
se Walcott à demeurer au tapis, 
il n'en reste pas moins vrai que 
sa carrière s'est terminée sur une 
bien mauvaise note. D'autres as- 
pirants ont déjà été mis hors de 
combat à la première ronde, mais 
nous n'avons pas souvenance 
d'un seul qui ait offert aussi peu 
de resistance que Walcott, 


MADAME DOLORES 


ofire des coiffures du shintemps à des prix né 
Pour fixer un rendez-vous à bonne heure [| 
| teléphonez à 20-9713 | 
| 
| , chemin Ste- Mode Angle Most et chemin Ste-Marie ! fl 
DOLORÈS BEAUTY SALON | 


Décès |, La 


en £ st. 
rd IR " 
| M. FELIX MeCABF pe * F 
| vumation sc eo 
Le vendredi 15 ai, à l’hôpi- | Ste-Mar 
tal Miséricorde de w nipeg e 9° ° 
décédé M. Felix Mc ‘abe de O0. CHAGNON 
rue Alverstone, Winnipeg, à ù : . 
a 1-( à 1 de 
; de 3 ans. !l était né en Angle At " 
rgail \ \ 

M. Louis Masson, fils de M et L 1910 et arriva au Manitoba et pit 7 de 
Mme Victor Masson, de St-Vital ‘ à | e 69 
autrefois de St-Boniface, et an- M. MeCabe fut employé pen- 
cien du collège St-Boniface, qui | dar t 25 ans comme imprimeur! ]e défunt éêta 3 
reçut la médai d'or en educa-| au Winnipeg Free Press. Il était | Boniface et. pendant 4 
tion décernée par l'Univers té, | membre de l'Union Typograph emplové au Pacifia 

Cliche Free Press que de Winnipeg et de la Société ‘ j1 $e retira er 4 
iu St-Nom. Pendant 7 ans fut| Outre son épouse, Eva : 
maitre de chapelle à l'église St-|se da a di n \ 

Précieux- Sang Edouard de Winnipeg RAT te fl + 

Survis 1 défunt 2 fils, John, ! rothy Marhus et Alberta McQua- 

: La 4 dl La L à " Bernard, de Van-|de lils, Ge t James et B 

a derniere partie de carte e, Mme C. Carroll,| 4 petits-enfent Ja 
sung se , L PONTS QU P.Q petits-en- | ques, et 2 s ép t 
DA eue 1 I e Pa-!fant e soeur 1 Ré Sr Ar [Mn E F 
t s 0 t L te tte le Petites soeurs de I n atio 
ps a ( de Queens age, N.-Y.lre Brookside, li } 
ec € (l { ge L 
LI at r: nf 0€ r! le 
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ner ::| Votez LIBÉRAL 


à € Mme E 

Phaneuf et Mme 

= ie 1 soiree 

deuxième, Mme 

de-Chéêne con- 

ma Goadferson 

d'avri Mme R, 

a rafle mensuel- 

i J. Bourdon, 

ant, C. Fhaneuf 

Ov A. Carrié 

Kreit A. Car 
5. Allaire, E. Ha-| 
mel, V. Logan, F. d'Auteuil, V.| 
| Logan, H. Monnier et A. Rodri- | 
gue, Miles Y. G1 ire, Alexina | 
Brodeur, G. Senez, Odile Desau- | 
| tels, Denise Gobeil et A. Proteau, | 
MM. F.-O. Beaulieu, G. Forest,| 
N. Boulet, H. Prud'homme, M.! 
Boisclair, A. Dusablon et G. Bois- | 


Même Max Schmeling a porté) 


un ou deux bons coups à Joe 
Louis avant de tomber, Le vete- 
ran Jack Roper s'est relevé à 
deux reprises avant d'être mis 
hors de combat par Louis et il 
s'est défendu avec le courage 
d'un lion blesse, Walcott n'a rien 
fait de tout cela, et il a empoche 
un $250,000 le plus rapidement 
et le plus facilement possible! 
Pour une telle somme, et par 
considération pour ceux qui as- 
sistaient au combat, Walcott au- 
rait certainement pu se relever 
deux secondes avant le compte 
fatal si, comme il l'a affirme à 
plusieurs reprises, il était abso- 


lument capable dc continuer à 
combattre 
Mous crovons que Jersey Joe 


ne cherche que des alibis, à l’heu- 
re actuelle, afin de se consoler 
d'une défaite qu'il n'avait 
prévue comme devant venir si 


| prix de dix et cinq dollars furent 


pas | 


rapidement et comme devant lui! 


apporter si peu de gloire et une 
si mauvaise presse. Walcott a 
dejà participe à des mauvais 
combats, mais il s'est surpasse, 
vendredi soir dernier. 
Prochains matchs 

Tandis qu'il se trouve encore 
bien des gens pour demander 
que Marciano fasse de nouveau 
face à Walcott, d'autres, plus se- 
rieux, réclament des matchs 
pour Ezzard Charles et Roland 
LaStarza. 
autre combat entre Walcott et 
Marciano, nous n'en voyons pas 
la nécessité. Walcott ne fera cer- 
tainement pas pire qu'il a fait 
vendredi dernier, mais il ne fera 
pas mieux que ce qu'il faisait il 
y à quelques mois, quand M.r- 


ciano lui enlevait son titre de 
façon surprenante. 
Espérons que le nouveau 


champion saura se montrer actif 
et qu'il contribuera à sortir la 
boxe du marasme dans lequel ce 
sport a été plongé depuis le ce- 
part de Joe Louis! Les combats 
de championnat, même s'ils sont 
nombreux, ont pour don de sti- 
muler ï'intérêt des enthousiastes 
de la boxe. Louis, pendant un 
certain temps, se battait de huit 
à dix fois par an, et il acceptait 
de rencontrer tous ceux qui 
croyaient avoir une chance de le 
vaincre, Il a fait face à des durs 
à cuire dans la personne de Bob 
Pastor, qui à toute sutre epoque 
aurait pu devenir champion mon- 
dial. Puis il y eut Red Burnam, 
Al Ettore, T. Galento, John Hen- 


anciens lutteurs qui combattaient 


sonneault 


Les gagnants à la rafle spéciale 
d'une jolié chaise et de deux cais- | 
ses de parfum furent Mme G.| 
Boisjoli, MM. P. Perron et H, Sou- | 
risseau | 

Nous avons aussi tenu le grand 
tirage de la saison, consistant en 


cuisine ‘‘Stainless 
don de Mmes O. Saulnier 
Blanchette, lequel fut ga- 
par M.-Raphaël Arpin, Les 


un service de 
Steel”, 
et G. 


gné 


gagnés par MM. T. Carter, G. La- 
entre et Jos. Kerouanton, Mmes 
A. Stordeur et A. Trudeau 

En terminant nous voulons réi- 


terer nos plus chaleureux remer- 
ciements a ceux qui ont contri- 
bué au merveilleux succès de cet- 


a tous nous 
revoir, 


te saison de cartes et 
voulons souhaiter 
a l'automne alors que commence- 
ront les séries de l'hiver prochain. | 

Nous remercions tout spéciale- | 
ment La Liberté et le Patriote | 
pour la courtoisie qu'elle nous a| 
témoignée et nous prenons avanta- 
ge de cette occasion de son qua- 
rantième anniversaire pour la fé- 
liciter € DAleureus sement et lui sou- | 
tout le 


de les 


haiter icces quel le mé- | 

rite. 

TRIBUNE LIBRE 

_ (Suite de la troisième page) | ROGER TEILENT 


dans des circonstances differen- Lé 

| tes et difficiles. Ceux-là, une pour etayer 
certaine école les a voues à 

l'oubli. Vous y ajoutez l'ignomi- | il 

nie. Mais faut rappeier bien | VI e au gouvernement 
haut que la résistance catholi 

que et française n'a pas commen- 

cé en 1917 mais remonte à 1890 


Pour ce qui est d'un| 


ry Lewis, le malheureux Johnny | 


P. chek, Al McCoy et plusieurs 
autres qui tap:ient dur, se bat- 
taient dans tous les styles imagi- 
nables et tentaient de gagner par 
tous les moyens possibles, Louis 
les a tous battus, certains facile- 
ment, d'autres apres avoir eprou- 
vé un peu de difficulté. Si Mar- 
“iano fait la même chose, la clas- 
se des poids lourds regagnera 
toute sa popularité 


Elections en Italie 


tiendra 
Juin ou 
récem- 


ROME — L'Italie 
élections nationales le 7 
peu aprés, a-t-on decide 
ment. 

Les élecieurs choisiront une 
nouvelle Chambre de députés et 
probablement un nouveau Sénat 
L'élection devait être tenue ce 
printemps, mais un ordre d'enre- 
gistrement indique que les élec- 
hons ne peuvent avoir lieu avant 
| le 7 juin. 


see 


Au lieu de vous laisser guider 


UN VOTE POUR TEILLET EST UN VOTE POUR: 


par vos antipathies consacrez 
otre activité et vos talents à des 
votre 4 sta à des @ DES CHEMINS — 
âches lu } ta ‘ ï pou 4 
aches -DIUS nautes el Dius ul loutes les artères de la ville de St-Boniface et des municipa- 
gentes que celle de ranimer lités de St-Vital et de Fort Garry qui desservent les grandes 
d'anciennes querelles. Vous jus routes provinciales devraient étre considérees comme des 
A à ; he S “ _ nt > s t 1e ent. 
tifierez ainsi davantage la con- | chemins ‘‘trunk'' et entretenues par le gouvernement 
fiance du public 
Un dernier mot. C'est stndt | 8 LE DEVELOPPEMENT INDUSTRIEL — 
Si l'on encourageait la decentralisation de la petite industrie, 
M. Joseph Bernier que vous vi 6 L a 7 A 
k cela réduirait les taxes dans nos districts et nous aiderait a 
sez. Lui qui a donne à l'Eglise étendre et à améliorer nos services d'eau et d'egout 
ses deux fils mérite au moins le 
respect des gens Eg! LA [1 DES PONTS — 
Je termine par des felicita- A cause de là route trans-canadienne, nous aurons un nouveau 
tions et un souhait. Félicitations pont sur la Seine. Mais nous avons quand méme be soin d'i 
ont, au pied de la rue Osborne, pour relier St-Vital à la e 
pour vos 40 ans, l'âge présume po au} de ] FDA, POUF TONSF al à Le ville 
et décongestionner ja circulation 
de la sagesse. Mo ouhait: soyez 


aussi intrepide 


aires réels et vivants qujenvers LUNDI LE 8 JUIN 1953 


les morts 
Alfred BERNIER, SJ 
N.D.L.R. — Nous n'avon: 
emis aucun jugement sur le ELISEZ 


sujet fort controverse de l'en- 
tree de l'hon. Joseph Bernier 
dans le cabinet Roblin. Nous 
nous sommes contentes de rap- 


UN JEUNE - QUI À DE L'ÉNERGIE 
ET LE SENS DES AFFAIRES 


VOTEZ COMME SUIT — 


EILLET, rose 


et donnez votre deuxieme voie à Ray Fennell, 


peler les circonstances qui ont 
entoure la fondation de La 
Liberte. Le peragraphe que 
nous avons cite et qui a deplu 
au AR, P, À. Bernier expliquait 
le ‘pourquoi du nouvel orga- 
ne français alors qu'il en exis- 
tait déja plusieurs au Manito- 
ba, et il dépeignait l'âprete des 


polemiques qui ont marqué 
cette periode mouvementee de 
notre histoire. 


Notre journal — * Dieu ne 
plaise! —— n'a pas voulu insul- 
ter la famille Bernier ni mini- 
miser le réle du ‘Manitoba, 


— Publié par le comité électoral Roger Teillet, 


PAGE SIX 


Mme G. H. Evoy, president 
t'es compagnie de la Rév 
Gracie, infirmiere de 1 pital 

es d \ appareil perfecti 

ment rt à donner à un enfa 


Un drame d'aventures au: 
théâtre Paris le 28 mai : 


à partir de 6 } 


: 1 Le tre 4 1 in 
€ 1 ' ‘ I agit de 
1 Ja jue Ï 
banale, adaptée d'ur 
Robert Gaillard 
er Jacques Mervel 
la Jamaïque, rejoint, 
Pablo Lopez. Mais ce 
trouvé des acheteurs 
plus téressants Mervel par- 


FIEZ-VOUS AUX 


DoDDS 


KIDNEY 
PILLS 


Xiliaires 
eure 


e des au 
Sr supér 
photo f 
fabrique en 


1t premature 


Re atic soignée 
e unite 
lie ton tré tous les 
eneme e 11m 
sui dans les 
enc l'actio € particulier 
endra, maigre to à acquer aar ele où ie Canot à moteur 
la ir£aisor 1 arme Ar ne de laventurier est nou 1ivi pa 
expéditit a a rapporté une £ eédette côte Bien 
portante & e d'argent, qu'emplie dur 110n à sou- | 
C décide d établir à Par gner, l'entrée en scène des lé-| 
avec V Ble ard. Apprenant | pr « est très impressionnante 
qu'il est atteint de la lépre, Mer pers » de ‘L'Homme de 
vel repart pour Tanger. Vicky la Jamaiïqu t incarné par Pier 
apprendra la véritable raison de re Brasseur, artiste de grande 
cette f iittera une vie!classe, dont le talent n'est plus à 
exempte de pour consacrer | Vanter et, dans ce rôle très dif- 
ses Jours 4 Jacques 1 € 1 fait une crestion tres 
Jacques Companeez a conden- personnelle qu'on a plaisir à ad- 
sé d'une façon importante les, mirer, comme isujou Sa parte- 
multiples péripéties du roman de !naire est une jeune fille qui dé- 
Robert Gaillard. Le film compor- | buta brillamment l'année derniè 
te a 155 in nombre imposant de re, et qui depu ne cesse de gra 
rebondissements” des plus variés! vir les échelons de la gloire: Vera 
qui donnent attrait cons-| Norman. Aux côtés du couple- 
tant. Tous les spe teurs appré- | vedette retrouve toujours a- 
cieront les différentes phases de vec la même satisfaction: Louis 
cette production qui vont du dra-| Seigner Alexandr Rignault, | 


me d'action à 
en passant par 
goisse: ia iepre. 


de 


t port 
it prise 


de 1 


à le 


1e de 


un 


pesant 3 1 


l'histoire d'amour 
élément d'an- 


sé 


hôpital Miséricorde 


de Winnipeg, apparait 


ition, Mère Sie-Bertha. et Mille Helen 
ccasion de la presentation par les dames au- 
sauver la vie d'enfants nouveau-nés, Actuel- 
es) la chance de vivre € e normale. ! 


Cliché Free F r 


ess 


Marcelle Géniat, dans un rôle de 
chef de gang dont elle tire des 
leffets fort intéressants. 

’ 


RESTONS 
FORTS, 
UNIS 


VOTONS 


RAY FENNELL 


VOYEZ CE QU'IL À FAIT! 


Comme il a servi 
dans le passé , ., 
Il continu a le 
faire à l'avenir, 


VOTEZ POUR 


RAY FENNELL 


Demeurez forts — Votez liberal 


Inséré par le comité d'election J.-G 


J.-G. VAN BELLEGHEM 


Van Belleghem 


COUREZ-VOUS 
UN RISQUE 2? 


NON! PAS SI 


VOUS VOTEZ POUR 


RAY FENNELL 


Ce qu'il a accompii 


nembre de la Cor 
services additionr 
ae Commissions $ 


mme maires durant huit ans, comme 
nmission Scolaire durant sept ans, et les 
els qu'il a rendus sur une demi-douzaine 


uburbaines, parient eux-memes, 


par 


QUI PEUT MIEUX VOUS SERVIR? 


LE 8 JUIN, MARQUEZ AINSI VOTRE BULLETIN: 


FENNELL, Ray 


et donnez votre deuxieme choix à Roger Teillet 


Ir 


isere 


par le comite d'election de Ray Fennell 


en 


l 


LA LIBERTE ET 


LE PATRIOTE 


Ecole Prorencher 


ST-SOMIFACE 


# 


Rédocteurs: Berncre Tremse, G 
boult, Edouerd 


Charrière 
Blonchette 


Chroniqueurs: Lien 
L ioude 
Ronald 


volk, Rèm 


Je dois réfléchir 
à mon avenir 


Bier 
pour d 
viendra 
rienter dans 
Comme je 
d'autre que moi 
sable de mes actes, 
e choisisse ma vocation avec 
beaucoup d'attention, car ce ne 
sera pas seulement pour m aider 
moi-même mais pour aider aus- 
si les autres 

Si je choisis lx vie religieuse 
e devrai me rappeler que jes res 
ponsabilités sont irdes. Je de- 
vrai être autre Christ et mon 
but sera de faire monter les âmes 
vers celui qui fut le Modéle de 
patience, de pauvr de bonté 
et de tendresse. 

Nous avons, sur 
ine voie à poursuivre. Si je cho) 
«15 la vie dans le monde, la au 
aurai un apostoiat a accomplir 
Que je des prêtre, avocat, 
médecin ou enieur, e trou- 
verai dans n'importe quelle car- 
riére l'occasion de servir Dieu 
et mon prochain. 

La premiére personne à remer- 
sera ma chére maman qui se 
dépense chaque jour pour que 
mon avenir soit assuré. Je me 
rappellerai aussi toujours les bons 
conseils que mes maitres d'école 
m'ont donnés et qui m'aideront 
à surmonter les difficultés de la 


vie. 
Marcel PRUD'HOMME 


Les Cadets à l'honneur 


Notre équipe de tir s'est illus- 
trée une fois de plus en se clas- 
sant sixième sur un total de 416 
équipes appartenant à toutes les 
provinces du Canada. La moyenne 
obtenue est 96.7. C'était à l'occa- 
sion des compétitions d'hiver de 
la “Dominion of Canada Rifle 
Association‘, Nos félicitations spé- 
cialement à ceux qui se sont clas- 
sés en tête de nos tireurs: Jerry 
Jaworski avec 98 points, Gérard 
Beaulieu avec 97 points, Jean 
Gordon et Jean Spronken avec 
97 points, Dwayne Dahlin et Ro- 


que Je sois trop Jeune 
der de ma vocation, 1| 
un jour ou je devrai m'o- 
le chemin de la vie 
réalise que personne 
ne sera respon- 
faudra que 


0 


un 


cnacun 


en 


ger Bakeland avec 96 points. 
L'entrainement continue et l'on 
compte faire mieux encore. 

L2 LJ L 


Mgr Provencher, 
ler évêque de l'Ouest 


Mgr Provencher fut le premier 
évêque de l'Ouest canadien et 
aussi le premier évêque de St- 
Boniface 

Né le 12 février 1787, le sixième 
enfant de douze, il fut ordonné 
prêtre le 21 décembre 1811. Après 


|tout le bien qu'il fit, il mourut 


à l'âge de 66 ans. Le vicariat àa- 
postolique de St-Boniface fut créé 
en 1820. En 1847, il devint dioce- 
se et en 1871, archidiocese. 

En 1818, Mgr Provencher écri- 
vait une lettre a Mgr Plessis lui 


| disant que la mission dont il s'oc- 


cupait demandait un autre hom- 


|me car il re semblait pas l'hom- 


|me qu'il fallait pour ja situation. 


| pas de confiance en la Providen- | 
ce, Mais s'il arrivait que cette 
mission devait être retardée, ce 


| nien et 


Il ne se sentait pas capable de 
ce travail bien qu'il ne manquait 


serait par la faute des hommes. 

En mai 1818, il partait en ca- 
not. Il était triste parce qu'il lais- 
sait derrière lui ses parents, ses 
espérances et son pays. Mais son 
coeur était décidé avec l'aide de 
la Providence. 

En arrivant, Mgr Provencher 
ouvrit une école et bientôt un 
collège classique. Aux hommes, 
il montra comment travailler a- 
vec une charrue. Lui-même tra- 
vailla dans les champs. Il était 
tres charitable. Une nuit, un vo- 
leur vint pour s'emparer d'un co- 
chon. Mgr Provencher l'arrète et | 
dit: ‘’Arrête, on n'a plus rien à 


| manger”. Le voleur répond: ‘Moi, 


non plus”. “Séparons-le en deux”, 
dit Mgr Provencher, C'est ce qu'il 
fit. 

Au printemps de 1836, apres 
un hiver froid et neigeux, l'eau 
monta de quarante pieds. Toutes 


les familles se sauvérent. Mgr 
Provencher resta avec quelques 
Canadiens et dit: ‘Ce pays de- 


viendra un grand pays et vos en- 
fants le verront”, 

Nous savons que cela est arri- 
vé et c'est pour cela que nous 
sommes fiers de parler du cen- 
tiéème anniversaire de la mort de 
Mgr Provencher 

Claude NORMANDEAU 


A la gloire de Notre-Dame 


Le deuxieme dimanche de mai, 
a travers le monde entier, on or- 
ganise des manifestations n 
l'honneur de la sainte Vierge. De- 
puis plusieurs années déja a lieu 
à Winnipeg une procession en 
honneur de la Vierge 

La sainte Vierge a sans doute 
voulu nous éprouver car Elle nous 
a réservé pour cet après-midi du 
dimanche 10 mai une des pre- 
mières pluies de l'année tant at- 
tendues aprés le long hiver. Mais 
la pluie n'a pas arrêté les trois 
I e catholiques de prouver leur 
amour à leur Mère du ciel 

De nombreux chars, magnifi- 
uement décorés, rappelaient le 
theme du jour: la paix. L'un d'eux 
représentait les apparitions de 
Fatima, un autre la Médaille Mi- 
raculeuse. Sur un autre on nou- 
vait voir une famille canadienne 
en priere. Les nombreuses parois- 
ses formaient des groupes qui 
pria ent avec ferveur, en chan- 
tant après chaque dizaine un cou- 
plet de l'Ave Maria 

Ce qui ma beaucoup frappé 
dans cette procession, c'est la va- 
riété dans les costumes et aussi | 
dans les prières On priait en 
français, en anglais, en ukrai- 
sans doute aussi en ita- 
lien. Mais l'Ave Maria était chan- 
té sur le même ton dans les dif- 
férentes langues 

Un groupe d'Ukrainiens, en 
costume national, produisait un| 


bert d Eschom- 
Desaite s 


Arthur 
Roger 
Lotrenere 

bel effet. Les paroisses de St-B« 
miface etaient bier eprésentees 
J'ai remarque rut le P 
de Academic ep }e é 
re elles venaient les sc 

deux troupes sur trois jui 


nies par l'E 
tains aeu 
car il pleu 
re fois qu'ils 
nue d'été. Pour se réchauffe e 
Père 
recommandait 
ge et de chanter plus fort. P 
en arrière de la 

avait aussi des 
anglais et ainier 
ancwrs 51t-J 


ment pour 


Behi: eu aumônie 


s 7 


2 y 2 nn 


Ê la p 
duit une belle 
non-catholiques 
trottoirs de la x 
constater que notre 
l'égard de la sainte Vierge étai 
solide et que ne nous arré- 
tait. Marie nous récompensera de 
cela. Nous devons prendre la ré- 
solution de prier avec plus de fer- 
veur et répandre dévotion du 
Rosaire, surtout pendant le mois! 
de mai qui est spécialement con- 
sacré à Marie. | 

L'année prochaine, j'espere que | 
les élèves de Provencher 
plus nombreux, et que même s'il 
pleut, ils ne se laisseront pas ar- 
rêter, Il pleuvait aussi à Fatima 
mais c'était la condition pour voit 
le grand miracle. On amènera les 
cadets, en uniforme, et la clique | 


malgré tout, pre 
impression r le 
massé € 
le. Ils or pu 


aevotion a 


rier 


seront 


de l'école et on marchera derrie- 
re le drapeau. Cela me rappelle 
qu'il nous faut aussi un drapeau 
à Provencher. On l'aura. Sur le 
drapeau il v aura le Paladin. Pa 
ladin signifie chevalier. Comme 
chrétiens, nous sommes des che- 


valiers de la Vierge et on n'aura | 

pas peur de le montrer l'an pro- | 

chain. | 
Quelques congréganistes 

D. DECUYPERE, R. DRUWE | 

et R. LAFRENIERE | 


Les qualités 
du vrai sportif 


{l'Ecole Provencher? C'est une 
question à laquelle il est bon de 


| 
Quelle est la place du sport :| 
réfléchir. | 


Faie du sport, c'est bien. En 
faire da'4..tage, c'est mieux. En 
faire de ‘rop et dans un esprit 


peu sportif, ce n'est pas bien 


On a reproché quelquefois à 
l'Ecole Provencher de donner 
trop d'importance au sport et 
peut-être avec raison. !l est pos- 
sible que le sport prenne trop 
de notre temps. Nous accordons 
trop au corps et pas assez à l'es- 
prit 

Que faut-il pour être un bon 
sportif” Se contenter sans cesse 
de regarder jouer, être en admi- 
ration devant quelques idoles du 
sport, ne pas manquer une par- 
tie de hockey sur le terrain ou 
à la radio? | 

Le véritable sportif est-il plu- | 
tôt joueur que spectateur? Faut-il 
être un professionnel, une belle 
brute qui ne songe qu'à 


ses adversaires? 

La réponse à ces questions 
sera fournie par sportifs 
l'école. 


vous 
les de 
1) Le vrai sportif n'est pas né- 
cessairement un professionnel. 
On fait trop attention aux spor- 
tifs de profession et pas assez aux 
amateurs. Tout le monde ne peut 


pas devenir grand champion. 1] 
faut encourager les amateurs. Le 
but du sport n'est pas de sortir 
toujours premier d'une competi 


tion mais de développer son corp 
E. DESAUTELS 
2) Le vrai sportif a bon carac- 
tere. 


‘Des joueurs qui se fachent pour 
in rien ne sont pas de vrais Spot 
tifs. Il faut accepter une défaite 
avec autant de bonne humeur 
qu'une victoire, Naturellement, or 
ne peu être s heureux 
que ce ont ete 
mails etre content de ( 
que es ?! leurs ont £gagr I 
faut être capable detre un chef, 
savoir accepter une défaite, être 
capable de parler en public e: 


bon chrétien 
J. NOR 


a 


MANDEAU 


Le 


Le plus grand dereglement de 
l'esprit est de croire d'avance 
les choses parce qu'on veut qu'el 
les soient. —— BOSSUET, 


Progrès réalisés 
par la Manitoba 
Power Commission 


Dans son dernier bull:t 
1 paru cette semaine la Ma 
itot Power Commission fait 
apport du 1 
elle au 


Des 


ac 


prog rt 


urs du ravis 


cquipes d 
ilemen 
urs sectior la pro“ 


AT \s de 


certain nombre de projets on 


l 
ete 

Des equipes ont termine la li 
F4 entre Grandview et R 
qui, de 33,000 volts qu'elle 
a ete porice à 66,000 volts 
a ete accompli afin d 
un meilleur servic 
st de 
Swan River 


completes 


procu 
vice au 
la province et à la vallée 


Améliorations 


Durant mois d'avril, des a 
meliorati sont effectuees 
aux svstemes de distr ñ 


Camp Shilo, à Kenville et Dur- 


ce 
ons 


putio au 


t De plus, des amrelioratio 
notables 0 ce faites au syste 
me de distribution à Reston, et 
des poteaux adc'tion ls ont ete 
poses. Dans le m e village, le 
système d'eclairage des rues a 
ete ameliore 

Le système de distribution à 
Grandaview ete ange de 4 
600 volts à 6.900 volts. et l'on a 
augmente la capacité de la sous 
statio A Gimli, d néme, la 
capacité de la sous-station a ete 
augmentée, Aux deux lignes de 


Winnipeg et Portage 


tours entre 
Î l'on a effectue des re- 


la F airie 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 


Chemin de fer — Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Bonitace 


Téléphone 201 351 


Lafrenière et Fils 


POUR TOUT TRAVAIL DE FERBLANTERIE 


Toitures et climatisation 
Installations de systèmes de chauffage et réparations 


Brüleurs et fournaises à l'huile - 


ouvelle adresse: 97, rue Knudson, Norwood 


Vis-à-vis le poste de pompiers de Norwood 


Téléphones: établissement 20-2356 
residence 20-1568 


Tous genres de photographies 


© Albums de photos 
© Groupes de fomilles 
© Banquets 

© Evénements sportifs 


parations notables 
Durant \ois d'a Aa 
TT ENE GAUTHIER 
tribue un total de 600 
heures kKilowatt d'electr soit PHOTOGRAPHE 
ine augmentation de plus de P AY 
20 p. 100 que pour le même mois 489, rue Giroux Té éphone: 202 652 
l'an dernier | 
e 
v 


ombien d'années un puits 
de pétrole dure-t-il ? 


Un puits tarit généralement au bout de 20 ou 30 ans. Il faut done 
en découvrir un nouveau pour le rempiacer, afin d'alimenter 
votre auto en carburant et votre maison en huile à chauffage, 
C'est pourquoi, on est sans cesse en quête de pétrole; c'est 
pourquoi l'Imperial Oùl, par exemple, consacrera cette année 
$50 millions à la découverte et à l'extraction du pétrole dans 
l'Ouest canadien. 


Le pétrole est devenu Ÿ'une des importantes industries du Canada, 
A combien des questions suivantes pouvez-vous repondre? 


Lequel des produits suivants contient 


du petrole: 


rouge 4 


lecre 
encre d'imprimerie? 


? ficelle de lieuse? » 


insechicidef 


En 1946, le Canada produisait moins de 


10% de sa consommation de petrole. 


Sa production actuelle atteint-elle: 


189%? 40% ? 


0: 


Combien l'Imperial Oil posséde-t-elle 


de stations rvice au ( 


19.500? 10,000? 


Dans le langage de l'indi 


ñ 
here s‘'ro 


| ghnecks 


d'une eq 
'USNCT 


un Yar(hand à out 


le contremaitre du fo 


ur mécanicien 


prise à droit à un proft de 


ffre d'affaires 


cr 
perial Oh à reure 
772%? 49%? 


pe de forage. Qu 


nada : 


0? 


istrie pétro- 


sont les hemmes 


est ce qu un 


age? 


rage? 


Des enquêtes ont revelé que la plupart 
des Canadiens estiment qu'une entre: 


15Œ 


h Sur son 


L'an dernier, l'Im- 


19%? 


IMPERIAL OIL LIMITED 


le pétrole fait le force d'un puys 


Tous quatre contiennent du pétrole de 
méme que des centaines d'autres fre 
duits d'usage quotidien. 


Elle est d'environ 40%, bien que la 
demande soit aujourd'hui beaucoup plus 
forte. La production actuelle aurait 
suffi aux quatre-cinquièmes des besoins 
du pays, il y à six ans 


Aucune, Près de 10,000 stations de 
service affichent l'enseigne Esso 
Imperial, mais des vendeurs indépen- 
dants les dirigent et chacun d'entre eux 
est en affaires a son propre compte. 


C'est le contremaitre de l'équipe de 
forage. L'argot a'es champs pétroliferes 
est tres imagé. Par exemple, l'assorti- 
ment de tuyaux et de soupapes qui re- 
glent de déhit d'huile d'un puits est 
baptisé ‘'arbre de Noël" 


En 1952, l'Imperial a réalisé un profit 
de T\3t sur chaque dollar reçu. De ces 
7126, 4e furent versés en dividendes 
b aux actionnaires et 31€ sertirent à 
renouveler l'outillage et à assurer 108 
approvissonnements futurs, 


LA LIBERTE ET 


La fête des mères célébrée 2% 
avec éclat à Ste-Rose du Lac | 


La fête thé. Mme Eugene Adarr 
fut rqueée à u achet : etait te ° 
. n thé ft € Toutes se dirent enchantées de 
. et les Fille ffert par vette aprés-mid à temps 
de Femmes Catholiques rat 6 émente pers , os 
. tance ane ie recretta d'être ver Berne . 
5 - (leu ait sta- | ments à ces hpnnes es D 
tue de ‘ érge qu ” tte dé a'esce 
r L 1 M LEE 4 _ 
” Cer e-preside fit . . 
destement | éloge de notre pri Sainte-Claire 
dente. Mme B Maguet. et 
: fruit ur rsage dq se Mme A. Tu Mariages 
er eut l'honneur d'épingier. Mme Laviolette-Lafontaine 
Maguet accueillit cette offrande Le mercredi 13 mai. à 10 
avec € tion. U adeau fut of-|été célébré le mariage de M 
* tort à plu âgé de V et 
et à f eune avec Mile 1 
’ Jarot 2 et M le de M et 
16 à e MM. Louis La 
: teille de m, | ne Laviolette « +. L 
Lo ds : MM. Armand Dupeault (à gauche) et Maurice Miron que l'on 
verra sur la scène de la salle paroissiale d'Aubigny, le dimanche 
ee > s Paul—Langan 14 mai, dans les rôles de Grandet et de-l'abbé Cruchot, alors que 
tam P dut é e partagée tr à art mel êui F4 LE de # L j, & ; se roies y sT + s X.. Tr LE 
, F jé , le cercle dramatique ‘La Coulisse' présentera de nouveau ‘‘Euge- 
‘ en nie Grandet piece en cases actes d'après Honoré de Balzac, 
? sous la direction de Mme Juliette Déprés. 


! — 


M. G. Freynet épouse Mile 


’ 
LA 
D. ‘Blanchette, de Ste- Anne 
af” 
eau, : aria #s CURE 8 i- | nérailles eurent eu à St-Bor é, beér 
sd es . exécutérent des face "6 i Frey Visite de S. Exec. Mgr Baudoux 
nef ts appropri L Se: 2 Fri Le vendredi 8 mai, S. Exc. Mg 
e Mmes ke ), Bourgeois Le jeud mai dar otre é£g + wi Maurice Baudou archevéque 
HU Michaud et ! M d ver ‘ M 1 
H. Micha ‘ aillard ver e. eurent lieu les funérailles de nn à ite de St ! e, apr 
‘ M. Jear 63 ar hs va de Ste eniree oienne 
décéd: à h | Lodge be tF da otre £&£ é paroissiale 1a- 
ÿ de Winnipeg. Il y eut une non t de tén Ù t sacrement de conf 
La Cie Parent Limitée | breuse stance pa aquell rs nation à quatre-vingts personne 
F l'on remarquait des an et pa a mariée etait veitue à une 10n-| L'aff té de Son Excellence a 
COURTIERS ents de Roblin, Russe Dauph zu De ie salin Diar eco gagne t € (er: 
Portage la Prairie et Winnipe e de dentelle. La jupe était 
118-120, édifice Gruin Exchange Lui survivent se frères t,a e ave egere ie. SOI Club 4-H 
soeur: David, de Winnipeg voile etait retenu par une couror Le e 14 r 
n. Tél. 92-6634 en x , " ] ls nine 
Winnipeg, Ma 2-663 seph, Alexandre et Mme Joachimine garnie de perles et de pierre ju servit 
: Larocque, tous de notre paroisse. | du Rhin. Elle tenait un bouquet} nistère 
Baptéme le roses TOUgE | bu aux 
J Joseph-Henri-Donald, fils de M Le demoiselles d'honr ” membre 
et Mme Hubert Laviolette (née | M Odette Blanchette et He toba, les r 
‘ Alive Lafontaine Parrain et| mine Frevnet. air sue Mme Flo- ! Havaux 
marraine, M. et Mme Tobie Lavio-|;e Grenier, portaient respective iouge RoDet Mas irma 
: P | . nfar mit! D)iz Touvas Pr n Si 
Optométristes lette, grands-parents de l'enfant. | ment des toilettes bleue. rose et 2 ith Diana Tougas, Adrienne 
— 1 et tenalent des bouquets d 
et — _s + : Ble Beverle Letkemar A 
at r ntanic MM Ec dgai Frevnet Le] 1 Hey LetKkeman, 2: 
Opticiens { t 0: ce Pra Lucille Laramée 
L I ) V laure etaient gar 7 
' E d I JEAN DELAQUIS d'honneui MM Gérard Blancs: Elisabeth McCaughar 
"2 Anit: Brunette Irms Vandal 
; xamen e la vue Assurances de tous genres Champagne et Alix Simard agi Ep ee ; à Der ne al 
t » Ù elle Le qu Yvette Lan 
te vtage s aier omme huissier - 
Edifice Téléphone Vie — Feu — Automobile bert, Dora Lavack 
P Kensington Hospitalisotion — Etc Pendar 1 messe de mariage, | 
MS. avenue du p22 496 ë Enfant Marie ous la di-| 
Portage | Téléphone no 45 olihn à | De te-A th 
‘ WINNIPEG ' P rection de À Lucie à Laroche et | e- ga e 
LL VI € LA ain€ 4) on 
{ N.-D. de Lourdes, Man. exécuté le Visite pastorale 
; Magnifi- Le ercredi 13 mai, nous avior 
par Mme | ponheur de recevoir dan 
tre paroisse Exc. Mgr Maur 
: , Bai doux qui faisait sa visite pas- 
THE WESTERN PAINT CO. LTD. de la réception tenue| {aie Son Excellence a parlé 
. paroissiale de Ste-An- à x Éréruil ontt ui æ 
Veuillez demander nos prix avant d'acheter vos peintures, ve huiles, les sont partis pour un la p L ,n : Y Isere r, apre 
‘ blanc de plomb, Nous faisons une spécialité de matéri vage à Kenora, La mariée a voi 16 ES par 3€ pa 
pour églises et maisons religieuses 1 tailleur s bleu avec oissien 1 admin re a 
à | D TR Arr ar y nu À pa confirmation à plus de 45 enfants 
52], rue Hargrave Telephone 2-5851 Winnipeg SDS of v oc cree estate our de l'Ascension, S. Exc. 
Ô | | Baudoux célébra la prem 
| Sain azare |1 messe et nous communiqua 
e e | t-L son message pour le bienfait, le 
| Pharmacie Paquin progrès spirituel et le développe 
} Shower ment des oeuvres dans le dio- 
A.-E. PAQUIN, proprietaire Le jeudi 14 mai eut lieu chez|cèse de St-Boniface. A cette oc- 
‘ Produits pharmaceutiques Mme Léon Du pont in shower|casion, un beau groupe de petits 
Ordonnances de médecin remplies avec soin S ob] - divers en onneur de|en'a Msaient Jeu en era 
‘ Mille Elsie Tavernier dont le ma-| communior a été marqué 
Cortes de souhaits françaises pour toute occasion ige aura lieu le sarnedi 23 mai. | de beaucoup té et d'esprit 
2 L F 
, 157, avenue Provencher, S$t-Bonitace Téléphone 203 863 P eurs beaux cadeaux furent | de fo 
offerts p s dames et demoisel RS 
. es, L'héroïne de Ja fête remercia 
|e termes appropriés. Mme F 
Ô T ] ; 
À H T Ë L PA R Dale et Mile Roma Chartier exe- 
" K ite t des chansons. Un déli 
ù 394, avenue Taché —— Téléphone: 20-2034 — St-Boniface, Mon. cieux goûter fut serv Etait en 
Nouvellement rénové -—- Chambres repeinturées char ie ce shower Mlle Roma; 
à tier, assisté ù » Marian 
. Toux: 52.00 et plus. Taux spéciaux à la semaine ou au mois. CI ? » assisiée de Mile Mariar FAIT 1 
e ne tier lou semblent avoir LAURENT L.€ amedi 
omme cet hôtel est situé vis-A-vis l'hôpital de St-Boniface, 1] est ui de tt int sccant illée. |!” | Ts. de béniss > 
0 d'accés commode pour les visiteurs du dehors de !a ville joui de cette intéressante velllée # 3 ) 4 M q _. à th re et % 
| ; nariage de Mile Dorothée Guibo 
Ca et la e, fille de et Mme nco 
« | 1 mm rançol 
; | Guiboche, a M R I 1 
M. et Mme Placide Prescott se | A af + { mg : Ne 
* rendirent à Winnipeg, cette se #y er 4 £" 1 1 Nor é 9 va 
, ga P à : ARE à "| M. et Mme Edmond Normant 
Diplôme du Collège maine, pour y voir une soeur de| je< filles d'honneur étaient 
. M. Prescott qui est dangereuse- | }};j. Annette Normand et Marie- 
N UE s e: ere ht PR \nnet Normand et Mar 
ñ d'Embaumement de Cincinnati ent malade. Ange Guiboche, soeurs des ma 
Mme Albert Hébert accompa L Elle portaient de robes 
‘ | gnait Mme Georges Plante à Win- | !0nûues rose et Jaune, respective 
/ / À nipeg, la semaine dernière | ment, et av ag bg voiles courts 
, avec couronnes de roses, 
/ A à ; 
] —)AULON MoOrLU«Lre Mmes: ène Fouillard, John Les ircons d'honneur étaient 
DESJARDI vs SUR Es s De lais et! MM. Donat et Henri Normand, 
« sh £ 4%: Fouillard, jr, étaient | frères du marié 
1i la semaine dernière ’ A 
à La mariée était vêtue d'une 
‘ 138, boulevard Dollard, St-Bonitace POUR S Sid robe de tissu diaphane 
7 ns 104 le samedi 16! blanc avec voile court et couron 
examen ança le samedi 16 É V l 
Tel. 201 467 mai. Les gardiens étaient Mme; ne de roses blanches 
° Constant, M. Denis Fouillard et Assistaient au mariage: M. et 
fs ù Mlle Jeanne Fouillard Mme Edmond Normand et leur 
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fx TARALN DU BAS DE LAINE 
{1° 2 FAMILY À UN LIEU SÛR 


TNDISE Il y a encore, même aujourd’hui, des 


personnes qui cachent leur argent dans un bas 


ou SOUS leur paillasse. Mais presque tout 


le mondé sait qu'il vaut mieux 
mettre ses économies à La banque, 
C'est beaucoup plus sûr, beaucoup 
plus commode, et l’on n’a pas à 
. craindre La moindre indiscrétion. 
? Les Canadiens ont aujourd'hui prés de 9,000,000 
‘ de comptes de dépôts. Est-il plus éclatant témoi. 
gnage de la cor qu'inspirent les banques 
e à charte? 5: 
. LES BANQUES DESSERVANT VOTRE VOISINAGE 
L 


LE PATRIOTE 


Concours annuel 
Répondant à l'appel lancé par 
AEC.FM., 26 de nos étudiants 

fre ntant les écoles St-Hya 
cinthe et Beaudry prirent part au 
concours annuel de français et dé 
montrerent ainsi leur enthousias- 
me envers l'étude de notr 
langue française 
Nos malades 

is Hogue a dù faire 

d'une semaine 


LOU 


Mme 


in stage de plus 


à l'hôpital Miséricorde de Winni- 
peg. Elle est maintenant de re- | 
tour chez elle et son état de santé 


s'est depuis amélioré 


Le jeune Benoît Comeau se fit 
aussi ransporter d'urgence à 
| l'hôpital St-Boniface afin d'y su- 
| bir une opération 
Va-et-vient 
L Récemment, M. et Mme Joseph 
Arbez, de Ste-Anne des Chênes, 


étaient de passage chez leurs fils 
et bru, M. et Mme Gérard Arbez. 


Il nous faisait plaisir de revoir | 


d'anciens paroissiens, le samedi 
16 mai, alors que M. et Mme Louis 
Boucher et leur Claude, de 
Winnipeg, rendaient visite à leurs 
amis et connaissances de La Salle 
Durant de nombreuses années, M 
Boucher travailla dans notre pa 
roisse, pour le compte de la Com- 
pagnie Paterson. 
Mile Marguerite 
Boniface a passé 
de mait cnez 
haubroeck 


Omer et 


fils 
1l1as, 


de 


iere 


Corneau, 
a dern 


soenit 


Q4 


fin 


Mme 
frere 


se dE 


sa 
et chez 


Gerard Co 


A 9 ses 
MX 
me 

Le ir de l'Ascer 
Mme 
deux 
endaier 
N 
e Auréle 
ie d 


ie Lage 
Rocho 
des me 
Desau 


me 


J nt Mme 
M. et 

occa LM 
M. et Mme 
NL Bot face 
Mme Geo 
etaient 


parents, 


fête 
te 
que M 
de Win- 


de 
Cherilet, 
de pa 


M 


mé 


age 2 
Pierre 


Mme 


et 


familiale eut 

M. et Mme 

Charles Cormi € e dimanche 17 
mai, alors que plusieurs de leirs 
enfants s'étaient donnés rendez 
vous au foyer paternel, On .y re- 
t Mr J McKenna 

1de nt arrivee 

Flon, 1 Arsène Girat 

d ése), de St-Claude, Mme 
Jean Lemoinc Andrée de Ste 

cathe, et Gisèle, de Winnipeg 

M..et Mme Edwin Sweeney, de 
E Boniface, accompagnées de leur 
| fille, Jeannette, et de leur fils, 
Owen, rendaient site a leurs 
amis de La Sa dont MM. et 
Mmes - Edouard et Henri Cor- 
mier, le dimanche 17 mai. 

Etaient aussi de passage chez 
M. et Mme Edouard Cormier, der- 
niérement, M. et Mme Rousseau 
et leur petite fille, de Winnipeg 

Mlle Laurette Alarie, institutri- | 
ce à La Salle, passa la dernière 
fin de semaine chez ses parents, | 
a Ste-Agathe. 

Mme Robertine Cormier rece 
vait récemment la visite de ses 
enfants, MM. et Mmes Félix Cor- 
mier et Joseph Mahé et leurs fa- 
milles, de St-Boniface. 


M. et Mme Jacques Cormier, 
anciennement de Lake Gowichan, 


ile de Vancouver, C.B. et rési- 

dant maintenant à Winnipeg, é- 

taient de passage dernièrement 
: ù 

A La Salle 


Mlle D. Guiboche, de St-Laurent, 
épouse M. R. Normand, de St-Vital 


le, Mariette, M. et Mme E 
douard Normand MM. Allen Nor 
mand, Andy Desjarlais et A. Har- 
ve: tous de ‘St Vital MM. et 
Mmes Bert Proctor, Bud Proctor 
et Georges Sinclair, tous de Wood 
lands, et M. Donald Guiboche, 
frère de la mariée, de Sherridon 

Il y eut réception chez les pa- 
rents de la mariée et la veillée 
eut lieu à la salle paroissiale. 

Les nouveaux époux résideront 
à St-Vital. 

Baptème d'adulte 

Le samedi de Pâques fut bap- 
tisée dans notre église paroissiale 
Mme Alphonse Lavallée, née Ca 
therine Johnson. Elle eut pour 
parrain et marraine M. et Mme 
Frank Ducharme. 

Naissances 

M. et Mme B. Coutu sont heu- 
eux d'annoncer la naissance d'u- 
ne Fa née le 25 mars à un hô 
pital de Winnipeg et baptisée le 3 
av ous les noms de Fredda 
Jane Alice ain et marraine, 
M. et Mme Marcel Combot, on- 
le et tante de l'enfant 

A M. et Mme Baptiste Laval- 
ée, un fi né le 2:avril à l'hÔ- 
pital Miséricorde de Winnipeg et 
baptisé le 19 sous les noms de 
Joseph-Gilles-Louis Parrain et 
marraine, M. et Mme Louis La- 
vallée 

A M. et Mme Willie Dumont, un 
fils, né le 25 avril à un hôpital 
de Winnipeg et baptisé le 4 mai 


les noms de Joseph-Marcien- 

Parrain et marraine, M 
ila Dument et Mlle Yolande 
artrand, oncle et tante de l'en 


ous 


Fiançailles 


M. et Mme Alphonse Dumont 
sont heureux d'annoncer à leurs 
| parents et amis les fiançailles de 
| leur fille, Doreen, avec M. Pete | 
| Klassen, de Winnipeg. Le maria- 
ge aura lieu le 4 juillet prochain 

| Tableau d'honneur 
1: Catéchisme, Emile Des 
Diane Char 
Bruce; 


Doreen 


Grade lil: Ronald Char- 
and, Gertrude Coutu; Fr., Paul 

{ 
Cat, Robert Duchar- 


me lianna Chartrand 
! Grade V: Cat, Rose Turcotte: 
Fr. Gabrielle Chartrand 

Grade V] sg + { 


Lar Fr., (Clémence Coutu 

{ Albert Combot; 
Fr Malrt € ou 

Grade X: Cat. Flora Chartrand 
F Flora Chartrand 
1 Grade XI: Cat Yvonne .Gau- 
\dry; Fr. Guy Chartrand. 

. 


e belle! 
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Electeurs de LA VÉRENDRYE 
Ce que Campbell a accompli est bien connu: 


Taxes provinciales les moin 


s élevées au Canada 


Octrois aux municipalités augmentes 


Pas d'ingerence dans les droits des districts scolaires 


Contrôle du pouvoir eleetri 


Developpement et maintien 


Mesures pratiques établies en vu 


que pour le bien general 
de bonnes routes 


e de la santé publique, 


Pour un progrès continu au eoût le plus bas 


Réélises 


EDMOND 
le 68 


BRODEUR 


juin 


APPUYEZ LE CANDIDAT DU GOUVERNEMENT 


Marques 
retre 


bulletin 


BRODEUR, eomonn 


Inséré par le comité d'élection de M. Edmond Brodeur 


Réception de 80 Croisés 


à St_Claude. 


ST-CLAUDE Le 
10 mai eut lieu, en notre 
une touchante céremonie coinci- 
dant avec la Fête des Méres. Ce 
fut la reception de 80 Croises, 
fillettes et garçonnets de la pa- 
roisse, préparées par M. l'abbe R 
Roy. Ce groupe imposant d'en- 
fants se rendit en procession de 
l'ecole à l'église paroissiale, ac- 
compagné des parents et de nom- 
breux fidé] 

Apres le chant du : 


dimanche 
église, 


Veni, Crea- 


tor'”’, M. le curé proceda au ques 
tionnaire d'usage, puis les aspi- 
rants firent leur serment et de- 
filérent à la sainte table pour] 
recevoir leurs insignes. Revenus 
a le places, ils entonnerent 
avec entrain et ferveur le ‘Chant 
des Croises 

Pendant la messe, le choeur 
chanta le touchant cantique 

Notre-Dame des mers’ et ‘A 
Marie pour maman Les ma- 
mans occupaient des places re- 


servees dans la nef 
A la communion, les Croises 
s'avancerent les premiers, suivis 


de toute l'assistance, pendant le 
chant du cantique ‘L'ange et 
| l'âme 

Le sermon de circonstance fit 


| ressortir la beauté et le symbole 
de cette double fête, 

Après la messe, les nouveaux 
Croisés se rendirent à la salle 
Radaz en rangs et en chantant 
|‘‘Je suis Croise’; là, le petit dé- 
jeuner ävait ‘ete prepare pour 
les elus du jour et leurs chers 
parents. 


Ça et la 
Marcel Philippe, institu- 
teur, de St-Claude, a éte pre- 
sente et choisi comme candidat 
| créditisie pour le comte de Cy- 
| press pour les prochaines elec- 
{tions provinciales; il a été choisi 
[a la convention de nomination 
| qui eut lieu le inercredi 13 mai, 


M 


| a Rathweil. 
Durant la semaine du 3 ou 10 
mai, une serie de vols se perpe- 


traient dans plusieurs centres ru-, 


raux du Manitoba, soit St-Malo, 
Barnsley et Graysville. St-Clau- 
de reçut aussi la visite des cam- 
bricoleurs; un peu de monnaie fut 
| volee dans un magasin, ainsi que 
des cigarettes; à la crémerie, les 
cambrioleurs n'obtinrent qu'u- 
ne petite somme de monnaie Ces 
vols ont eu lieu dans la nuit de 
vendredi à samedi. 

Le samedi 16 mai avait lieu le 
concours annuel de français de 
l'Association d'Education, Les 
élèves de l'école du village, ainsi 
que les elèves des écoles rurales, 
y prirent part. Ce concours ter- 
mine une année de grand dévoue- 
ment et de travail de la part des 
religieuses et des institutrices et 
de beaucoup d'étude et de travail 
de la part des élèves, Mais tous 
efforts ne sont s en vain, 
quand vient distribution 
des prix aux lauréats, provin- 
ciaux et paroissiaux, St-Claude 
est toujours fier d'en avoir sa 
bonne part 

Le soldat Delphis Mclvor, ac- 
compagne de son épouse, est en 
permission à St-Claude, apres 
avoir eté stationne dans un camp 
militaire de la Colombie Britan- 
nique depuis un an 

Une Unite Sanitaire? 


ces 


car la 


Le dimanche 24 mai, il y aura 
dans la salle Radaz, à 8 h. du 
soir, une réunion génerale de 


toute la population de St-Claude 


but de discuter et de- 


t 


ayant pour 

cider le choix d'une Unité Sani 
taire à St-Claude:; il y a deux al- 
ternatives: demeurer dans le dis- 
trict de Carman, ou obtenir une 
Unité Sanitaire à St-Claude, Les 


| disecteurs ont besoin de l'appui 
de tous les contribuables de St 
| Claude avant de se présenter 

Département de la Sante pro- 
vincial. Vous êtes tous priés de 
vous faire un devoir de venir 
car faudra une assistance de 
plus de 200 personnes pour que 
le comité puisse continuer. Les 
deci ront prises par voie 


du 


sions st 
scrutin 
Concours de diction 

La semaine dernière, le R. P 
Léon Massé, SJ. du college de 
St-Boniface, etait de passage à 
St-Claude pour juger le concours 
paroissial des con- 
rents qui iront au theâtre Pa- 
le 31 mai, pour participer au 
concours de diction organise par 
l'Associati d'Education. 11 en 
profita pour érifier les à 
dress de tous ancier du 
collège de St-Boniface depuis 
1902 jusqu'à date, en vue d'une 
gran fête qui se tiendra sous 
peu collège de St-Boniface, 

Semaine Etudiante 

La Semaine Etudiante a revé- 
tu un caractère de grande solen- 
nite dans paroisse. C'est 
par dialoguée du St-Es- 
prit lebrée face au peuple, 
i que s' ouvrit notre campagne. 


euminatoire 


on 


s les 18 


u 


au 


notre 
la messe 


ce 


le 10 mai 


Uné récollection, préchée par 
notre devouée aumônier, M. l'ab- 
be R. Roy, à laquelle assistaient 


roissien d Elie, est décédé 
dredi 
St-Boniface. 


. 
Elie 
Déces 


M. Thomas Dufour, ancien pa- 


le ven- 
l'hospice Taché de 


15 mai à 


tous les Jécistes, nous trempa Ses funérailles ont eu lieu le 
dans une atmosphère de recueil-! mardi 19 mai en notre église pa 
lement, Avec sa verve coutumie-! roissiale. Nous offrons nos sin 
re, M. l'abbé Roy nous fit bien z:ères sympathies à cette belle et 
comprendre que l'avenir com-) grande famille éprouvée 
mence à present, qu'il vaudra ‘ ” 
ce que vaut aujourd'hui Un rapport plus détaillé ps- 
A midi sonnant, 75 élèves se|'aitra la semaine prochaine 
| reunissaient dans la salle parois- PE TE Le sa 
siale ou les attendait un succu- 2 : 
lent repas. Cela nous faisait pen- Persécution de 131 
ser aux agapes des remiers H sv ê 
chretiens puisque les Poites a cardinaux et eveques 
diner avaient ete mises en com- CiTE DU VATICAN Cent 
mun. Nous étions véritablement! {jte et un cardinaux, archevé- 
une grande famille groupée au-| ques et évêques sor + ‘empêchés 
tour de notre aumônier. Chacun! dans le monde d'exercer leur mi 
se plaisait à vocaliser sa joie et\,jctére pastoral, soit qu'ils se 
VASE dti ours delt'ouvent en prison, soit qu'ils 
la fol "Eee r 4 gra: | aient été déportés ou expulsés, 
: indique le service de presse du 
des 7 à 12 se réunissaient dans! 4stian, en s'appuyant sur les 


la salle de réception de l'école. | 


statistiques 


de l'annuaire ponti- 


Les responsables de chaque, 1 j ” : 
journee, en charge des diverres Er 1003 paru 11 y a un mois 
équipes: de liturgie, de jeux, de | : 

| la grande veillee de clôture, s'ac- | mm —_ — _— 


quittérent de leurs fonctions a-| 
vec beaucoup de debrouillardise 
et de savoir-faire. Le comité d'af- 
fiches nous mit au courant des 
idees de la campagne et nous ex- 
pliqua clairement le ‘slogan’ de 
chaque journee. Toutes les reu- 
nions se clôturaient par le chant 
‘Le meilleur des mondes”, 

La campagne aura fait saisir 
à notre milieu etudiant sa voca- 
tion future de responsable et sa 
responsabilité actuelle de s', 
préparer. 


Baptemes 

Le 12 avril: Lucille-Marie-Ma- 
deleine, née le 5 avril, fille de 
M. et Mme Charles Oliviero 
Parrain et marraine, M. Leonard 
Dion et Mme Antoine Dequier. 

Le 26 avril: Gerald-Rene-Jo- 
seph, ne le 19 avril, fils de M. et 
Mme Alfred Pineau. Parrain et 
marraine, M. Rene Dedieu et 
Mlle Irène Pineau. | 

Mariages | 

Le 18 avril, M. Raoul Bruneau, 
fils de M. et Mme Fernand Bru: | 
neau, de St-Claude, epousait à 
St-Boniface Mile Rose-Marie La- 
voie, fille de M. et Mme Avila| 
Lavoie, de St-Boniface, 

Jackson—Boille 

Le samedi 16 mai etait celebre 
dans notre église le mariage de} 
Mlle Jeanne Boille, fille de feu 
M. Leandre Boille et de Mme 
Boille, de St-Claude, avec M.| 
Kenneth Jackson, fils de feu M.! 
William Jackson et de Mme 
Jackson, de Winnipeg. M. l'abbe 
J.-M. Gagné donna la benediction 
nuptiale au nouveau couple. 

La mariee fit son entrée dans 
l'église au bras de son frère, E- 
mile. Elle était revêtue d'une 
longue robe blanche de dentelle} 
et tulle sur satin; son long voile 
était retenu par une couronne a-| 
vec perles. | 

Elle tenait un bouquet de roses 
rouges et d'oeillets blancs. 

La fille d'honneur, Mlle Odet- 
te Boille, soeur de la mariée, por. | 
tait une toilette bleu pâle. | 
garçon d'honneur etait M, Gor- 
don Albright. 

M. Louis Arbez chanta un Hg 
Ave Maria’, accompagne à l'or-| 
gue par Mme Paul Martin. | 

A l'issue de la cérémonie reli-| 
gieuse, une reception eut lieu a} 
la salle Radaz, de St-Claude, et 
le soir, une autre réception eut 
lieu au ‘‘Homestead' de Winni: 
peg 

M. et Mme Jackson partirent 


LE CREDIT SOCIAL 
EST ICI! 


Aimeriez-vous obtenir 
renseignements? 

* 
Aimeriez-vous aider? 


us 


a Ja 


Ecrivez à 


Manitoba 
Social Credit League 


1835, ave Portage Winnipeg 
Téléphone 6-8101 


Avec un IE 


simple 
du comrmnutateur 


The 
MANITOBA 
POWER 
COMMISSION 


en auto pour un vcyage de noces | Votre Hydro Servez-vous en 
au Mexique. À leur retour, ils 
resideront à Winnipeg. 1 


PAGE HUF LA LIBERTE ET LE PATRIOT Winnipeg no 


| N.-D. de Lourdes : 
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Trois missions de Vassar: 
endommagées par le feu 


4 \ “ <Q u \ aire 
VASSAF Derniérement, le! mentionnons notre pianiste, Mile | administ sacrement de ban 
lu a D do Dnece) dune Cover, Les collée chante LOTS NT Po À Un com de lorre deiriche? 
dans la paroisse de Vassar. Trois |ses Jeanne Desjardins et Dora Kapphahn. M. et Mme Jack Steele De meilleurs chemins de terme? Le 
LL on ' : beau Morineau . dé à air t marraine Le 
coup: Pine cet Piu nes Maurice Gauthier et Ar- idèle 1 ése Le ind norr Des fossés plus profonds? 
sieurs ! he : sine d Brouillette rernerciérent, au bre, suivaient iétails de la Une installation de pompe? rl À 
ment travalilé pendant tout l'hi- | nom des mères, en français et cérémonie dar ! re intituie _ 
ver car le f létruit beau-|en anglais, respectivement | Cérémonie du baptème PAF accomplit beaucoup de 77 LL 
coup ae 1e di oupe et Benediction papale | Le :! ’ andidat à t ces travaux pour les AT E 
pret à ire ‘ f grand S Fr Mgr Maurice Baudoux tèéme repondait arement et « Agricuiteurs canadiens 
dommage it ét usés à Bad- |, en voulu. répondant au désir | vec fierté à touts es quest Vovez votre gérant de la per” 
dr ? Lab M: à à nas | 44 Curé de Vassar, demander au} que ip sait le pret ne Tu B de M au sujet d'un Prét 
Le PE 7e y A Lr T. St-Pere de bien vouloir res on- avec piete es es OI ns pour | Amélioration 
re 2 Fe a p na tre le mérites de trois fem- C'est ave bonheur que nou des Fermes. Ce prèt en fera 
tement € { + feu mes de Vassar. Mmes Maria Beau- accueillor n frère de plus dans tout autant pour vous 
our au £e perte Ge v dry, Rosa Beaucage et Anna Mac- notre sainte Eglise 
on ne voyait que flamme et fu-|yuka, qui se sont dévouées sans Baptèmes 
mée penda qu'au age, c'é ompter pour Eglise. S. S. Pie | a Alexandre-Lion 
tait l'obse té de la nuit. F1 sen XII, en réponse à cette requête, | e 10 mai, fils d'A L , 
ble pre Je à que personne | à fait parvenir sa bénédiction et | et d'Isabelle Rossier M! BANOL ” 
n'ait péri. Il y # à Badger $ fa- |sa pholo à ces dames marraine Meme  aute BANQUE DE MONTRÉAL 
niile 1 ° , enlants Mme Maria Beaudry, membre S oncle et tante da Dr re ? 
se préparaiet | première com- | active de la congrégation des da- La Premiere Canque au (Canada 
munion je le cette tragédie mes de Ste-Anne, est mére d'une Rhéal-Hervé-Josepl 
Fête des meres helle famille de 12 enfants, dont 7 fils d'Antoine Payet ev service des conodiens dons toutes les sphères de le vie depuis A1 
La pa e de Vassar a célé-|1 squels il y a deux enne Bahuaud, de St qe 
é ave té à féte de religieuse | Parra et marrai-, 
mére pre e salut, d à Beaucage aussi et Lorraine Bahuaud, ee 
prés-mid : salle fut bic err , déle des dames de oncle et tante de l'enfant | d'Aubign\ et Mile Angéline 
plie de ! a te t \1 uellement présiden- )! Rémi-Damien-Jo St-Laurent Kerbrat étaient en visite chez 
a un presentat Dé ale Le le cette cor regatuon rt meé- m ls d'Antoine leurs parents, M t Mm Herve 
Le programru mmençca par re de 8 enfants, se caractérise Payet et d'Adrienne Bahuaud Partie de cartes Kerbrat 
Le chant € et en frar par son évouement à > gar 'arrain et mari ne, N et m Jne > nos brnieres soirees TT 1 
cais, par les élé le 1'é , "M A et per èren Pr nr Dorothy Lamour presente à Gratien Gelinas (Tit-Coq) le premier prix de l'année pour un A re Dé Bah pp à EE he se es Rp re d'été eut Mlle 1 inne Abgrall etait er 
é curé P e la bien- | paroisse film fait au Canada. C'est la premiere fois depuis l'inauguration de ce prix, il y a 5 ans, qu'un film Soirée de fierté rurale lieu le dimanche 3 mai. Voici! fin de semaine chez ses par 
enue. Racontant la rrect Mme Anna Maczuga. Polona angue française le remporte. Le film dont il s'agit ici est basé sur la pièce du même nom Ps HN 'AiR À : eslles résultats: ler prix pour da M. et Mme Louis Abgra 
du fils de la ve e de Nain e d'origine, vint au Canada -0q ai ‘de. a sse ti eur | mes, Mme Roland Bruce; 2èm M. Jean Guib« FRUAIIeUS 
diqua comr t Not eigne a 23 ans, avec son mari et leur ! ; + RJ le fic ile € a salle! Mme N Allard consolatior à Roseis . a JA ‘M 
aimait Île ( s te te 8 enfants. Cette famille peina du cott, né le 16 février. Parrair es rc Ce fut une soirée! Mile Anna Labous; ler prix pour | derniérement à ses parents 
€ ogramn le n jue ant ement, car on en était alors a St-Adolphe et marraine, M. et Mme James Grande-Clairière haie. ronnéeé rr cé — | messieurs, M Grégoire Gaudr et Mme Toussaint Guiboche 
récits et discou Mlle Yvet- début de la colonisation ici. Ma Handlon. atmc de ie et de! 2ème, M. Led Allard; consola M. et Mme Georges Gratton 
te c le € e es difficultés, l'on conserva Sar edi et dimanche aerniet Le 10 mai: Marie-Angèle-Flo Deces franche 7 ait cette tion, M Emile Lavallée et leur petite fil Anne-Marie, 
cole . que « developpa une foi vive et pra : # ; LE D 7 Dr de ®t- rence-Linda, fille de Raoul La-| Nous avons eu dans notre égli- | soirée agréat rehaussée par la A la roue de fortune: ler prix de St Boniface re daic nt visite 
q 0 « ; t ‘ e de l'as Je qu fait encore la force de ee P ç a e 7 jonag de Ex © | voie et de Jeanne Dufour, née le se, le vendredi 15 ma es fune- | préser curé et de no ER RATE US ESS Am . M pd + 4 mn A AT 
air l e ère € A : amille acriids ou l ere os xt : * n : sort >ator { 2em.t Ile t mt ctor 
ee sghmss À Pa poire, en fn | ie a fa € Ma use. Me M ! À FA DU 29 avri Parrain et marraine ailles d un de nos p onniers, M à À à | pi Varie Labous. don du R. P. P.! de Son ré he pi sèrent 
se durant quelle tou rece Lor lie la féte des n \s | pastorale Et t a € fut des M. et Mme Emile Lavoie rançois Vodon décédé v: mardi | Er 2 Lente Chatelain, O M I 3ème, M A le es jours he , le + )a- 
_ durs ( a { 1 ère M.|E 5 cn pee Le 17 mai: Jérôme-Guv. fils de | 12 Mai, à l'âge de 81 ans. M. l'abbé | constit t une nouvelle surprise W PEITR ER . Lt ns quelq Mg ee PT pu ? Pé 
raient la sa mn on aux le euré remit les diplômes aux!P 15 “coRIeu L ke € F iger par!, icien Désilets et de Salomé Car L. Paulhus officiait {du chant. du folklore, un cercle | M€ C oiou, don de la maison | rents, M. et Mme Ale xis Colliou 
ntentions de leu mére Pu membres de la congrégation de,'4 ?ou'e qu dar pans, ra TE 4 é le 7 mai. Parrain et Sr ap Le choeur de chant était dirigé | d'étude instt f et très animé, | Simpson-Sears j M. et Mme Alfred Rilodear 
es petits enf: térent dif-| Ste-Anne. Vingt-deux dames fu-|‘8 Présence, de témoigner sa sou- | TETE, M et M Simon C PB" par M. Paul Bauche. Mlle Marie-|un court programme d'Euréka.! ,, Au bingo: Mme Yves Lambert. | et leur fils, Alfred, de Transco- 
férentes historiette montrant | rent récemment recues dans cette | Mission et attachement au pé- | raine, M. et Mme Simon Carrièr Thérèse Rey touchait l'orgue Un délicieux goûter mit le comble! M: Jeff Barlou, Mme Roland na, Man, ainsi que M, et Mme 
comment les mères aiment leurs congrégation. Quelques postulan- | re de notre diocèse. Son Excellen-! Le 17 mai: Philip Emil, fils de Les porteurs étaient MM. Léon | à cette soirée délicieuse qui sera | Bruce, M. Robert Paulette, Mme | J.-L. Verrier et leur fillette, Y- 
enfants es Loretta B tes attendent leur réception solen- | C® fit Son entree solennelle à l'é- Stephen Zabolotny Fa de Mary | ae, sr, Léon Mahy, Joseph Ber- | nous l'espérons, la première d'u- | Charles Cyr, M. Henri Combot, | vette, de St-Boniface, et M. et 
Gisèle Gauthic Mary Bou nelle au mois de:juillet glise à 2 h. 30 de l'après-midi, sa- | Rurak, né le 7 mai. Parrain, Alex- | {hejette Jean Copet, René Bau-|ne série d'autres semblables Mme Etienne Boyer, M. Thomas! Mme Paul Verrier, Mme Pauline 
Béatrice Praszek et Dolorès Ce jour-là avait aussi lieu la! Medi. et administra la confirma ander Maciuk; marraine, Wanda |}, ot Cléophas Thierry Mission paroissiale Lambert, Mme Léo Allard, M.|Kroskoski, de Fort Frances, Ont, 
tans se distinguérent en ce sen remise des médailles, insignes de!tion à quelque 50 enfants apres Pacak. . Le défunt laisse dans A partir du dimanche 30 mai, Henri Combot, Mme Laurier Gu-| € taient en visite chez M. et Mme 
Denis Da t, élève du gradr| fidélité au Christ, à 18 filles de | avoir procédé à l'examen du ca- ; Le 7 mai: Anïita-Gracia-Marie,| fre con épouse, 2 | les paroissiens de Notre-Dame de | lu: Mme Aime Colliou J.-E. Verrier, 
V, nous donna une récitation: “Je | l'école. En présence de M. le curé, | téchisme et nous avoir donné fille d Esdras Mousseau et de Ga- 2 fils: Mme Joseph De Piever| Lourdes profiteront d'une mis , Prix d'entrée dames, Mme L 
ne suis pas pire q iscita le des parents, des maitresses de l'é- | N0Mmbre de directives spéciales et | brielle Legros, née le 12 mai Par- (Marceline), de Souris Mme!sion paroissiale d'une semaine qui Gareau; messieurs, M. Grégoire é 
ire général. Parn os artiste ole, des religieuses et de tous les! Combien précieuses. Le tout se|rain et marraine, M. et Mme Ray- Louis Deleau (Alice), de Souris, | leur sera prêchée par des RR. EP. Gaudry. : 
du . enfants, la présidente, Mlle Yvet-|t€rmiIna F a cérémonie rituel- | mond Legros . | Ernest, de Hartney, et Adélarü, | Rédemptoriste : Remerciements ere À 
te Gauthier, et la vice-présidente, | ‘© 4U Cimetiere pr | Nés le 11 mai et baptisés à l'hô-| 4e Grande Clairière. Organisation scolaire |, Les paroissiens de St-Laure de Poussins Ste-Rose 
Mile Henriette Daignault, épin. Dimanche matin, Son Excellen-| pital le même jour: Peter et Paul, 4 | . Les étulianis, de l'ésoie Notre! SéDAen: à remercier par la voie 
| glèrent ces médailles à leurs com-|°° célébra la messe au cours de fils jumeaux d Alvin Marusyk et Incendie Dame de Lourdes, par le moyen du journal les RR SS, Oblates Si vous êtes incertains quant 
pagne A cette occasion, M. le | '2que!6 ‘ premiers commu-|de Béatrice Cyr M. et Mme C. Thie ont été! de la Ste-Enfance, ramassèrent air que leurs élèves, he Le ie à la race de poussins que vous 
(e ré leur recommanda de tou-!"ants reçurent la sali . , AOSiLe de | Te CES 1 à j A bien éprouvés q'iand leur maison! des articles pour un bazar qui és “Sec ee Su peut C At ne us devriez acheter, informez-vous 
1953-54, 17 élèv * ) 6e ti jours garder leur foi catholique. mes oee tic ce XF ser | St-Georges |a été brülée le vendredi soir 15/|aura lieu à l'école indienne d'une | ! a 2 1es au très Dies Eu D gr à 
pée d'un appe radio Pur tie, nous encourageant mai. Rien n'a pu être sauvé. Us | mission dans l'Ouest dirigée par |: tous les auditeurs de l'après: || vous aider à choisir ue ui 
d'un grar 10 bon Nos amis sont cordialement in- à nous approcher très Va-et-vient | demeurent maintenant chez leur|un de nos anciens élèves midi et du soir se montrérent | repondront le mieux à ve 
svstème de « { lectri- vités à venir se récréer avec nous dé ln-table de in Au fe Ci hu: fille, Mme Octave Moreau. | LE pe & tres satisfaits. Nous en gardons b { 
NE CT ee samedi et dimanche, 23 et 24 mai, HA a pe és M. et Mme Emilien Wilcott et ù s NEW-YORK -—- Le magasin à « F Louve we trans 
rs er + re à Fri rs tout en participant à notre bazar a messe et de la commu- | famille se sont rendus à Haywood Concert musical rayons Gimbels publie, dans les ges + où ap Be STE-ROSE HATCHERY 
De à Fri Cousin, géan paroissial qui promet d'être des entendre 2 pre Dh Méta récemment pour y visiter leurs Le jeudi 14 mai, nous avons eu journaux, des annonces exhortant casion enlaire ces artistes en A a te ART ETS” 
Lake, Man. sat-sp, ||PIUS intéressant. Bienvenue à appropr | : $| parents. * e plaisir de recevoir dans notre | le public à rendre visite à Macy's, | herbe. Sincère merci a Prenons + oh Sand 
; | tous | Mme Emile Desautels, de St-'salle paroissiale les artistes de}qui est son principal concurrent. Va-et-vient Propriétaire Fr $ 


Jean-Baptiste, Mile Annette De-!Dunrea. Ils nous ont amuses pen- Les observateurs considèrent 
Elie sautels et M. Gérard Roy, de St-! dant deux heures et demie avec ces annonces comme un dévelop- 

Boniface, et M. et Mme Roy, de St-|leur belle musique et une pièce! pement sans précédent dans ]a | = — 

ierr bte risite »rnié-|cC i M spér ils re- ivalité y s >ux 

La famille de M. Stanislas Bis- Pierre, étaient en visi dernié- | comique. Nous espérons qu'ils re-| longue rivalité entre les deux 


La RNOMÉPA TUE AE rement chez des parents, à St-|viendront. | grands magasins 
rp L pè t pr Hate ” | Georges et Powerview, | _ ù gente es 
Re Y | M. et Mme Alfred Guimond, | 


M. et Mme Yves Guillou; 


et Dindonneaux 


son, gerar 


Poussins OAKLAND 


meure 
Fe equente du prix des oeufs récemment indique qu'il n'y « : x | habite A . . . 
dsent, do Vente d'oeufs à La En commandant main- ||1Oisse. 1] habite ka maison de de cette parpisse, avaient le bon. | En Colombie Britannique 
issins Oakland robustes et de Era race, vous pourrez, À Robert Trottier, he d'avoi eux, durant | 
iliser des profits comptants sur le marché. Suivez l'exemple Mme Wilfrid Legault est hos-| sus D TRE PRATN OU GEO Déces DE 
l'éleveurs de volailles progressistes. Faites votre provision pitalisée tandis que Mme Mérille | fin de semaine du dimanche | Port A lberni | C'eslavec rente que n Jai 
Couvoirs d'Oakland deco hd vais a: 117 mai, MM. Narcisse et René PU AUS PERS MNENIURS a A 
vous offr ine livraison rapide sur les poussins de race Roanne est sig nue de l'hôpital. | Raymond, M. et Mme Knockhart. | prenons la mort accidentelle de Maux de Tête 
nant de mâles ROP. o l ’ > À ous leur souhaitons un prompt | " Aya y à + | P 8 rancois Ge eault, surv > Q 
pesant de mâles ROP. où approuvés, de même que sur || Nous leur sou prompt | de Winnipeg, et M. et Mme Onési. | Jour mémorable | M. François Gaudreauit survenue | Neryosité 
Apbrouvés De mâles R.O.P. fo ra06 RO D, M da Dallas de Mer me Raymond, de Grande Pointe.| Le dimanche 10 mai, fête des le v redi 1: ai, à y 7 
Mel Poul, Mél. Poul. Mel Poul DASnA HA 1e pa HUE eer ds | Etaient de passage chez M. et | meres, fut le jour ne a la NY BR ERA GE es Dérangements 
100 100 100 100 100 100 anne tre À Lphe | Mme D.-P. Vincent durant la lon- | Premiere communion des chers V , 
soeur et beau-frere, ft « N ap aps tv 
Aus. bl 7.50 35.00 Commandez AT At Ath M. et Mme gue fin de semaine: MM. Joachim | Petits de notre paroisse. Il y eut ancouver d Estomac 
Rk-H b so bn vos Junen-N, Bernarqin ss Ménard, Edouard Courtois et|13 communiants. Les fillettes 6- Gas et Gonflements 
Hm-S 18.50 31 50 19 50 24.00 poussins M. Privé, père de M. Wilfrid Paul Landry taient revêtues de blanc tandis Bazar 4 
. 4 5 ; maintenant! Privé, est de passage à Elie | MA DOETE à 1 TON Sodaah nas y de: Les recettes du bazar. t les | P t d So meil 
Rock h 18,00 31.50 19.50 34.00 VHS AID HAL d'au | M. Camille Guimond, Milles Ma A En mnt QE der) es es recettes du 2e ie les | erte ae m 
s or ‘ 1 00 35 2, 5 ” MSRAUS y 1 | rje-2 - doi st | rubans blancs au bras. Le déjeu- |7, 8 et 9 mai, un peu inférieures . 2° 
A n :0 m 4 re. he " 7 bé vrir un nouveau magasin. Nous PE da pr, a nome ner fut servi chez Mme Bonin a celles de l'an dns ier, se chif Indigestion 
pe ae Fes he Sp ui souhaitons beaucoup de suc-, ait no saturé séjour à St-Georges, A 3 h. de l'après-midi, 63 en-|frent comme suit: tirage, $979;| Causés par la 
B. Rrck 19.00 34.00 20.50 36.00 ces } + Île dimanche 17 mai fants furent confirmés par S. Exc. | dons, $129: bazar, $1,488. Ce qui r : 
N. Hamf 17.50 0.50 19.00 34.00 20.50 36.00 Era Fe RASE À AS Mlle Jeanne Challes a passé la | Mgr M. Hill, évêque de Victoria. | fait un total de $2,596. Les dépen- | Constipation ? 
B. Rk-Hrap MICTE COMMUMION CU | Gernière fin de semaine chez elle, | Ce fut une autre belle cérémonie | ses ont été de $52: : ; 
ne ne denfants de la pa- M. et Mme À. Beaudrv. de Vas. | qui se déroula pieusement. Voici les noms des gagnants des! Prenes le Novoro du Dr. Pierre 
Les —g; L s 06 entend ed can loués a sn é sar, ont passe plusieurs jours en Remerciements principaux prix: coutellerie en Ce Soir —Voyez Comment 
Ææshorn b ; tendr es cantiques appropries 1 arge 1 ar selle: y hioe À : 
Gros cochet 18.00 HAS AM bebe ++ “y à PE ee bn visite chez M. et Mme A, Desau- Un grand merci à tous ceux | 4'£ ni, 4, CS ar aus le; ne] Vous Vous Sentirez F i É 
stra-b s 1 L 1 aren € . ñ ë 1 | d ) » Eve > . il. r > 
RSS Ja ” 10.00 gnèrent leurs en à ja sain- "ei ME er dr aa 5 de | firent leur part pour faire de A pag Ste ad Ÿ ou Mieux Demain — ——————-—— 
our moins de 100 poussins , 4 ; 5 | h l'apbe M. Messier, cure de ce l ; > s plus mn pain, sut 4 Je F #4 4 
ajoutez 1c de plus par poussin te table en ce Powerview et Pine Falls a de PORT THONSE LES es ge rs y Un cordial merci à tous ceux | Ne souffrez pas sans nécessité un autre Envoyez ce CORON Offre 
À gg à pr Ne sa FRS | tuellement en convalescence au | fants. 4 2 Be qui ont assuré le succès de ce ba-| jour ru " ag et 4 mr | pere Re eco À | 
onze, à large poitrine 1 | resbvtère ÿ zZar paroissia | pronve par le lemps. us , Q C + Inclus nvoyez mel 
10 50 25 10 Powerview | Prespytére. Baptème | tif, le tonique stomachique et carmina- franco de port une bouteille régu. 
5.00 $43.00 225 CRU | M. et Mme Alai reux et fa- ‘'A.J.C. |: 15 Je tome q e 
#85 43 0 $22.50 59 00 | M Ame A ain Pére ux et fa-| ts démo ER LG | L'A 7. ‘ | tive romposé de (pas seulement un ou | liére de 11 onces de NOVORO, | 
Poussins classés garantis 96% précis Mariage | mille ont passé la longue fin de! € : J086pn 16 s, Les jeunes de l'AJ.C. ont eu,| eux) 18 des herhés 16 ls Naitos 
100% arrivent vivants, garanti Ÿ semaine à Notre-Dame de Lour- | fils de M. et Mme Rémi Gauthier | sur Je terrain de l'église, le diman-| "5x7 mars es om Ru * | | 
Le samedi 9 mai, dans l'églis , dd y , à Ni ban % è *# a AT racines et botaniques, Une formule 
Ææ samedi at, dans l'église es, chez les parents de Mme Pé- | (née Laurette Girard). M. et Mme | che soir 17 mai, une partie de bal- . x * Nom ” Éomel eee 
Notre-Dame du Laus, M. l'abbé c g'étaa sidi J [René Gauthier agissaient comme | 12 2-1 41, une ps . exclusive. Le Novoro fait travailler | | 
due | reux. |Aené Gautnie gissalent com: le molle suivie d'un feu de camp $ $ chalants et les side à 
I M iré de St-C rges ! les intestins non-chalants et les aide à | I 
| L Morin, cure e w»t-Ueorges, parrain et marraine. Mme Irène | {Weiner roast). Le nouveau pré- à hé 
| donnait la bénédiction nubptiale à | Caunteqult à 4 M Rémi.7: c Jasl). L P rejeter les déchéts embarrassants, Aâronce - sm irsmsmnrisnionpimenennsies 
d M na Li. CDR , et Mile D el - - Jau reault, soeur de M. Remi ,cijent, M. Wilfrid Lefebvre, an-| chasse les gaz de Ja constipation rt | Î 
n ] Fo pat ie M rt Un] | Gauthier, était porteuse, nonça l'organisation des pique-| genflement, et fait une sensation com | ‘ PUR | 
} QUX tr - HRFTR gh cd 2 "TION: pa | Malades niques pour les vacances et exhor-| fortable de chaleur dans l'estomac. nt nr ue ES Sel 
“Mie Sir Da org tait fill ÊË PLUS SUR M. Henri Labrecque subit des ta les membres présents à faire! Prenez le Novoro du Dr. Pierre dans | DR, PETER FAHRNEY & SONS CO. | 
Il ôt d'h D “er 7, er qui À bé | LE PNEU L traitements médicaux à Victoria. | du recrutement, surtout dans l'é-| votre quartier aujourd'hui ou bien Dept. C452-2MY. 
sera v re aves d msg à et M ernan ube, LA | Ont quitté l'hôpital: Mme René | lément français de Vancouver. faites chercher l'offre speciale “pour ads N Rsvensvesd Ave. Chlense 48. ni 
la merveilleuse FRETIREGANENEUE, f le M JAMAIS FABRIQUE | Gauthier, qui suivit des traite-| La soirée se termina par un chant | faire connaissance. be nd nd qe 8 2 7 À 
M ma "se sn gi sd DE sr + ments médicaux, bébé G. Gau-!à la Vierge: “L'ombre s'étend sur 
#8 EAN. TERRE , | dreault, Mme H. Cyr et M. Lo- la terre”. Assistaient au feu de = 
Levure SÈCHE marié, le fils de M. et Mme Oscar ; ee “ S2 lo F Ÿ 7” ST. DE Pr y 
renzo Tremblay. camp: le R. P. Z. Bélanger, 5.5.5. 


ls. Les nou- 


qui lève vite! | Chaznon, de Mud Fa 
ù >ront à Po-| 


pe dt curé, l'aumônier du Cercle, le R 
veaux époux demeur Va-et-vient fé 


M. et Mme Jos. Tremblay, de | P. J.-L. Lemire, s.s.s., et le R. P. 


NeE View. | Victoria, étaient de passage chez P.-E. Sanschagrin, O.M.I. 
Ça et la | | leurs frères et beau-frères, Lo- La Fédération 
Un commencement de construc- renzo et Grandiose, et chez leur la Fédération canadienne-fran- 
ve & l'emplacement de 12 A LE soeur, Mme Lavigne çcaise de la Colombie at son 
s Garage’', détruit par le | e pot cs 919 é M. et Mme Conrad Cvr, de !kiosque à l'exposition du congrès 
d ? = Duncan, se rendirent chez leur!de St-Boniface. Elle a fourni aus- 


f mars dernier. Les appa- | 
rences font prévoir quelque cho- | 
se de plus moderne que l'ancien 
édifice 

Une retraite eut lieu pour les 
paroissiens de Ste-Thérèse, du! 
10 au 15 mai. ER 

Samedi dernier, une \ Léonara, |} 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 
JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED | 
1019, Edifice Grain Exchange, Winnipeg — Tél. 92-3452 |, 


Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG | 


Lundi Mardi Mercredi Jeudi Vendredi Samedi : 


parenté 


2 
| = 
| 
Le 
LE 
[= 
| 3 
, .  V. 


ne d'élèves de l'école Léonard, 
sous la surveillance de Mlle Irène 
| Dupont et de Mme Armand Dési- 
ets, écrivaient ies examens fran- 


Vous êtes toujours certaine d'ob4 À 
tenir un pain appétissant et * 
savoureux lorsque vous çCuisez L 


' ! ais de ssociation sducation, 
avec Ja Levure Sèche Fleisch- vs ® p | hr | SRESS de. | AVOINE 
; à L es se 4 sé 9 p 7, » 72 | 
sans qui lève vite. Cette mers roisse, pour quelque temps d FDA no 3 ne d 124 124 124 | 
t vur , ! fr l'hô “ 2 k RE 
veilleuse levure nouvelle conserve repos, après un séjour à l'hôpital. af, 2 ne 68.4 68.2 #8 88 | 


66 4 66 4 66 4 


sans réfrigération toute sa vigueur 
64 54 54 


et sa pleine activité. Achetez-en 
une provision Pour un mois ! 


| M. et Mme David Klyne et 

leur fils, de Kenora, Ont., sont en 
visite chez leur e et soeur et 
autres parents de Powerview 


1 
Fourrage no 2? 
Fourrage no 3 


|ORGE — 
| C.W. no 2, 6 rangs … 
|C.W. no 3, 6 rangs —… 
Fourrage no 1! …. 
Fourrage no 2 

Fourrage no 3 .… 


Partie de cartes 
17 mai, avait 
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Dima 


NN 


lieu, à le Dame, une ss 
Pétrissez sur planche farinée, jusqu'à partie ve ia chi a on * SUIQLE TA 
sucre granulé, # €. à e sel, ! €. à ce que lisse et élastique. Mettez la pâte Jrad ssl . P #4 " ee CW. no , 1391: 
soupe shorter 4 bol q 1 de à une le dans le besoin. CW. 2e : + 
1 dans un bol graissé et graissez-en le Cette partie fut un succés et don- | , 1 s € 81: 
re sucre et se dessus. Couvrez, placez à la chaleur à na he : | CHAMPIONS #7 no M ‘2 2 1 7 
il = tiédir l'abri des courants d'air: laisser lever Les pren les cartes | Se? vois d 146 1441: 
ei r d3 €, À © à soupe sucre au double du volurie. Abatiez la pâte, furent gagr me Albert | AVOINE — ; + à D H 
M à à x , es jus à dissolu- graisers nn le dessus et laissez lever de Stevens. a avec Mme ! Les Chensiens Deluse Fe- Mai. HA 12% 12 s 124 7 ‘ 14 
x N € le COM- nouveau au double du volume. Abattez H.-J. Pare € Alphonse stone sont reconnus comme les 0 nc 7175 718 71 7 714 
nu de 5 enve ù dé Pébiss de : . rt | ps ctobre saécshasini . 71% 7174 7 
= Eeteshe Ppe eYure Seche encore la pâte sur planche farinee Bover: ceux de consolation allè-! plus sèn ont fohiqué. La Décembre 713 ls É ; TA pages d'aubaines saisonnieres 
marrer eve +; laisses re partagez-la en 4 portions # t et M | nstruct ‘Sohti- d' . , ? 
x étions él ct etier et à M construction wred' pro ORGE — Cosnsonsand 
0 minutes PUIS bs k | ; R andez (ot el sourve 
pour 10 minutes PU! names bien,  formes.en des boules lines Couvres Le prix d’en- | toge plus conte hs “> Ma 4 Le | 3e L 120.6 24 o LL LL 
Ancorpores Je mélange sucre-shorte- d'un lin : 15 Rom Cha- ments, comme la semelle uille senemegrenes x Q " 9 | 
à hnge et laissez reposer 15 minutes. omeo Cha-} , 16 és 11 1166 2 c2 
ag refroid mb "4 is Î % ntre | 5 | Octobre … stress 116 116%3 11 » à , 
2 ci De 6 pa ner 5 L. farine à Formes em pains, mettez dans des mou- | Seh-Cre conte le dérepore Décembre . 4 112$ 114% 11414 14 1146 | uns EATON 04 
à tam une fois et 51 ne d 1 219 ‘ » 1 PQ CAM 
ra À pd po e à farine de les graissés de 414* x 814, graisses le Baptèmes | aymes do sientef cont sons. | LIN — 
FAR AIMCONPOTEE 14 dessus, couvresz et laissez lever au dou ] Arler fille | * i | Mai J _—ÿ 207.6 209 3114 3142 
moiuié de la farine daps le mélange ble du volume. Cuisez 20 minutes à Ar # vu) pe De >, Champions | Juillet x n 308 4 110 6 31135 3144 17: UTILISEZ LE SERVICE DU BUREAU DE 
levur t û utez le rest } , re e eien | resto Octobre #4 s 312%4 313.6 315 3172 7192 
« Le Are _. " se. Ajoutez le rene four chaud, 400°F., puis diminues la Mysak, née le Parrain, | Décembre . 312 312 12 312 12 COMMANDES PAR LA POSTE DE EATON 
anime et même un pe ñ " bne , L 
nécessaire, pour faire or 1e pa ù NUE à 96077, 6 cuis encore 20 Norbert ; aine, Elsie | SEIGLE — 4 à à 4 di s'il y en a un pres de chez vous. Vous y recevrez Un service 
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à Tecumseh. 


Cours general 


Du Déportement d'Education et de l'Ansociation d Éducation du Men 
10, 


Grodes 5, ?, 


Ecole Supérieure 


11, 


4] 
Fr. 


La Maison Saint-Joseph 
OTTERBURNE, MAN. 


12 


Pensionnat 


és por 


oteur 


eres de Soint-V 


Schoo 


C'est un véritable tourbillon d'aubaines qe cette 
vente de gala Heinz ! Un brillant carnaval de produits 
de choix qui feront les délices de votre famille. Joignez- 
vous à la foule qui envahit les étalages du Festival des 
aubaines Heinz. Profitez pleinement detoutes les bonnes 
choses que vous offrent les étagères de votre épicerie. Faites 
une bonne provision des 57 variétés: vous vous en félici- 


terez pendant de longues semaine 


celui que je veux avoir. Elle le 
met dans eon cahier à fe es 
volantes e referme et va vite le 
cacher dans sa garde-robe! Fiîna 
lerrnent. elle éteint les lumières 
et æ co he Je fais de même 
immédiatement 

Mais je pense Est-ce te 
d'agir ainsi? Ya e profiter de 
ce devoir en le copiant? Qu'im 
porte, je le fa Malgré les cris 
de ma conscnce e suis resolu 
de prendre ce moyen plus ou 
moins recommandable Je par 

ens à me tenir eveuie Quelle 
heure est-il? Ah, que Ça ne pas-| 
e pas vite”. Je regarde ma mon- 
tre toutes les cinq minutes. Après 
quelque temps, j'essaie de me Île 
ver mais je suis à bout de nerfs 


PE TS yes de la paroisse St-Viateur +1 y tremble comme une feu lle 
PE . tucien AVYOTT Fet-ce assez tard Dorment-ils 
Exposition de dessin Grade X |tous? Je l'espère”. J'avance alors 
le 7 juin . " à l'attaque. Ouf! je fais un bruit 
énorme À chaque mouvement si 
ne ET Exemple petit «a | soit Le silence de la 
: : : : : nuit amplifie les bruits sourds. | 
Invitation à ne pas imiter RSS le 5 © de 
hmanche at mid 7 lin N.D.L.( L'auteur de cette! Cric! Crac tre semble que tout 
P et ar t in-! petite aventure ne prétend pas], s'écroule Où est bien ce 
tés à ve ' x positic étre err Si son histoire a! diable de cahier? Ici peut-être” | 
de dessins des élève à cotte passé a censure sans encombre, | Non! Ici’ Non!” J'enfonce ma 
sion, les étud eront|ce n'est pas pour servir d'exem-| main sous une pile de linge et 
1r seance ere L 4 ne L F ma r L! tot parce quelle ve à le petit trésor”. Je le 
Qu'e e Led à À ision d'expre prends et je me dirige à pas de 
IMUNIQUE nca dent n'est | Joup ra ma chambre, Je the 
Er à aladie du eur ou Ge t encieusement, j'in- | 
’ A / " 
Nos acteurs a une € états ère sous mes Cou- 
à: à RT s VENT , prenant un crayon 
soirée paroissiale acrivé pértois due e transcris en s- 
DS » |piéter « noisement sur le ter avs!l. Quinze minutes 
7 0 ad e f : 
, me permettez, |, M ne] ee me 
° raconter ur e ( mona 6 rev Ne 
y 1 , ] ‘1 emblera post nt se tourner 
c e mais pc moi ce fut eur Mt 
O té à LL éel problème. C'était en er tout 
’ dernie Les signes du sil Je 
5 e7 e ce f ps étaient profondément remettre 
‘ P ‘ reve de A nature sA 
‘ ” L L r [Aa al re to 
Cantin :#ù td chait if l'eus alors à ré 
ter : . t t c ' n problème 1 
Le : , ; Natre nstitutrice Soeur Ger- a ma cham 
ne e € 81! trude-M e, nous assigna un de- me 
tanémi es fidèle oir d I berge Bonacina” copie seit 
dame ; de da e dev co tait à faire. au ca fait deux 
D , Fqa ; mplet, le caractère de Ginette, onne aux 
t plus commun . ne | pet nage p pa 1s la pié content 
-oit , ce us Avions en- a iand mr e : Ai-je dit, con- 
ent” ommen pe * 
y eut partie de ! ais € e ten j'étais | E! ? arä 
he es et a tira eu par e ren ce de Tout va bic p € mair 
deau po e dit de omme q F tard. En d'autres mot tenant: mon devoir est fait et 
urait N A te e lie rer , la veille du jour,! Louise ne peut rien dire. Le len- 
ffisamment de te ( à comme bien des étudiants osent | demain, car il a un lendemain, 
ou faire ’endant ce temps | ie durant toute la matinée, j'essaie 
, "7 à m an follement aux vues de m'abstenir de toute conversa- 
; : s £ tin aux D iques de bal-|tion qui pourrait dévoiler ma su- 
P i " ‘ eetar e et une autres! percherie et parvien avec 
» A. y Bt D patior Le oirées à l'exté ccé Ma voici que pendant 
’ ps he ai 6 nt es à cet à récréation de la n née, Loui- 
t rem ét poq Ma cela | Se pecte, cherche et découvre 
a MS.J. que ne pou s les ri mon cahier. Elle aperçoit ins- 
AT € enneé tantanement que al copié: qui ne 
er te set et riva 1 fatal où!l'aurait pu? Louise fut insultée 
oirée € ( nua. De * e deva faire mon devoir sans! Je dus avaler la } lule que je 
x prix f ent tiré Parn ( Le oit apré souper mérita et ce qu'elle fut, jen 
gagnants, il faut 1 Père ivant n prétexte pour tenir conserve le secret. 
Curé et Marcel Proulx, élève du e conversation, je m'adressai à G. D. 
grade X ma soe Grade XI. 
A minuit, une page de 7 Eh e, as-tu fait ton de “r RAT, ARR. 
s'inscrivait aux annales récréat t Auberge Bonacina'? Soirée de films 
enuspirens Ou p e te d que c'est 
‘long. ( a pi trois heures, Mercredi soir, nous avons eu 
Tecumseh, Ont. me pour ecnre une séance de vues présentée par 
Je restai immobile et muet. ! M. l'abbé Champagne, vicaire à 
Mariage Trois heures pour elle signifient | St Pierre Le premier rouleau 
Le 18 avril, dar église du St- | une heure et demie pour moi, mais | portait sur la pêche de certains 
Rosaire;-était célébré le-mamiage | c'est encore beaucoup trop à mon | Poissons, petits et gros, avec com-} 
de Mlle Marie-Jeanne Adam, f £o mentaires humoristiqu'es. Une 
le de M. et Mme H A Amicalement et avec diploma deuxième pellicule nous transpor- 
avec M. Cléophas Renaud, fils tie, je tente une question ta en Acadie. Elle montra 
et Mme Calixte Renaud le e, voudrais-tu me pas groupe de jeunes universi 
Tecuméeh, Ont. Le mariage fut «sert avail, moi je n'ai pas en-  Canadiens-français de ir 
béni par Mgr Gilbert Pitre co commencé? té St-Joseph dans les mo- 
Le diner fut servi au Shawnee Elle baisse la tête et fronce les! ments de !2ùr vie d'étudiants 
Gun Club: Mgr Pitre rehaussait | sour C'était invitant. Enfin, un dernier 
la fête de sa prés On rema Tu peux bien le faire tout {film en coule: nous montrait 
‘quait parmi les invités: M tlse si tu penses que je vais tra- | l'activité des jeunes ruraux dans | 
Mme Arthur Parent, de Sarnia, | vailler et que tu vas copier, non la vie. Ils commencent jeunes à | 
Ont., M. et Mme Llovd Mattheu certair suivre les pas du papa. Avec l'ex-| 
Toronto, M. Hector Leblan Quoi faire alors? Je pensai en|Périence et beaucoup d'observa-| 
d'Ottawa, et M. Roméo Fillion, | moi-même pendant quelques ins- | tion, ils apprennent vite à deve- 
de St-Jean-Baptiste, Mar tan nir de très bons cultivateurs 
Le souper fut servi à la résider Ah, je l'ai: cette nuit, je vo- La soirée fu € intéressante 
ce des mariés et la réception au |lerai son cahier et je copierai!£et nous mit dans l'atmosphère de 
Lake Wood Club où prés de 500 | sen travail. Elle ne le saura pas. | la semaine de ]la fierté rurale 
personnes, parents et amis, pr Vers neuf heures, Louise monte | Nous remercions beaucoup l'aima 
rent part à la célébration se coucher: je la suis et continue | ble M. l'abbé Champagne, et nous 
Les mariés partirent pour Qué-! dans ma chambre. Sa porte est  eSPerons qu il reviendra 
A leur retour, ils résideront entr'ouverte. Est-elle en train de | ’ J.-P, PARENT, 
cacher un cahier? Oui! Et c'est! Grade XI 
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LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


{ :. Vus à "# £ * | < | 


M. l'abbé W. H. Pardyka et S. H, le maire E. À. Hansford, de 
St-Boniface, donnent le premier coup de béche marquant le debut 
des travaux d'excavation pour la construction de l'église polonaise 
la rue Marion, à 


dédiée à S. André Bobola, laquelle s'élévera sur 

St-Boniface. Le temple, qui sera édifie au cours de l'annee, aura 
une valeur de $100,000. (Cliché Free Press) 

. © 
Au noviciat de St-Norbert 

Les événements extraordinai-| achevant cette année même ce 
res assez rares dans un! magistral monument à la Vierge 
novic général. Les activités de I I Actuellement, on 
des novices ne sont pas toujours | compiete ‘tains travaux lais- 
aptes à intéresser ceux qui nel!ses inaches l'automne dernier, 
partagent pas leur »]les|on ille sur le parterre, etc. 
ne laissent pas d'êtr et! Nc pouvons taire ce gigan- 
ntéressantes pour re-|tes hapelet de 125' de lon- 
ligieux en formation! gueur qui a été façonné durant 

Nous ne pouvons passer sou ces dernier ours de pluie et 
lence, néanmoins, certaines act qu'une température plus clémen- 
vités assez récentes et suscept te nous permettra d'installer jus- 
bles d'intéresser nos lecteurs. Il1|te en avant de la grotte et au cen 
y a quelque temps, le R. P. A tre duquel sera placée la petite 
zée, O.M.I, économe provin Bernadette € prière devant la 
déroulait a nos yeux un film tr Vierge 

intéressant, son propre chef-d'oeu-| De plus, certains travaux ont 
vre. En moins d'une heure, les |été entrepris en vue d'y amener 
novices ont pu visiter, et avec! l'électricité et l'eau courante. Nous 
quel intérêt, les principaux pos comptons terminer cette année 
tes de missions de la province méme toutes ces entreprises à 
blate du Manitoba. Entre autres la réalisation desquelles la main 
missionnaires qu'il nous a été; de notre Mère Immaculée s'est 
donné de voir à l'oeuvre, nous! manifestée efficace à tant de 
avons pu tourner notre admira- | reprises! 

tion vers le regretté Père Fran- Dans nos chronique que nous | 
çois Poulin, O.M.I, mort acciden- | ferons dorénavant plus régulie-| 
| tellement en novembre dernier | res, nous tiendrons nos lecteurs 
[à Berens River. Les prises del|äu courant de l'avancement de 
| vues très artistiques agrémentées | tous ces travaux. Bien d'autres 
de magnifiques couleurs naturel-| entreprises sont en voie de réa- 
les ne laissent aucun doute sur |lisation, mais nous y reviendrons! 


la technique du cinéaste! 


| Guy LACOMBE, n.o.mii. 
| Notre grotte de Lourdes > 
| 


+ La Hollande 


Un second film, dont l'objet 

l'était le noviciat lui-même a sus- AE F 

{cité un intérêt non moins capti- célèbre le centenaire y 
Après avoir admiré notre : é 
3 k ‘ # (Suite de la première page 

maison et les fertiles et ver so 4 

| doyants jardins de notre bon fré-| parce que les catholiques hol- 

{re Kérouanton, O.M.I., nous nous | landais groupent une majorite 

sommes vus transportés à notre | de jeunes. La moitié de la popu- 

| grotte de Lourdes dont nous avon lation scolaire est de confession 

eu le bonheur de voir la merveil- | catholiqu Les protestants, qui 

leuse nistoire, En effet, nous a-|ont été longtemps majoritaires 


{en Hollande 
minoritaires 

Le catholicisme hollandais, 
aussi bien que le protestantisme, 
est appelé à faire face au pro- 
grès de l'athéisme. De 1930 à 


vons vu nos prédécesseurs de 1950 risquent de devenir 
poser les fondations et ériger cet 
te grotte à peu près telle que nous 
la voyons aujourd'hui au prix 
d'efforts surhumains et grâce )à 


une dévotion mariale qui ne fait 


aucun doute et qui est toute à | 1947, le nombre des incroyants a 
leur honneur! augmente de 4 p. 100. 
Ce film n'a pas manqué d'en- DE t 
courager et de stimuler les novi- . n 
ces qui se sont remis à la tâche Prière à 
de plus belle, ayant fermement Marie, Reine des Coeurs 


| à coeur de se montrer dignes de 
leurs vaillants prédécesseurs en La reproduction de la priere 
si - - - - | suivante a ete payee en recon- 


x naissance pour faveur obtenue, 
St-Eustache 


Premiere communion 


Le jeudi 14 mai, jour de |’ 
cension, dans notre église parois 


siale, avait lieu une autre fête 
bien touchante. Une quinzaine 
d'enfants, fillettes revêtues de 
blanc et garçonnets avec bras- 
sards et insignes, s'approchèrent 
pieusement de la table sainte, 
pour la première fois, accompa- 


gnés de nombre de leurs parents, 
ainsi que de nombreux parois- 
siens uelle impression pour 
nous! C'est qu'on se rappelait a- 
vec délices le jour où l'on s'ap- 
prochait du banquet des anges 
pour la première De pieux 
cantiques furent en cette 
occasion 

Nul doute que, 
ventes prières à ce Jésus qu'ils 
reçurent pour la premiére fois, 
les petits eurent un souvenir par- 


fois 
rendus 


dans leurs 


Coeurs, 


‘eulier nur leur ine er vea % AM 1 
a À FOUM che: a; xt 42. avocate des causes désesperees, 
No D pr pren ti AgIeuse Mere si pure, si complaisante, 
\oire-ame des MISSIONS. QUI ES | Mére du divin Amour et pleine 
avait si bien préparés Puissent- | de lumière divine, je mets en- 
lis, lQUT vie entiere, gouter CS] fre vos mains si tendres le 


joies ineffables de la communion, | faveurs que nous attendons 

Ë Naissances ] de vous aujourd'hui. Regardez 

M. et Mme Léo Ménard (née! nos misères, nos coeurs, nos 
Yvonne Masse) sont heureux | 


larmes, nos peines interieure 


et a-| 


| 

| 

d'annoncer à leurs | 
leur deuxie- | 
| 

| 

| 

| 

| 


per ag d parents nos souffrance.. Vous pouve 
i A naissar ñ 

F0 DAMARCe, qe deuxie- | nous exaucer par les merite 
me enjfan une fluie, nee le mer- de votre divin Fils, Jesu 


credi 6 mai et baptisée le 13 sous 
les noms de Mary-Denise-Mavy. 
Elle eut pour parrain et marrai- 


Christ. Nous promettons, s 
nous sommes exaucés, de re- 
pandre votre gloire et de vous 


ne M. et Mme Claude Robert,| faire connaître sous le titre de 
d'Aubigny, ses oncle et tante | ‘’Marie Reine des Coeurs” et 

M. et Mme Médéric Ménard! Reine de l'univers entier. 
née Irène Bernardin) ont aussi| Exaucez-nous pr de votre 


la joie d'annoncer à leurs rents 


autel, où tous les jours vous 


et amis la naissance de le Pre-! donnez tant de preuves de vo- 
mier bébé, à hôpital St-Boni-| fre puissance et amour pour la 
face, le mardi 12 mai. 1] fut bap- | guerison de l'âme et du corps. 
tioé manrhe u cit 

e dimanche 17 mai et reçut! Nous espérons contre toute 
les prénoms de Joseph-Maurice- 


esperance: demandez à Jesus 
notre guérison, notre pardon 
et notre perseverance finale. 


raine. | O Marie, Reine des Coeurs, 


Norbert. M. et Mme Avila Mé- 
nard, grands-parents paternels de 
enfant, ont été parrain et mar- 


CR guerissez-nous. Nous avons 
M. Lionel Ménard viert del Confiance en vous. (3 fois). 
prendre un emploi dans un bu-| Réciter cette priere neuf 


reau à Fdmonton a 1s lui jours consécutifs, se confesser et 
ouhaïtor bon succes dans sa faire la sainte communion 
souvele entreprise, à B63-EP. | 


QU'EST-CE QUI REND : 


LE MANITOBA FORT? 


La saine admi 


Qu'est-ce qui a contribue à faire du Manitoba l'x 
premières provinces du Canada au point de vue agric 


stration du gouvernement Campbell 


industriel? Quelle ligne de conduite votre gouvernement a:t.il 


suivie pour jeter les ba 


s d'un Manitoba encore plus prospère? 


Dans une causerie qu'il prononça récemment au poste CKSB 
l'hon. Edmond Préfontaine, ministre des Affaires municipales 
fit ressortir quelques-unes des raisons qui font que le Mani 
toba devient de plus en plus puissant. Cette causerie est repro 


|  duite plus bas. 


Mesdames, messieurs, 


A la demande du Premier M 
nistre, l'honorable D. L. Camp 
bell, je viens vous entretenir 
pendant quelques instants des 


problèmes politiques qui intéres- 
sent notre province À l'heure ac 
tuelle 


Nous sommes de nouveau en 
période électorale, Vous vous 


rappelez sans doute que les der- 
nières élections générales eurent 
lieu à l'automne de 1949. La 
constitution de la province exige 
qu'une election generale ait lieu 


au moins tous les cinq ans. Mon- 
sieur Campbell pourrait rigou- 
reusement retarder l'élection jus 
qu'à l'an prochain. Cependant, si 
la loi don n maximum de cinq 
ans à un ivernement, la pra 
tique ayant cours un peu partout 
au Canada, c'est qu'un gouverne 


ment en appelle au peuple à tous 
les quatre ans 
Le pourquoi de l'election 


Monsieur Campbell a des 
sons tout à fait spéciales de faire 


ra 


une election cette année. La pre 
miere c est qu ii a reçu un man- 
dat du peuple il y a quatre ans 


comme chef d'un gouvernement 
de coalition. Or, cette coalition 
n'existe plus aujourd'hui. E 
prit fin lorsque Conserva- 
teurs, à une convention générale 
tenue à Brandon, décidèrent de 
se retirer. Il est jusie aujourd'hui 
que monsieur Campbell demande 
à la population elle lui fait 
confiance en sa qualite de chef 
du parti liberal. 

La seconde raison pour 
élection à l'heure actuelle 
que le gouvernement a acheté la 
compagnie Winnipeg Electric 
pour une somme de 56 millions 
de dollars en 


les 


si 


une 
cest 


que cette dépense extraordinaire 
d'argent provincial doit étre sou 
mise au peuple sans trop de 
délai. La troisième raison et la 


principale sans doute en faveur 
d'une élection générale cette an- 
née, c'est le nombre de vacances 
à la législature, vacances qui 
doivent étre comblées cet ete. 
I1 serait ridicule de faire les de- 


penses necessaires pour ces elec-, 


tions partielles alors que la date 
de l'élection generale est si rap- 
prochee, 


L'opposition à la Chambre 


Nous sommes donc en élection. 
| Pour la première fois depuis 
| dix-sept ans, l'élection qui s'an- 
| nonce se fait sur une base de par- 
|tis politiques. C'est ce qui doit 
‘être. Si la competition est im- 
|! portante en affaires, elle l'est 
peut-être davantage quant au 
, gouvernement de la province 
car l'administration provinciale, 
en plus d'être l'entreprise finan- 
cière la plus considérable de la 
province, est ‘ine entreprise où 
l'abus est bien près de l'usage et 


où une opposition alerte et vi- 
goureuse est absolument neces- 
! saire. Pendant longtemps nous 


n'avons pas eu une opposition de 
ce genre au Manitoba, Une oppo- 
sition digne de ce nom doit être 
une menace continuelle pour le 
gouvernement. À la dernière e- 
lection générale, il y eut vingt 
candidats de la coalition élus par 
acclaination, L'opposition  offi- 
cielle n'a réussi à mettre que 
vingt-cinq hommes sur les rangs 
| pour une assemblée législative 
| de cinquante-sept representants. 
| 11 était clair du commencement 
que le gouvernement retourne- 
|rait au pouvoir avec une très 
| grande majorité. Voilà pourquoi, 
moi-même et plusieurs autres, 
nous vous demandions, à cette 
date, d'élire certains députes op- 
positionnistes 


Situation actuelle 


| La situation est changée au- 
| jourd'hui, Le gouvernement n'est 
| pas sûr d'être réélu. 11 y a trois 
| partis oppositionnistes dans l'a- 
rene et tous les trois pretendent 


mettre assez d'hommes sur les 
| rangs pour former un gouver 
| nement. Nul doute que ces trois 


| partis ensemble constituent une 

opposition formidable. I] ne s'a- 

git donc plus pour les électeurs 
| de voir à ce qu'il y ait une forte 
| opposition en chambre. Il s'agit 
| pour les electeurs de décider 

quel parti, libéral, conservateur, 
| socialiste ou credit social forme- 
| ra le prochain gouvernement de 
! la province 


1 En temps d'élection, un gou- 
vernement qui se respecte pre- 
sente son record administratif à 
l'électeur et dit à celui-ci: ‘Voici 
ce que j'ai fait. Si vous êtes sa- 
tisfait, faites-moi de nouveau 
confiance.” Les partis de l'oppo- 
sition expliquent leur program- 
me et font des promesses au cas 
où ils formeraient le gouverne- 
ment. 

Etudions ensemble pour quel- 
| ques instants le record du gou- 
| vernement. À mon avis, le gou- 

vernement vous a donne une ad- 
ministration saine et progressive. 


Octrois scolaires 


Considerons pour commencer 
ce record au point de vue public. 
| A la suite du rapport du Co- 
mite des Affaires provinciales- 
| municipales présente à la dernié- 
re session gouvernement 4 
augmenté de $500.00 par profes- 
seur autorisé, les octrois scolai- 
res. Läa contribution gouverne- 
| mentale est graduée d'apres les 
besoins et va de 5700.00 à 
$2,200.00 par instituteur. Les dis- 
tricts pauvres, ayant une jlour- 
de charge parce qu'ils ont beau 
coup d'enfants, reçoivent plus 
que les districts hes. Ces «x 
trois sont donnés sans ingerence 
indue dans l'administration 
laire locale. Ils ont l'effet d'egali- 
ser dans une grande mesure le 
fardeau scolaire entre les diffe- 


le 


ri 


sco 


| 
janvier dernier et 


L'hon. Edmond Préfontaine 
rents districts de la provint et 
de ce fait éliminent la raison 
principale que mettent de l'a 


vant les amis de 
Contrairement à 1 
existe en Albert: 

chewan, les grandes unites dans 
notre province sont permissibles 
et non-obligatoire Il semble 
j compatr que 
fins ! 
plan des grandes unites tel que 
préconise en 1945 soit 
morte Manitoba, du 
le gouvernement actuel re 
pouvoir. Je fais 
parce que les deux par 


otes, 


iques 


pra 


chose 
au moins si 
ste au 
rve, 
tis d'oppo 


cette rest 


sition, les Conservateurs et les 
C.C.F., n'ont pas cessé pendant 
la session qui vient de s'ecouler, 


r à l'honorable mon 
Ministre de l'Edu- 
trop lent dans l'or 


de reproch 
sieur Miller, 
cation, d'être 


ganisation des grandes unites 
Ïls en ont même fait le thème 
d'une motion de non confiance 
Que feraient ces mes s'ils 
prenaient le pouvoir vous 
laisse à méditer sur cette ques 
tion, Quant au parti Credit So 
cial, l'on peut se poser aussi un 
point d'interrogation... N'est 
ce pas ce parti qui, en Alberta 


imposa de force, remarquez bien, 
j'ai dit de force, le système des 
grandes unités dès qu'il arriva 
au pouvoir. N'est-ce pas que plu- 
sieurs de nos co-religionnaires et 
compatriotes de là-bas qui a- 
vaient voté en faveur d'une sup- 
posée réforme monétaire en 1935 


| se sont aperçus apres Coup, MmaIs 


trop tard, qu'ils avaient obtenu 
une réforme scolaire qu'ils ai- 
maient beaucoup moins que l'au- 


tre. Si je deéfends le système 
scolaire en cette province, je ne 
voudrais pas donner l'impres 


sion, qu'à mon avis, tout est bien 
dans le meilleur des mondes en 
matière d'éducation au Manito 
ba, Non, je n'approuve pas les 
vieilles lois scolaires mais 
jours operantes qui sont dans les 
Statuts de cette province depuis 
1890 et 1916, et je puis as- 
surer que lorsque !| sociation 
d'Education et nos évêques nous 
diront que le temps est venu d'at- 
taquer de front cette législation, 
ils auront mon appui tout entier 
t tenant 


tou- 


vous 


Mais en attendant, € 
compte de notre situation, je 
crois que nous pouvons espérer 


du groupe d'hommes qui gouver- 
nent à l'heure actuelle, autant 
de tolérance, sinon plus, que de 
n'importe quel parti opposition- 
niste et des hommes qui les com- 
posent, 


Santé et bien-être social 


Considérons quelque peu Île 
record du gouvernement au 
point de vue santé et bien-tre 
public Les progres réalisées 


dans ce domaine sont également 


remarquables. Les dépenses de 
toutes sortes sous ce chef ont 
quadruplé depuis la guerre et 
atteignent maintenant 10 mil 


lions et demi, Grâce à des contri- 


butions gouvernementales im- 
portantes, nos malades manito- 
bains ont maintenant à leur dis 


position 1,900 lits d'hôpitaux de 
plus qu'à la fin Je la guerre 
Manitoba Health Plañ est recon- 


nu par des experts médicaux 
comme le plus pratique et le 
plus avance du continent. Le 


taux de la mortalité infantile est 
l'un des plus bas au Canada. La 
pension des veuves est des plus 
élevées du pays; l'assistance aux 
municipalités pour fins de s4 
cours spéciaux au;, nécessiteux 
a été augmentée de $200,000 
cette annee et est maintenant de 
$500,000. En surplus, le go 
nement remboursera des 
60% de toute dépense d'aide aux 
nécessiteux faite par toute muni- 
cipalité dont le coût total de se- 


iver- 


cours s'élève à plus de $4.00 du 
$1.000.09 d'évaluation. Les mu 
nicipalités pourront donc être 


plus généreuses que par le passe 
envers leurs nécessiteux et cela 
d'autant plus qu'elles seront dé- 
sormais libérées du traitement 
de la tuberculose qui leur coùû 
tait un demi million par année 
Octrois geneéreux loues 
par les journaux 

A l'occasion du fameux rap 

port provinciai-municipal, rap- 


port qui fait époque au Manito- 
ba, le gouvernement a soulage 
les contribuables municipaux 
d'un montant de $3,750,000,00 
par année. Tous les journaux 
ont approuve ces octrois gene 
reux et ont louangé les membre 
du comité de leur excellent tra 
vail. Nos adversaires, pris au 
dépourvu, ont dit que c'était 
trop peu et trop tard et se 
son! mis à promet De: 1p 
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Electrification rurale 
Dans le d d énergie 
\vdro<ælect ] p Cambw 
bell augure « 1946 dans le 
but « fou ( ti ‘ aux 
fermiers de 1 à | 
fir A suit no f 
nes à 
75 des f 
\ { Le Li } + 
11 Sa k A Li À [: 
Albe 
Ck 1 n'e l 
pas le 11 d & 1 
endormi’ comme dise s ad 
et polit ' Pp | 
jouter qu ichat d 
gnie Winnipeg Electr 
ne assurance d'electir té à b 
marché pour de longues année 
à venir, Mais le gouvernement 
a fait davantage encor I] a 
construit l'usine d'énerg vdro 
électrique Pine Falls et est 
en train de construire c« de 
McArthur Fe] afin de voir à 
ce qu'il n'y a pas de pénurie 
d'electricite dans cette province 
À mon humble avis, le record du 
gouvernement dans ce seul do 


maine devrait être suffisant pour 


vous induire à lui faire de nou 
veau confiance 
Services agricoles 

Que dire au point de ie 
Agriculture? Nous dépenson 
cette année tout prés d'un mi 
lion de dollars en divers ser 
vices dans l'intérêt de cul 
tivateurs. Je n'ai pas le temps de 
mentionner tous ces services 
J'en parlerai plus tard. Puis-je 
seulement souligner en ce mo 
ment la loi présenjée à la der 
nière session par le ministre de 
l'Agriculture pour defendre la 
vente et la manufacture de tou 
produits faits avec de l'huile ve 
gétale et tendant à imiter les 
produits laitiers. Cette Jegisla 
tion témoigne éloquemment du 
fait que le gouvernement est 
soucieux de la prospérité agri 
cole, source de toute vraie pros 


périté. Le bien-être de l'agr 
ture est plus en sûreté dans les 
mains de monsieur Campbell, de 


monsieur Robertson, de votr 
humble serviteur, et que dans 
les mains de monsieur Willfs, 


McDowell, 
compagni 


monsieur monsieur 


Stinson et 
Les chefs des partis 


Comparons maintenant que 
que peu les chefs des partis. L 
premier ministre Campbell est 
un homme qui a fait ses preuves, 
c'est un homme honnête, habile 
diligent. Il est déjà reconnu 
comme l’un des grands Premiers 

Ministres de cette province. Il à 
autour de lui des collégues dont 
les uns sont remarquables par 

leur longue expérience et leur 
sagesse et les autres par leur 

force, leur courage et leur vi 
sion. L'on dit que c'est un vieux 
gouvernement, Rien de plus 
faux. Le gouvernement de mon- 
sieur Campbell se renouvelle 
continuellement par l'infusion de 
sang nouveau, Tout derniere 
ment encore monsieur Campbell 
| a réorganisé son ministère en 
faisant entrer trois hommes nou 
veaux dont deux jeunes hommes 
tres brillants et de grande lar 
geur de vuss, l'honorable Ronald 
Turner, trésorier provincial, et 
l'honorable Ron Robertson, 
nistre de l'agriculture. 


} 
1 
e 


et 


mi- 


Affaire importante 
L'administration de votre pro- 
vince n'est pas une petite affaire 
mesdames et messieurs. C'est la 
plus grande entreprise qui existe 


au Manitoba, On y depense 
millions cette annee. I} faut de 
bons hommes, des hommes qui 
ont fait leurs preuves pour la 
diriger, Allez-vous confier cette 
entreprise à monsieur Willis et 
ses acolytes ou à monsieur Stin- 
son et ses socialistes ou à d'a 
tres, ayant moins d'experience 
encore, qui se présentent sou 
l'étiquette Crédit Social? Je veux 
bien que tous ces gens soient 
bien intentionnés mais cela n'est 
pas suffisant. Une bonne inten 
tion n'est pas une preuve de sa 
voir-faire. N'allons pas lâcher la 


proie pour l'ombre! Est-ce à dire 
que tout est parfait au sein du 
gouvernement? Certainement, 
non! Il n'y a rien de parfait de 
qui est humain. [1 y a tou 
jours place à amelioration, mais 
je veux dire que la prudence é- 


ce 


lémentaire nous enseigne qu'a- 
vant de sauter il faut jeter un 
coup d'oeil pour savoir où l'on 
va tomber. Nos adversaires pre- 
sentent deux arguments pour 
vous inviter à les appuyer. L'un 
est tout à fait négatif. Ils disent 
que c'est le temps de faire un 
changement, En soi, c'est un ar 
gument absolument nul Un 
changement serait avisable 
|y avait queléie chose de ms 
leur en vue. Des hommes ints 
ligents ne font pas un chang 
ment pour le seul plaisir de faire 
un changement, Le second ar 
gument est que le gr rnement 
ne fait pas assez pour le peuple 
Ils promettent davantage. 11 y 4 
concurrence entre eux pour 6a- 
voir qui promettrait le plus 8 
veulent acheter le ge avec 
eur propre argent. Tous ainsi 
mesestiment l'intellige € des 
électeurs. Ils auront une grande 
rprise le 8 juir 
30n r et me ! 
l'Associat 


“Fête au village” enregistrée 
à Duck Lake 


l'abbé G.-E. Tou-| 
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mort ; 
Outr f nt 
laisse « le deuil 3 fils, 2 filles R | 
et 5 tits-enfant Baptèmes | 
Natif Belgiqu M. Van- Le 26 avril: Joseph-Alexandre- | 
dai ( t âgé de 75 ans Paul, fils de M. et Mme Hector|, 
Le funér € eurent lieu! Grimard (née Grace MeNielty).| 
dan égl paroissiale Parrain et marraine, M. et Mme} 
A famille éprouvée nous of-! A Grimard, “| 
frons nc icères condoléances : Joseph-Luc-Nicolas, 


Va-t-vient Mme Bruno Demers 


urs soeurs. rurgicale, 


Mn D ' de Cranbrook. | ille Parent). Parrain et 

CB. ét en visite chez M. et| marraine, M. et Mme Victor De-| 

à dre | mers, grands-parents de l'enfant | 

» C'ranbr £ | 

de Cranbroex Na mautm | 

r et en Califor- On nous apprend que l'état de| 

nie, € ar é ici pour rendre | santé de Mme René Boulet s'ag | 

vi ciens voisins grave. Mme Boulet est depuis! 

M. € Mme Albert Vandaëélle | quelques mois à l'hôpital Victoria | 

et l petite fille, de Kimber- | de Prince-Albert. | 

l M. Louis et Raymond| M Albert Courchesne est à| 

Var ncouver, C.B., | l'hôpital S 11 de Saskatoon où | 

ont p es jours chezlelle a subi ion chi- |j 
! 
4 


En plein essor... 
au service de sa patrie 


re 


1 st À 6 


par Radio-Canada | 


à droite 
| Albert Fradette et À. B. Crone, directeurs; Mme Jeanne Creusot, 
secrétaire; M. Jules Delanoy, président; Mme Joséphine Bessette, 
| trésorière; M. André Barbarin, vice-président; MM. K. McDonald 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Les membres des comités et les directeurs de la Caisse popu- 
laire de Radville, Sask., apparaissent ci-dessus. Ce sont, de gauche 


MM. Henri-J. Bourassa, Donat Paulhus, W. J. 


Barrett, 


et Raymond Fradette, directeurs, MM. N, Brodie et M. Crayvaeld, 
membres du comité de crédit. M. Georges Delanoy, autre membre 


de c 


comité, était absent, de même que le fondateur 


6e 


est décédé à l'âge de 86 ans 


Les préparatifs pour la fête de| Larivière, Marc 
l'investiture 4e Mgr Rodrigue tor Godi Pierre 
Lussier, P.D., ‘e mercredi 27 mai| Lionel Prud'humme et E 

hain, occupent une bonne par- | lard. F 
nos paroissiens qui sem-| Le défunt laisse dans 


St-H 


M. Edmond Lamontagne et sa| Le ma gr pr te à hr ca 
famille sont retournés à Castor, | AUE!QUes Jours avec ses parents, 
Alta. Le R. P. Charron était de pas- 

M. James Gaudry, de Castor,| sable au presbytère, récemment. 
Alta, est ici en promenade. Nos meilleurs voeux à Mme N. 

Mlle Elisabeth Brûlé, employée | Ha 
au Simpson's & Sears de Régina, | d'Edam. 

a passé la fin de semaine avec| Félicitations à M. et Mme C. 
sa soeur, Mme Arthur Chrétien. | Leclerc à l’occasion de la nais-| 

Mme L. Collins passe quelques | sance d'un fils. 
jours > >s parents, M. et Mme| La date de notre pique-nique 
G. Sabourin, la été fixée au 28 juin. 


éd dans 


la 


s'établit à Gravelbourg 
une terre au nord-oue 


mardi 


Sa femme et se 
sont venus le rejoindre 
Les funérailles ont eu 


cathédrale Ste-Philome 
M. l'abbé 
avec 


, en 1896, épousa | 
ine Larivière, Elle l'a | di 7 mai 
la tombe en 1914. I1|: 


7, € 
Josép} 


el 
Las 


CR 1rg, a 
Lisieux FORELANS, 


Fête de l'investiture 


ali 


eti2 garçons, Ernest et 


tous très enthousiastes : : 
Gravelbourg: © 


‘ux de re grand honneur dé- 
à notre digne et dévoué 


la Rév. 


Laviolette et 
seph Patoine (E 
de Montréal, Mme 


Lussier vient d'apprendre 
ses deux soeurs religieuses 
Présentation de Marie, de 
yacinthe, P.Q. ainsi que ses 
frères et leurs épo ; 


ne Piché, de 
que 26 petits-enfants. 


de 
| Caisse populaire, M. l'abbé E.-A. Yandeau, curé, qui était alors à 
Rochester, Minn., pour cause de maladie 


D. Gauthier, de Gravelbourg, 


Arthur, 
fil Mme A 
Bilodeau, d'Ottawa, Mme 


notre 


en 


porteurs étaient MM. Wil- 
Larivière, | 


Lafrance, 
mery Al- 


le deuil 
de 


Ale 


re), toutes deux 

Edes: 
d'Edmonton, Alta, et Mme Yvon- 
Gravelbourg, 


se Morin, 
ainsi 


ront à Lisieux pour ass 
d'investiture, 


ete 


Va-et-vient 


LOUIS LAROCHELLE 
Avicteur-chef 


C'est un beau métier qu'exerce Louis Larochelle, dans 
le Corps d'Aviation royal canadien. Louis, qui a 30 
ans, est né à Dorchester et a fréquenté l'école publique 
de cet endroit, Il est technicien en moteur d'avions. 
Son premier enrôlement dans le C.A.R.C. remonte à 
1942. Son entrainement terminé, Louis avait été posté 
en Angleterre. Licencié à la fin de la guerre, il a repris 
du service dans l'aviation en 1946. Actuellement 
arraché à l'escadriile 426 du C.AR.C. à Dorval, Qué., 
il aime son boulot, qu'il trouve intéressant. 

Les moteurs à réaction qui propulsent les avions de 
combat à des vitesses inouics doivent être en parfait 
état. L'entretien et la réfection des moteurs prennent 
donc une place DAS en plus prépondérante dans 
J'activité du C.A.R.C, “Et c'est pourquoi mon métier 
aussi xugmente d'importance, souligne l'aviateur-chef 
Larochelle, Notre tâche est aussi vitale que celle des 
pilotes car, sans nous, ils seraient incapables de com- 
pléter leurs missions.” 

Tout est passionnant dans le Corps d'aviation: les 
appareils, les instruments, le travail d'équipe. La vie 
de franche camaraderie y est très agréable, Les heures 
d'ouvrage ne sont pas longues. La nourriture est 
bonne. Il en va de même pour les salaites, le vêtement, 
‘e logement. N'attendez pas pour vous inscrire. Nous 

us attendons . .. soyez des nôtres! 


pe 


Contres de recrutement du C.A.R.C. 
478 ouent, rve Ste-Catherine Montréal, P.Q, Tél UN. 6-2449 
Edifice du Coptol, 146, rve St-Jean, Québec, P.Q. Tél 2-8527 
« 4%, rve Mercalle, Ontawe, Ont. Tél 42196 
Vomles m'envoyer von oblrgotion de me part, tous remeigee- 
meurs ser les somdtions d'en éiemen! e! emplois octvellement 
vocents dem le CARC. 


NOM [Ir1tr90 meutées) 


St-Hippolyte 


Hamel, actuellement à l'hôpital! Lopulation de la région se ré- 


| 
| 
| 


Spiritwood 


| résident ici: Lorry, Jess, Alphon- 
| se, Francis et Roy, et un autre 


| rent chez M. et Mme Jess Lowe| A at | 


Retraite à l'école 
| LeR P. Y. Guérin, p.m.e., est 
be. u dernièrement précher une 
| retraite aux enfants de 
| école séparée. Le dimanche 26 
| avril, il prêchait à la paroisse 
| sur la vocation et, le soir, il nc 
| donnait une intéressante vue 
les Philippines. Le lundi 27 a 
vril, les Chevaliers de Colomb 
| du district avaient le plaisir de 
l'entendre dans une belle confé- 
| rence | 


notre 


Roland Martine et Lu 


Notre ecole, separée 

L'école séparée de Spiritwood 
a reçu $2,000.00 du département 
d'éducation de la province, grâ 
ce à l'intervention de l'hon. M. 
Burton et de notre député, M. J. 
Woof. Cet octroi permettra à 
l'école de s'acquitter de ses det- 
tes et de compléter les travaux 
de contruction. 

L'inspecteur Thiessen, en rem- 
placement de M. Aniundrud, est S 
venu visiter nos classes, il est!a la cr 
reparti très satisfait, 1 e TI 


ÇCà et la 
De très beaux bancs ont éte 
| installés en notre église. Nous 
| devons des remerciements à tous 
nos paroissiens, particulièrement 
aux dames de la Ligue Catholi- 
que. 


Ont visité M. le curé cette se-| coeurs 
maine: M. le chanoine Tremblay,| Pour unir no 
de Macamic, P.Q., MM. les abbes | cert de iange 


A. Beaulac, p.s.s.. de Montréal, | n 
J.-A. Beaulac, de Marcelin, J. Le- | ct 


maire, de Montréal, M. Van den rci du 
Akker, de Laventure ur ect { 
Le R. P. curé s'est rendu à|les prodiges de grâces et de fa 


Marcelin, le 3 mai, pour assister 
| au 25ème anniversaire de pré- 


trise de M. l'abbé J.-A. Beaulac, | d 1 
Le 6 mai, il se rendait à Victoi- | du » s Ê 
re, pour la même circonstance. | Dou La bénédiction du 


T. S. Sacren cette 


touchante cérémonie 


Les RR. SS, de la Presenta- 
tion de Marie occupent mainte- 


ent ter 


nant l'étage supérieur de leur Mai est le mois du renouveau 

|nouveau couvent; la première | Que notre dévotion à la Très Ste | 
messe y fut célébrée le lundi 11 | Vi e feste avec une 
! mei. Le pensionnat, des plus mo-} nouv ferveur Consacrons-lui | 
derne, recevra 40 pensionnaires, | le itemps de nos ans. Qu'elle | 
garçons et filles, dès septembre | soit l'Etoile qui guidera nos pas 


sur le chemin de la vie. Prions-la 
avec confiance, Demandons-lui 


prochain. 
Le R. P. J. Simon, O.M.I,, et 


lé 
1 


M. l'abbé A. St-Pierre, de Leask, | succès dans nos examen 
directeurs de la campagne dio- Denis BOUFFARD, 
cesaine, étaient au presbytère le Arts I. 


14 mai, jour de l’Ascension. 5 ANA. 
Journée des Humanistes 


Peterson Le jeudi 7 mai, les élèves de la | 


classe de Belles-Lettres étaient en 


lusieurs camions chargés de | congé. Après avoir assisté à la 
Edge pOuS ee pou où pp messe pendant laquelle ils exé-| 
| que ont ele décharges au village | utérent des cantiques en l'hon-| 
ce printemps et les travaux com-| eur de la sainte Vierge, ils par. | 


|menceront prochainement. taient pour une excursion diver- | 


| Les travaux sur la grande rou- | tissante. La température était | 
te sont commencés. On aura donc | idéale pour un pique-nique. Ils! 
une route à 3 pistes à un demi-| prirent le diner en compagnie | 


{mille au nord du village de Pe- 
| terson. Cette route part de Hum- 
|boldt et se dirige directement 
\ vers la grande route no 2. La 


<. 


de deux de leurs professeurs, les! 
PP. Desrochers et Brüûülé. La cha-| 
leur ardente du soleil incommoda 
plusieurs de ceux qui essayaient | 
de faire une sieste. 
| Vers la fin de l'après-midi, ra 
| fraîchis par upe douche froide, ils 
se préparèreñt à ‘aller prendre 
le délicieux souper qui les atten- 
dait chez M. et Mme Bouffard. 
La journée se termina par une 
k ., | Soirée au gymnase 
| M. Henri Basset, sr, se rendit! Les Humaniste: expriment leurs 
à Saskatoon, dernièrement. | sincères remerciements à Mmes| 
Mme F, L. Lowe, de Simcoe, | Bouffard, Doll, Piché et Beaure- 
| Ont., est arrivée à Peterson pour | gard, qui se sont dévouées pour 
y, passer l'été. Cinq de ses fils! Grganiser un si beau couronne- 
ment à la fête 
Norbert 


| jouit de ces travaux car ils fa- 
| ciliteront les communications. 
| Çà et là 
M. Gérard Hurion, de St-Front, 
visita ses cousins, il y a quelque 
| temps. 


L k FERRE, | 
à Saskatoon. Ceux-ci se réuni-| AA T 
pour l’occasion. " | 
M. et Mme De Goesbriard, de Séance 
St-Brieux, ont visité leurs en-| je vendredi 8 mai. les é L 
, e ven 8 mai, les étudiants 
fants, M. et Mme Ernest de Ge casses de Syntaxe et de Mé- | 
Goesbriand, dimanche dernier. thode déployèrent leurs talents 


Mme N. Zett], de Bruno, visi-| Gars une séance dramatique don- 


ta Te 1 solo M. et Mme Jérô-| 56e devant les Pères et les élè- 
me Feux. ves. Il y avait deux pièces au 
Nos malades mé + dr : | 

Û : sa première, “The 3ishop's | 

Les petits Joseph Dauvin et}, L a a ÿ ; A | 
Gatre: SUN nous -revien Candlesticks”, fut jouée par les! 
| mnt ie pr nier après avoir pas- | élèves de Syntaxe. Les acteurs | 
» pre x S 17 hd 

’ pe Fa dat s étaient les suivants: Jacques Fa- | 

sé un mois à l'hôpital St-Paul,|,,à (l'évêque), Maurice Bauche | 


de Saskatoon, et le second après 
avoir été patient à l'hôpital Ste- 
Elisabeth de Humboldt. 

Mme Maurice Dauvin a fini 
ses traitements à l'hôpital Ste- 
Elisabeth de Humboldt, 

Naissances 
A M. et Mme John Kainiski, | 


une fille, nee le vendredi 10 a-| 
vril. 


(le condamné), Robert Mourre 
(René), Jean-Paul Belland, Ur- 
bain Moyen et André Lepage (les | 
gendarmes). | 

La pièce terminée, André No- 
gue nous donna une récitation 
tirée d'‘“Evangéline”. Une petite 
comédie, “Catpie”, fut exécutée 
par un groupe d'élèves de Syn- 
taxe. La chorale des Syntaxistes 
fit entendre quelques airs fami- 


A M. et Mme, Peter Dutchak, He 
un fils, né le vendredi 24 avril. | TS: Ë 
A M. et Mme John Dedir, une | V Ce fut ensuite le tour de la| 
fille, née le mardi 14 avril et | Méthode. s d 
| Camille Piché ouvrit le pro- 


nommée Sheron Ann. L 
A M. et Mme William Sluc-|£#"amme par un joli morceau de 


kinski, une fille, née le 25 avril. | Piano. Vint alors la piècé “Mac- 


Ligue des Femmes Catholiques 


Le réunion annuelle de la Li- 
gue des Femmes Catholiques a 
eu lieu le 26 avril. Mme Yves| 
Juli fut élue présidente; Mme| 
Allain Basset, trésorière; Mme | 
Jérôme Felix, secrétaire; Mme 
Anton Wurm, {ère vice-prési- | 

| 
| 
(| 
| 
| 


dente; Mme Mary Forester, 2ème 
vice-présidente, Mme Marcel 
Dauvin, 3ème vice-présidente; | 
Mme Henri Basset, presidente du 
comité de la Bonne Presse; Mlle 
Adèle Jule, présidente du comi-| 
té de réception. | 

Le R. P. Philip Soehr était des | 
nôtres. Il félicita les dames pour | 
leur excellente coopération dans | 
les oeuvres paroissiales. Plus de | 
1,000 repas et 500 goûters furent 
servis par 4 membres de la Li-} 
gue pendant la construction de 
la nouvelle église, | 

Le bazar annuel fut un vérita- 5 2 & 
ble succès. Plus de 800 person-| M, Gaëtan Valois, Chevalier du | 
nes assistèrent à un repas donné St-Sépulcre, membre de l'Ins-| 
à l'occasion de la bénédiction de‘ truction Publique de la province | 
l'église. de Québec, dont les mémoires | 

La ligue se chargea également posthumes intitulées “Minutes re- | 
de l'entretien de notre temple. | {rouvées" viennent d'être publiées | 

Les 20 membres ont envoyé un |, Editions Fides “4 pa E 
colis de 150 livres de linge usa- y me «2 SA 
gé aux Soeurs Bénédictines qui 
dirigent une colonie de lépreux 
dans l'Est de l'Afrique. Parmi! 
les autres oeuvres charitables, | 
on remarque 12 offrandes de 
messes, un don aux Soeurs Ur- 
sulines pour payer les frais du 
catechisme par correspondance, 
de nombreux prix donnés aux 


Î 
| 


Domremy 


Naissance 


et Mme Raymond Détillieux 
« parents d'une fil- 
et 


| 
| 
| 
| 
| 


€ 
le 


avril 


de. 

élèves suivant ce cours, et une = 2 PA, ; EUR 

offrande aux Soeurs Missionnai- Aer 00: PAFFAIR 61 MA 

| res de Marie. Banquet 6 | 
Plus de 150 visites ont été fai > dimanche 31 mai, les parois- | 

tes aux malades par certains de Domren le ju-| 

membres de la ligue. d'argent sacerdotal de leur | 
Tous les membres sont invités | curé, M. l'abbé J.-A. Houle. Il y 


grand-messe 
10 h. Bienvenu 
ceux qui désirent 
grand banquet le soir, à 
du village, À 5 h. 30 (heure 
} laire), 


à faire leur communion mensu- 
elle. La ligue doit servir prochai- 
nement un banquet pour l'Im-| 
perial Oil Co. en l'honneur de 
M. Jos. Félix qui se retire des 


" 


affaires, 


Marie, notre Mère | 


| Il y a quelque temps, le 
| Guérin, prêtre des Missions 
| gères, était de 1 
ge. Dans une 

téressante, £& 


| Philippines, 


| peuple de l'Orier 


chorale 


| gret que nous vous quitton 


| vers 


"SCHOLA DISCERE VITAM® 


Collège de Gravelbourg 


Saskatchewan 
André Gervais, directeur 


c Gaudet, rédacteurs 


CHHRONIQUEURS — Gaston Syrenne. Rheal Topping. Andre 
Blondeau, Marcel Simonot, Emile Carrière. Albert Fournier 


npagné 


oua deux exce S 10S G€ 

ette. Léonard Larche et Al- 
bert Roy de rent des déclama- 
tions. 

Pour terminer la soirée, Marcel 
Forcier, vice-président de l'orga- 
nisation, et le KR, P. Piédalue, vi-| 
|ce-recteur, adressèrent la paro 

Cette séance fut très bien ré 


s1€ ous devons de sincères re 
mer its au R. P. Albert Ger-!c 
vais montée et dirigée 


rt et de dévouem 
aux act 


teurs, 
autre 


avec tant d'a 


licitations 


artist 
artistes 


ARCHAMBAULT, 
Syntaxe B 
L L LL 


Faits divers 


grapniques, 


pendant 
Il nous appi 
les moet 


sionnaire 


iut mi 


annee 


père 
plu 
bien des choses & 
les conditior 


sieurs 


Dimanche proch:s 
du Co 
de 


1, 24 mai, la 
ge se rendra 
Jésus-Marie 
une messe en 
de la graduation 
"High School! 
André BLONDEAU, 


rts I 
ris 


au 
pour 
parties, à 
des 


couvert 
chanter 
l'occasion 
élèves du 


Sports 


Les ligues de baseball, qui a 
vaient bien débuté, ont été inter- 


|rompues par une longue période 


de pluie 

Grâce a la générosité de quel 
ques anciens et avec le secour 
de la caisse du club de hockey, 
les Alouettes auront sous peu un 
nouvel uniforme, lequel portera 
les couleurs du C Nous l'at- 
tendons avec anxiété 

Les amateurs de tennis se 
mis à l'oeuvre et ont pratique- 
ment reconstruit deux cours 
endommagées par l'eau du prin- 
temps. Merci à tous ceux qui 
ont prêté main-forte aux organi- 


llège. 


sont 


1 
1ies 


sateurs de cette entreprise, Fé- 
licitations à ces derniers. 
CE 
Mot de la fin 
La préparation des examen 


nous oblige à mettre un terme à 
notre chronique. C'est avec re- 
, chers! 
lecteurs, car c'était pour nous un 
véritable plaisir de vous faire en- 


tendre des échos de notre vie! 
collégiale, 

Dans notre reportage, nous a- 
vons essayé, chers parents et 
chers anciens, de vous tenir au| 
| courant des principaux événe 


| ments survenus au cours de l’an- | 


iée scolaire 1952-53, Nous avons 
‘ru vous intéresser en vous fai- 
sant connaître nos activités reli-| 
gieuses, sociales, dramatiques et 
sportives. Un grain d'ironie sans 
malice jeté ici et là a pu, à no 

tre avis, servir d'assaisonnement 

Des témoignages d'appréciation 


! 


Bellegarde | 
Çà et là | 
Le dimanche 10 mai, à l’occa-4 
sion de la fête des mères, les élé- | 
ves du couvent donnèrent un! 
eau concert dans notre salle pa- | 
roissiale, Un bon nombre de per- | 
sonnes y prirent part, | 
Les personnes suivantes ont été | 
se promener à Brandon, le jeudi | 
14 mai: MM. et Mmes Joseph | 
George, sr, Stanislas Paulhus, Vi- 
Tinant, André et Laurent | 
George, Auguste Revet, Eugène 
Cop, Paul Wilvers, Octave De- 
leau, Georges Tinant et Jean Wil- 
Mme Maria Garnier, Mlle 
Thérèse George, MM. Alcide Boi- 
re, Romuald Moison, Gilbert et 
Armand Moreau, Arthur-B. Syl- 
vestre, Aimé Wilvers et Emile| 
Magotiaux. 
M. et Mme Henri Wilvers ont | 
été visiter leur fille, Simone, gar- | 
de-malade chez les Rév. Srs Gri 


tal 


| 


ses. 
M. et Mme Alcide Boire ont| 
été visiter la mère de M. Boire | 


qui a subi une opération à l’hô- | 
pital de Saskatoon. 

M. et Mme Rosario Poirier ont 
été visiter leur fils, Gérard, pa 
tient à l'hôpital des Soeurs Gri 
ses de Régina 

Mme Frank Thibeault et sa fil 
lette, Francine, de Sherbrooke, 
P.Q., sont en visite chez leur soeur 
et tante, Mme Alphonse Moreau 

M. et Mme Georges Monin ont 
été se promener à Whitewood, le | 
jeudi 14 mai 

Mme D. Belmore, de Storthoaks, 
a passé quelques jours chez M 
et Mme Gabriel Sylvestre 

Mme Alcide Boire a passé quel 
ques jours à l'hôpital de Redvers, 

Naissance 

M. et Mme Joseph George, jr, 
sont les heureux parents d'une 
fille née le 16 mai à l'hôpital de | 
Redvers. 


PILULES 


Cie Chimique FRANCO Américaine 
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Robert-E. Gobeil, B. Com. 
Agrée 


{ omptable 


321, 21ème rue est, 
SASKATOON, SASK 


Dr René-Marcel Bou 


MEDECINE 


lva 


Pratique mitée à la médecine interne 
Poumons — coeur esti foie 
intestin ing rl 
diabète tiéficience ales 
Bureau Medical Clinie 60 - 12e rue est 
Prince-Albert. Sask 


Télepnones 


Bureau: 4530 — Residence: 4556 


Dr E.-J. GAUDET 


Clinique 


60 - 


‘En 


médicale et dentaire 


12ème rue est 
face de la mission 

des !L 
Prince-Albert, Sask. - Téléphone 4202 


iquenrs) 


Pharmacie Duncan 
Avenue Centrole 
PRINCE-ALBERT SASK 
PRESCRIPTION 

art te ot 


nonbons 


cles 1rmocie 


papeterie, etc 
Téléphone: 2155 
NOUS LIVRONS 


M. Coutu, C. 


NOTAIRE 


R. 


AVOCAT — 
Suite 5 Bank 
PRINCE-ALBERT, SASK 


édifice Imperial 


F. D. Culp & R. L. Young 
OPTOMETRISTES 


{Spécialistes de lo vue} 


1104, AVE CENTRALE 
Téléphone: 2039 
PRINCE-ALBERT SASK 


Agences j.-A. Fournier 


Agent d'assurances 
Comptable public - Impôt sur le revenu 
227 ouest - 13ème rue 


Téléphone 3697 
PRINCE-ALBERT, Sask 


B.-A. Deshaye 


B.A. B.Sc. B. Sc.A. M.E.I.C 
Ingenieur protessionnel 


Structures d'acier 
Esouts et aquet municipaux 
Estimés, plans et devi 
rue Atkinson, Hégina 

TELEPHONE 35-2956 
Heures: 


Béton armé - 


2458 Sask 


700 à 10.00 p.m 


Diamants et bagues Blue Hiver 

Héparation experte de montres 

Gravures Emetteurs de 
permis de mariage 


BIJOUTERIE 


STHO N'S 
La Maison meilleurs diamants 
1107 ave Central, Frince-Aibert 
J-B GAUDET, prop 


des 


MORO 


Ltée, 1566, ruse St-Denis, Montréal. 
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Winnipeg, 22 mai 1953 


: l'école supérieure de Montmartre 


Graduation des cinq finissants à 


Naissance 
A M. et Mme Paul Morin, une 


fille née le 6 iai et baptisée sous 
es noms de Marie-Aline-Pauline. 


MONTMARTRE —- Le diman-! worth de parents catholiques ir-| Parrain et marraine, Roméo et 
che 17 mai, un magnifique pue) au sud du village de 1] Marc | pauline Morin, frère et soeur de 
cramme à été exécuté dans l'au-}quenta l'école de Hazelbank puis | ;'enfant 
ditorium du couvent du Sacré-| celle de Montmartre: très actif d Nes salades 
Coeur, en l'honneur des cinq fi-| pour tous les sports; désire suivre | NS * 

Mme Léom< Dion a été trans- 


rissunts de l'école supérieure. Les 
héros de la fête ont marché jus- 


| la carrière de maitre d'école, ou 
|continuer ses cours à l'universite. 


portée d'urgence à l'hôpital de 


qu'au théétre, en cadence et au Va-et-vient | Régina, par avion. 
pas, au son de “Weil Stand by M. et Mme J. Miller et jJeurs M. et Mme Lucien Beaudoin 
mnt dû passer quelques jours à 


Géraldine Burke, Les 4 jeunes! Montmartre, 
{lies finissantes étaient vétues de ! H. Mouly, la semaine dernière derniers 
longues robes couleur pastelle.| Mmes Hamel et Lemaire et M Va-et-vient 
RS pag greg orge Peer ges À $ Pince. Mme Jos. Couture est partie en 
corsage. RCE B: - dk dan . F avion pour se rendre au chevet 
M. l'abbé A. Foisy, pasteur de | Giroux de son frère mourant, à Qué 
1 paroisse, félicita les étudiants M. Marcel Lachambre, du ma- M, Ernest Dion, de Cal bec. 
par des paroles appropriées, et|gasin “Red and White”, est main-| 4j inc ee À 2 À 
M. H Derby, surinte esite loyé la coopérative |: : m% fn 
L Derby, surintendant des | tenant employé à coopérative | 5 de la Colombie Britannique, 


-D 
. 1 de 


A e 


Régina, donna 
af intéressante causerie, ayant 
trait à la célébration du jour. Les 


| de Montmartre 
Les soeurs de l'hôpital 
| pent la maison de M. Wilfrid Cou- 


the Flag”, joué au piano par Mile enfants, de Kipling, sont venus à !€ 
sur la ferme de M.! 


ocCcu- | 
| 


l'hôpital de Mankota, ces jours 


sont venus visiter leur mère dan- 
gereusement malade. 
Mile Denise Fournier, de Ré- 


AVIS 


Le torit réguler pour annonces 
‘demandes d'institutrices” est 
de 51.00 per insertion. 


ON DEMANDE 


Instituteur ou institutrice bi- 
lingue pour l'école St-Jean- 
Baptiste de Titanic, Sask. Sa- 
laire: $2200.00. Environ 25 
élèves. S'adresser à Arsene 
Fiolleau. secrétaire, Titanic, 


Sask. 774-10C. 


ON DEMANDE 
Instituteur ou institutrice bi- 
lingue, pour école de campa- 
gne. Pour plus de renseigne- 
ments, s'adresser à M. s 
Caron, sec. D, S. Upper Wake- 
field 1618, Montmartre, Sask. 
803-8P. 


. 


ON DEMANDE 


mode À À rend es PL ju certe = 4 La ve A ag nee SE PF0- | ina, était en promenade chez ses || Instituteur ou institutrice 
dr vigne er sex es PE ae à | parents pour la fin de semaine. pour l'école La Plaine. 12 
i de “La vie est belle”. Monica! MM. J. Dusyk, E. Breton et| La Ré M R élèves. Salaire: $1900.00 à 
Driscoll, soeur de Joseph Dris-| M. Beaudin ont, chacun, acheté, ge TY Générale, de $2.100.00, selon expérience et 
ll, un finissant, chanta le solo:|un quart de section de la terre | "rance, était de passage chez nos ualifications. 7 Ailles de 
Be thé Best of Whatever You | au sud du village de M Marc | TE Mens Ne Per didiont mer + Lake. Chemin ouvert à 
DE 2: le AE 2 7 pme par | Faube rt FO visite chez leurs fille et gendre, || la circulation, hiver comme 
eune frère, Jackie. Puis Une équipe de la Commission £ > ' Le - ! 
TS Phi rt 17 «a he : | M. et Mme Paul Fauchon. || ête. S'adresser à Geor 
finale, Géraldine Burke! du pouvoir électrique est main- | Pl sd : A Gauthier, sec. Duck Lake 
xécula au piano “The Storm”.|tenant stationnée à Montmartre! F PSIER, : nôtres sont allés Sask i d 864.9P. 
Odile Marchildon donna le dis-|et installe l'électricité sur 19 des | 44 1€5Hval a Vraveoute, SRB s . 
;s d'adieu en français et Yvet-|27 fermes environnantes jee 7 corn aoul-M A PESTE À 
De Decker, en er On L M. Beauchemin est à rendre le mille pr pp peine 9g & + Eur 
ta ensuite à la bénédiction du|sièges de la salle paroissiale très | 777€, SONT AUS pas : S h k 
acrement, à la chapelle du | confortables par l'installation de, - M et M a ogg le tort og s 
ouvent. Joseph Driscoll et Rose-! coussins sur chacun d'eux léèn Le dose Do Le Thé 
na Thériault lurent une! Aux élévateurs, les fermiers| 711€, 0€ ; "3 ; 
consécration à la sainte Vierge. | peuvent délivrer un aus à “ja |sage chez M. et Mme Pierre La- L'oe de Me We Tori 
M. G. Morin à rempli s ôl in l'acre, ce l 2 let , . * L 
gd ar He A pr pt À pi us sd pan en M. et Mme Antonio Chabot et | un thé à l'occasion de la fête des 
, charmante et avec une dis: 1407 rapide nent AT ” {famille sont allés passer le jour | mères, vrganisé par les dames de 
" reomemuitle LT eonté pour les jeux du jour de l'Ascension à Assiniboia, chez | l'Autel. 
Un sucrulent goûter fut servi! des sports, le 11 juin, est mair Lo PRET ES gr 2 pluie et le grid 
éréitite Ale VEN Ph ské: $ ei er y | Mlies Ger . Jeannine état des chemins, un grand nom- 
neuite da auditorium du cou-|tenant formé comme suit: M. le! Chabot, institutrices à Dollard, | bre de gens s'y nine et tous 


Les finissants 
Kuzmicz, fille uni- 
et Mme Félix Kuzmicz, 
Candiac de parents catho- 
iques polonais, fréquenta l'école 
de Candiac jusqu'au grade XI et 
celle de Montmartre pour le gra- 


Bernadine 
que de 


née à 


| Dr Deshayes, président, M. Tony | 


1 
( 


Boudreau, secrétaire, et M. Paul, 
trésorier 


M. J. Metz 


a quitté définitive- | 


ment Monimartre pour aller de- | 


|meurer à Régina. 
Merci à M 


[1 
| dimanche 


sont venues passer la fin de se- 
maine chez leurs parents, M. et 
Mme Jos. Chabot 
Déces 
On nous apprend que M. Phi- 


Léon Perras pour | libert St-Laurent est décédé le! 
le beau solo qu'il a si bien rendu | mercredi 6 mai à Thetford Mines, 
à la fin de la grand-| PQ. Il était le père de Mme Jos. 


< pe aber Ma gp pl un | messe. |Couture, de Ferland. 

tout au ballon-volant; désire sui- | 

M - des classes de comptabilité L + D L . bé . 

à iniversite, t 
Rose Emma Thériquit, fille de € mariage umonceau- emire en! 


M, et Mme O. Thériault, née à à a ari ar ‘a r 

Mutrie de parents catholiques ca- p q 
nadiens-françuis, fréquenta d'a- 1e ; € rec ue 
bord l'école Joffre puis celle de ” ’ : 
Médimertre: rs taille "RES | VAL MARIE — Mlle Lilianne! violon par M. Robert Lemire, 
elle est très active, tout le mon- | LeMire, fille de M. et Mme A.|frère de la mariée. 


de l'estime; désire suivre la pro- 
fession de garde-malade 


Yvette De Decker, fille de M. !(£au, s 
et Mme E. De Decker, née à! Pumonteau, de Val Marie, le lun-|riés partirent ensuite en voyage. 
Montmartre de parents catholi-| di 1! mai, dans l’église de Val}1ls établiront résidence à Val Ma- | 
| Marie. M, l'abbé J.-H. Labrecque | ric 


ques belges et polonais, fréquen- 


tinée à celle de M. Henri Dumon- 
fils de M. et Mme Valère 


| Lemire, de Val Marie, unit sa des- | : } 
let Mme Valère Dumonceau, pa- | Paroisse. 


La réception eut lieu chez M. 


rents du marié, Les nouveaux ma- 


jouirent du délicieux goûter. 


Recevaient à ce thé: Mmes E. | 


| Paradis et W. Toupin. Elles é- 
taient assistées de différents grou- 
| pes de dames et jeunes filles. 

Avant la fin de la soirée, on fit 
[e tirage de “La Dame en Vert” 


qui fut gagnée par notre curé,, 


| M. l'abbe A.-M. Ferland, et du 
service à dépecer gagné par Mme 


A. Buissé, de Redvers. Félicita-: 


| tions aux heureux gagnants. 

| Grand merci à tous ceux qui 
|ont contribué de quelque ma- 
nière que ce soit au succès de 
ice thé. 

Ça et là 

| La semaine dernière, les Rév. 
Srs St-Jean de la Croix et St- 
Paul de la Croix visitaient notre 


M. et Mme Ernest Dubois sont 
partis en voyage dans l'Est. 

M. Albert Blerot est allé à Ré- 
gina, la semaine dernière. 
| M. et Mme A. Corriveau, de 


| donna la bénédiction nuptiale au| 
nouveau couple. 
La mariée portait une ravissan- | 

toilette blanche de satin et 


ta l'école Camelot jusqu'au grade 
IX puis celle de Montmartre; pos- 
sede une remarquable énergie, ai- 


Willow-Bunch 


me les enfants, désire embrasser 
Ja profession de dactylographe. 

Odile Marchildon, fille de M. 
et Mme Albert Marchildon, née 
a Zenon Park de parents catholi- 
ques canadiens-français, fréquen- 
ta l'école de Zenon Park puis cel- 
le de St-Denis et finalement cel- 
e dé Moritimärtre; aimé la gaie- 
té, le plaisir et projette de de- 
venir clerc de bureau. 


|te 


| voile de nylon avec appliqués de 
|satin que retenait une couronne 
blanche garnie de $equins. Elle 


| marquisette et garnie de dentelle. | 
| Sa coiffure se cotmnposait d'un long | 


Malades 
Malades hospitalisés, du 9 au 
16 mai: MM. Jim Higgins, J, Gour- 


ly, L. Thauhang, Wayne Eger, P.| 


tenait un bouquet de gardénias ! 


let de muguets, 
| “Les filles d'honneur, Miles Noël- 


Desautels, sr, et Georges Martin, 
Mme Brennan, Mme J. Giraudier 
(une fille), Mme M. Whitemore 
(un garçon), Mlles Y. Giraudier 


{la Lemire, soeur de la mariée, et|et Nicole Lalonde, tous de Wil- 


| Simonne Paradis, portaient des 


low-Bunch. 
Ont quitté l'hôpital: MM. Schno- 


| St-Boniface, sont en promenade 
!chez M. et Mme Fernand Cop. 


| Sintaluta 


Va-et-vient 


Malgré le mauvais temps, il y 
eut plusieurs visiteurs pour la 
fête des mères. Mentionnons chez 
Mme Marcel Français, M. et Mme 
Jean Français et leurs enfants; 
chez Mme Henri Oudot, M. et 
Mme Charles Oudot et leurs en- 


Joseph Driscoll, fils de M. et robes de taffetas rose et bleu res- | 
Mme Jos. Driscoll, né à Hands. ! Pectivement, avec couronne de la!re, de Little Woody, Lionel Bé- 
| même nuance. Leurs bouquets se | rard, de Harptree, Philippe Mon- 

| composaient de gardénias et de|dor et Alfred Lalonde, Mmes Ma- 


Meyronne 


Meilleurs voeux 


Voeux des Meyronnais à no- 
tre hebdomadaire La Liberté et 


le Patriote à l'occasion de son! 


40ème anniversaire, L'Associa- | 
tion paroissiale de l'A.C.F.C.| 
tient à exprimer à ce vaillant! 


defenseur de notre foi et de no- 
tre langue toute sa gratitude, lui 
transmet ses souhaits de succès 


toujours grandissant et lui as- 
sure sa franvhe collaboration. 
Va-et-vient 
Le R P. J.-A Lambert, 


CSsR., de Montréal, adjudica- 
teur à notre festival de la chan- 
son française, accompagné de M. 
l'abbé A, Plogiin cure de Gra- 
velbourg, rendait visite à M. le 
curé. Etaient aussi de passage au 
presbytère: MM. les abbés J.-A, 
Latendresse, de Willow-Bunch, 
Adrien Chabot, de Masefield, et 


Roger Ducharme, de Gravel- 
bourg 

MM. et Mmes Louis Tournier, 
sr et jr, de Ferland, rendaient 
visite aux familles Ulric Monet- 


t 
te 


, M. Donauer et A. Marcotte. 
Mile Liliane Jacques, de La- 


flèche, visitait des amis, diman- | 


che dernier. 
Journee de l'Association 
Le dimanche 17 mai, M. l'ab- 
be Roger Ducharme, visiteur des 
écoles catholiques du sud de la 
province, qui :lébrait pour nous 
la messe de 9 h., préchait d'abord 


| muguets. 


| MM. René et Armand Dumon- | 


| ceau, frères du marié, étaient gar- 
çons d'honneur. 

La musique appropriée à la cir- 
| constance fut exécutée à l'orgue 
par une religieuse du couvent. 
Un cantique fut chanté par les 
soeurs des mariés. À la consécra- 
tion, l'‘Ave Maria” fut joué 


| Prince-Albert | 


Çà et là 
| En Jla cathédrale du Sacré- 
| Coeur, le jeudi 14 mai, jour de 
l'Ascension, à h.. 80: pm, S. 


| Exc, Mgr Léo Blais conféra le sa- 
crement de confirmation aux en- 
fants de la paroisse, La première 
communion eut lieu le dimanche 
17 mai, à la messe 
10 h. 30, fut célébrée une messe 
pontificale suivie de la consécra- 
tion du diocèse à la Ste Vierge, 
devant le S. Sacrement exposé. 
L'adoration du T. S. Sacrement 
et la récitation perpétuelle du 
chapelet par les associations de 
la paroisse se continuérent jus- 
|qu'à 7 h. 30, alors qu'eut lieu la 
{confirmation des convertis. 
Les exercices du mois de Ma- 
| rie se font tous les soirs, à 7 h. 30. 
| Le dimanche 31 mai, de 1 h. 30 
à 3 h. 45, l’adoration du T. S. Sa- 
|crement et la récitation continuel- 
le du chapelet se feront par les 
| membres du Cercle français de la 
| Ligue des Femmes Catholiques. 
| Nous devons, aux religieuses de 


au | 


| 


di 
let son bébé, un garçon, à l'hô- 
de 8 h. A! 


| Mlle B. Deshayes, garde-malade. 


| mat, 


en anglais, insista Ts ‘Oeu- à ? 

ré de A mu y A a |la Présentation de Marie les ma- | 
vols. à a a Ed | gnifiques décorations des autels 
voir «€ à ve Lo reg gd Z betle cération 1 É: 
leurs enfants dans cette voie en : tu. 

comptant sur la sainte Vierge| Mer cire. Potate, P.D .. 0hg | 
pour les aider dans l'aceomplis- poor la cathédrale du Sacré-Coeur, 
sement de cette tâche. S'adres- | °5t de retour de ses vacances 


sant ensuite en français, notre Naissances 
vaillant apôtre de la cause cana-| À M. et Mme Armand Jutras| 
dienne-française nous parla du!(née Kathleen Boyle). une fille 
devouement de l'A.C.F.C. pour | née le 3 mai et baptisée sous les 
les nôtres durant tant d'années, noms de Marguerite-Marie. Par- 
ce qu'elle fait pour nos enfants, | raim-et marraine, M. et Mme Pier- 
et sur nos importants devoirs en-|re Jutras, oncle et tante de l'en- 
vers elle, fant. 

Sur la demande de M. l'abbé| A M. et Mme Maurice Casgrain 
Ducharme, plusieurs Canadiens | (née Yvonne Serjeant9, un fils 
se réunirent à la sacristie pour | né le 21 avril et baptisé sous les 
réélire un comité en vue d’orga-| noms de Raymond-Paul. Parrain 
niser la perception qui fut com-l|et marraine, M. et Mme Marcel 
mencée sur le champ et qui con-| Dansereau, oncle et tante de l'en- | 
tinuera sans tarder. | fant, 


DEPUIS DES GÉNÉRATIONS LES BONNES 


ry Foley, Pulfer, W. Cayer et Bar- 
bara Mitchell, de Coronach. 
Ça et la 


fants, tous du Lac Marguerite. 
M. et Mme Maurice Coueslan 
et leurs fillettes, d'Ormiston, sont 
venus passer la fête des mères 
chez Mme Charles Henty et chez 
Mme Adrien Coueslan, de Wolse- 


M. et Mme Antonio Grégoire, ley. 


de Gravelbourg, étaient ici le di-| 


manche 17 mai, chez leurs parents. 
M. Hal Oss, d'Eastend, Sask,. 
est arrivé ici le samedi 9 mai pour | 


remplacer M. Barney Shaw, au 


magasin Red and White. 
M. Cronk, de Régina, président | 
du magasin Fed and White, était 


ici samedi dernier. 
M. Harold Allen est allé à Ré- 
gina, y conduire M. et Mme Bar- 


ney Shaw qui ont pris le train 

pour Vancouver le dimanche soir 

10 mai. 

M. O. Champagne est alié, jeu- 
dernier, chercher sa femme 


pital d'Assiniboia. 

M. le Dr et Mme R. Faillon) 
sont allés à St-Boniface ré- 
cemment, assister à la gradua- 
tion de leur belle-soeur et soeur, 


M. et Mme Noël Prévost et 
leurs filles, de Harptree, sont ve- 
nus récemment visiter leurs amis. 
Ils ont passé l'hiver ici l'an der- 
nier. 

Les Frères des Ecoles Chrétien- 


[nes et quelques religieuses, ainsi 


que plusieurs parents, accompa- 
gnérent les élèves de nos écoles 
a Gravelbourg, le dimanche 17 
à l'occasion du festival de 
la Bonne Chanson. ; | 

Le jour de l’Ascension eut lieu 
la première communion d'une 
trentaine de petits enfants. Ils 
étaient accompagnés de leurs pa- 
rents 

M. Maurice Poirier est allé con- 
duire un de ses enfants à l’hôpi- 
tal d’Assinibois. Ce dernier fut 


| opéré d'urgence pour appendicite, 


le 16 mai. 

M. et Mme Joseph Lavallée 
(Marie-Reine Dionne) et leurs en- 
fants, de Montréal, sont arrivés 
depuis quinze jours pour passer 
l'été ici 


M. et Mme Jean-B. Giraudier 


{et famille et M. Jos. Bruneau sont 


allés à Ponteix la semaine der- 
nière, pour affaires. 
Mme Louis Balaux, accompa- 


| gnée de ses enfants, est allée à 


St-Victor, la semaine dernière, 
| visiter sa fille, Mme Lespé- 
rance. 


Nos religieuses ont reçu la vi- 
site de leur Rév, Mère provinciale, 


| Fille de la Croix, accompagnée 
de la Rév. Sr Adéle. 

| M. et Mme Victor Gauvin, de 
| Ponteix, sont arrivés ici le mardi 
| soir }2 mai, pour travailler au 
presbytère. Nous leur souhaitons 
la bienvenue dans notre paroisse. 


Céremonie de graduation 

Le vendredi 15 mai eut lieu la 
craduation de trois jeunes filles 
de la paroisse, Milles Marcelle 
Couture, Florida Joyal et Moni- 
que Tougas. Le matin, à 7 h., une 
| messe basse fut célébrée au cou- 
vent à leurs intentions, avec ser- 
|mon de cirennstance donné par 
! M. l'aubé L. Blanchard, vicaire. 
| Le soir, à 6 h. 30, un banquet fut! 
| servi à l'auditorium de l'école: | 
lune grande foule y pris part. | 


PILULES ROUCES 


Peur Les 


FEMMES 


PALES, FAIBLES, ANEMIQUES, TOUJOURS FATIGUEES 


Cie Chimique FRANCO Américaine Liée, 1565, rue St-Denis, Montréal. 


. Mile Frances Dolter, de Régina, 
était aussi chez sa mère, Mme 
Fred Dolter. 

et Mme Paul Français et 
leurs enfants sont allés à Mont- 
martre visiter des amis. 

Mme Fred Doiter et sa fille, 
Isabelle, sont allées à Régina visi- 
ter leur fille et soeur, Mille Fran- 
ces Dolter. 

et Mme Robert Longeau, 
leur fils, Camille, et leur mère, 
Mme Eugénie Larchet, du Lac 
Marguerite, sont venus visiter 
leur parente, Mme Henri Oudot. 

et Mme Marcel Français 
sont allés au Lac Marguerite vi- 
siter leurs enfants et petits-en- 
fants. 

M. et Mme Roch Fortin sont 
allés à Régina, la semaine derniè- 
re, pour affaires, ainsi que MM. 
Marcel et Paul Français. 


’ 
Prud'homme 
Ça et la 

Mmes Norbert Brülé, Elzéar 
Rousson et Adrien Viens et M. 
et Mme Emile Marcotte sont ve- 
nus voir leur soeur, Mme Henri 
Grimard, qui est gravement ma- 
lade. 

Mlle Thérèse Grimard, insti- 
tutrice à St-Brieux, était en vi- 
site chez ses parents, M. et Mme 
V, Grimard. 

M. et Mme C.-M. Lepage sont 
partis au Lac la Ronge pour as- 


| sister au mariage de leur fille, 


Thérèse, avec M. René Lavoie. 

M. et Mme Janex, de Meska- 
naw, étaient ,en visite chez les 
familles Hounjet. 

M. et Mme André Lévesque et 
Mlle Lavertu étaient en visite chez 
M. et Mme Albert Lévesque. 

M. Jérémie Brülé et M. et Mme 
Alphonse Grimard étaient en pro- 
menade chez leurs nombreux pa- 
rents, 

Fête des mères 

A l'occasion de la fête des mè- 
res et malgré la mauvaise tem- 
pérature, de nombreux parois- 
siens de Prud'’homme, ainsi que 
de Vonda et St-Denis, sont ve- 
nus assister à une séance don- 
née par les élèves des écoles du 
village. Après la séance qui fut 
très bien réussie, les parents vi- 


sitèrent les classes où de nom-; 


breux travaux de toutes sortes 
faits par les écoliers étaient exhi- 
bés, Un délicieux goûter fut ser- 
vi aux parents par les élèves des 
grades XI et XII. Merci aux re- 
ligieuses et aux institutrices pour 


avoir fait de cette journée des| 


mères une véritable fête. 
Naissance 
M. et Mme Charles Hannotte 
sont les heureux parents d'un 
gen baptisé sous le nom de 
rard. Parrain et marraine, M. 
et Mme Psul Blondeau. 
Nos malades 
Sont hospitalisés: M. Ludger 
Painchaud, Mlle Lorette Labelle, 
les bébés Gisèle Houniet et Gé- 
rard Hannotte, 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 
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Le Festival de la Chanson Française à Gravelbourg 


(Suite de la ptentière vege) 
Los se 


ot oo ee 


Chants mimes | 
Les elèves des grades 2, 3 et 4 


temps, a continué le président | du couvent de Gravelbourg s'exe-| 


du festival, les adjudicateurs an- 
pen ont grandement louangé 
apport du couvent de Jesus-Ma- 


| 
| 


1 


rie de Gravelbourg, et tout par-! 


|ticulièrement les piéces de 


| folklore chantées par !es élèves. | 


| Ces adjudicateurs ont 
| mandé que notre folklore figure 
pa À programme des grands festi- 
vals. 

Prenant ensuite la parole, le 
R. P. Lambert s'est dit heureux 
d'être parmi nous. “Faire de la 
musique, c'est un bonheur", a-t- 
il précise. Et, de continuer l'ad- 
| judicateur, je suis ici pour vous 
aider dans la survivance fran- 
gd dans l'Ouest. J'aime tous 
es peuples du Canada, mais j'ai- 
me particulièrement mon petit 
peuple canadien-français. Se met- 
tant dans le cadre du festival, il 
ajouta qu'on n'a pas raison d'é- 
craser les talents de nos jeunes 
et qu'il était venu les aider. 
“Car, a-t-il conclu, j'ai connu ce 
que c'est que de lutter pour de- 
| venir quelqu'un.” 


Couvent de Gravelbourg 


Les premières participantes au 
festival de la chanson française 
furent les élèves des grades 3 à 
5 inclusiverpent, du couvent de 
Gravelbourg, sous la direction de 
Mlle Thérèse Tohnson, institutri- 
ce. Ce groupe de jeunes fut lou- 

| ange pour sa bonne diction, mais 
dans la prononciation de certains 
{vers de sa pièce, ‘Le petit hom- 
|me”. Les onomatopées, difficiles 


plifier davantage leur rende- 
ment. L'adjudicateur a remarqué 
la belle discipline du groupe. 


Couvent de Fonteix 

Vinrent en second lieu les élé- 
ves du couvent de Ponteix, sous 
| la direction de la Rév. Sr Marie- 
Andréa. Ce groupe exécuta à 
l'unisson ‘Les nids’, d'Edmond 
Missa. Les voix sont justes, le 
rythme mathématique est bon, 
ainsi que la discipline, la diction 
et le mouvement de la pièce. 
Mais ces jeunes filles manquent 
de chaleur dans une si belle poé- 
sie, elles manquent de chaleur 
dans l'expression, dans la voix. 

Ces méèmes élèves revinrent 
dans la catégorie des chants har- 
monisés pour donner ‘La Belle 
attendait”. Ici, l'adjudicateur 
trouva le rythme bon, ainsi que 
le mouvement. Les voix sont tou- 
jours justes. Tes contrastes ne 
furent pas trop mal rendus mais 
pourraient être exagérés davan- 
tage. La diction est un peu mol- 
le, mais bonne en genéral, Il y a 
beaucoup de travail dans cette 
exécution. 


Canons 

Les élèves du grade 6 du cou- 
vent de Gravelbourg, sous la di- 
réction de la Rév. M. Marie-Ma: 
deleine, s'exécutèérent dans cinq 
canons, Les morceaux étaient in- 
téressants, vivants et difficiles, 
Ici, le rythme est bon, là, est trop 
vite, La diction en général est 
bonne. Le R. P. Lambert, comme 
il l’a fait avec plusieurs groupes, 
a repris les pièces avec les élèves 
afin de leur montrer, ainsi 
qu'aux directeurs, la bonne te- 
nue à adopter. Ses conseils tout 
au long du festival furent une 
aide précieuse aux participants 
| et aux professeurs. 


Collège de Gravelbourg 

Dans la catégorie des chants 
harmonises, Emile Carriere et 
Reynald Lavack rendirent ‘Car- 
naval de Venise” et ‘Le coeur 
de ma mie”, tandis que Guy Doll 
et Marcel Forcier donnèrent ‘Le 
moulin”. Tous ces participants 
sont étudiants au collège catholi- 
que de Gravelbourg. En général, 
la prononciation est bonne et les 
voix sont justes pour des voix 
de jeunes non encore formées. 
Cependant, l'adjudicateur a re- 
commandé aux jeunes de ne plus 
chanter ‘‘Le carnaval de Venise” 
s'ils veulent conserver leurs 
voix. La pièce est trop difficile 
pour eux. Il leur a recommande 
de bien travailler leur respira- 
tion, Ces quatre étudiants ont 
tous de belles voix. Il faut féli- 
citer particulièrement ces grands 
garçons de ne pas afficher de 
snobisme et de monter simple- 
ment sur la scène chanter notre 
folklore. C'est un exemple à 
suivre, 


Solistes 


Milles Jeannine Moquin, Yvet- 
te Forcier, Lucille Cadrain et 
Rachel Gaucher, toutes étudian- 
tes au couvent de Jésus-Marie à 
Gravelbourg, reçurent de cha- 
leureuses felicitations pour leur 
interprétation intelligente de 
très jolies chansons. En général, 
les voix sont justes et bien adap- 
tées aux pièces exécutées. D'’ail- 
leurs, le choix des pièces de tout 
le festival fut remarqué par l’ad- 
judicateur. Ces jeunes filles ont 
montre beaucoup de sensibilité 
dans leur chant et de bonnes res- 
sources. Elles ont à travailler 
leur respiration et à mieux sou- 
| tenir le legato. ‘ 

Quatre autres solistes, mais 
| cette fois avec accompagnement 
de choeur, Mlles Lucille Labrec- 
| que, Henriette Fournier, Floren- 
ce Riendeau et Rachel Chabot, 
étudiantes elles aussi au couvent 
de Jésus-Marie, reçurent égale- 
ment des félicitations. Leur dic- 
tion est trés bonne. Le rythme 
et le mouvement, bien. Les voix 
sont solides, bien placées. Elles 
ont donné une interprétation in- 
telligente des chansons. Ici en- 
core, le souci de la bonne respi- 
ration leur fut recommande. Ces 
quatre jeunes furent magnifi- 
quement 
choeur. 

La seule concurrente adulte 
| dans cette catégorie fut Mlle 
! Thérèse Johnson, institutrice de 

Gravelbourg, qui interpréta “Les 
souvenirs d'une horloge”, L'ad- 
judicateur trouva que la chan- 


recom- | 


1 
' 
l 


| 


1 


1 
| 


|! nos rondes et de nos danses car- 


cutérent dans un groupe de 
Chants mimés, accompagnés des | 
élèves des grades 5, 6 et 7 du! 
même couvent. Ll y avait beau- 
coup de qualités dans cette cho- 
régraphie tirée du folklore. Elle 
était très chargée pour des en- 
fants de cet âge, et trop variee, | 

ut-être. 11 eut mieux valu pro-! 
enger les beaux mouvements au | 
lieu de les multiplier par des 
mouvements trop courts. On n'a! 
pas eu peur du travail dans cet-, 
te exécution. Le choeur a bien 
accompagné les petites danseu- 
ses. 


Ecossaise 


Vêtues du costume tradition-! 
nel écossais, un groupe de jeu- 
nes filles du couvent de Gravel-| 
bourg dansèrent une Ecossaise. | 
La chorégraphie fut très à point. | 
Si l’on peut être surpris de ce 
numéro dans un festival de 
folklore et de chinson française, 
il ne faut tout de même pas ou- 
blier que plusieurs dessins de 


rées furent empruntés au gigues 
et aux ‘reels” écossais. Toutes 
ces danses étaient sous la direc- 


[tion de Mère Marie-Madeleine. | 


il aurait pu mettre plus de relief | 


à rendre, furent bien détaillées | nationale, après laquelle il don- 
par ces jeunes bouches. Ces en-| na une courte 
fants ont chanté juste, sans for-| da ogique de l'enseignement du 
{cer leurs voix. L'attaque man-; folklore, Après avoir défini le 
| quait un peu en dépit de la bon-! folklore comme science des tra- 
ne direction. Ils auraient pu am-| ditions et des usages d’un peu- 


| retrouver par la langue, les sou- 


| 


| 


{chanson, qui l'a composée’, le 


Le folklore: 
sauvegarde d'un peuple | 


Samedi soir, en l'auditorium 
du couvent de Jésus-Marie, le 
R. P. Lambert réunit un groupe| 
d'institutrices et de parents pour | 
une câuserie sur le folklore: sa 


valeur, son historique, sa force 


émonstration pe- 


ple, et le rôle du folkloriste com- 
me étant celui de chercher ‘à 


venirs qui sont conserves par ia 


R. P. Lambert analyse la valeur 
du folklore. Il dit avec Jean Ri- 
chepin: ‘Je crois que les chan- 
sons populaires sont, avec les 
fables de La Fontaine, les deux 
seuls recueils dont on puisse di- 
re qu'en ouvrant au hasard, on 
trouve d'incontestables chefs- 
d'oeuvre’, 

Il EL sur Gérard de Ner- 
val, folkloriste français, et Ga- 
briel Vicaire pour affirmer que) 
les plus grands génies ont trouvé | 
leur inspiration dans le folklore 
de leur pays. ‘‘Notre folklore 
vaut la peine d'être étudié par- 
ce qu'on y trouve des détails in- 
téressants et pittoresques sur les 
us et coutumes, les moeurs, les 
vieilles traditions, la langue, 
l'accent et le caractère de notre 
pays, mais aussi parce que la 
poesie y abonde."” Plusieurs de 
nos chansons sont parvenues jus- 
qu'à nous dans leur forme origi- 
nale, et des milliers de chansons 
recueillies par Morrissette et Ma- 
rius Barbeau ne se chantent plus 
en France, Elles sont donc à nous 
en propre, 

ne chanson po 


ulaire est une! 
pee anonyme. Elle tombe des 
èvres d'un poète inconnu et la 
foule perpétue cette chanson de 
génération en génération, Les. 
générations successives y ajou-! 
tent leur quote-part; la chanson 


| flèche, 


| voix des solistes sont faibles mais 


Morin s'intéresse vivement à la 
survivance française en Saskat- 
chewan et au mouvement musi- 
cal. 11 accueillit chaleureusement 
les participants et les auditeurs 
venant de loin car c'est dimanche 
surtout que les élèves des écoles 
environnantes se sont fait en- 
tendre 


Couvent de Laflèche 


Les elèves des grades 3 à 6 in- 
clusivement du couvent de La- 
sous la direction de la 
Rév. Sr Jean St-Paul, exécuté- 
rent ‘C'était un petit avocat”. Ce 
groupe, bien discipliné, a une 
bonne diction et interprète bien. 
Cependant, son interprétation | 
aurait pu être plus légère. Ici, 
encore la respiration Les 
jeunes accompagnatrices au pia- 
no se sont bien acquitté de leur | 
tâche. 


Ecole de Coderre 

Il faut féliciter les cinq parti-| 
cipants de l'école rurale de Co- 
derre qui ont tenu à se rendre 
au festival. Sous la direction de | 
la Rév. M. St-Rodrigue, ce grou-! 
pe a exécuté ‘‘J'entends le mou- 
lin”, Il était bien dans le rythme, | 
les voix ne sont pas forcees, el- 
les sont justes, le mouvement et 
la diction sont bons. L'attaque | 
était moins bonne et l'interpréta- 


| tion aurait pu être variée. 


Couvent de Willow-Bunch 


Sous la direction d'un Frère] 
des Ecoles Chrétiennes, les élè- | 
ves du couvent de Willow-Bunch | 
ont rendu ‘‘Laissez chanter les| 
oiseaux” dans la catégorie des! 
chants harmonisés. C’est une bel-| 
le chanson française qui conve- 
nait bien au groupe. La diction 
du choeur est bonne, mais il fau- 
drait exagérer davantage. Les 


bonnes. L'interprétation est un 
peu froide pour des vers si ma- 
gnifiques. Si la respiration était 
meilleure, le volume doublerait 
en harmonie et en puissance. 

Ce même choeur interpréta 
aussi ‘’L'Alouette du matin”. Di- 
sons ici que ce choeur est mixte. 
Les voix devraient être mieux 
placées. Les voix des soprani 
sont forcées. Cependant, les voix 
sont justes ici et le rythme est 
bon. Dans l'interprétation du 
‘“Carillon”, chant harmonisé à 
3 voix égales, le son du carillon 
aurait pu être continué. 


Trois voix égales 


Dans cette catégorie, les élèves 
du couvent de Gravelbourg of- 
frirent ‘Mon père m'a donné un 
étang’ et ‘La luzerne’”. La plus 
belle qualité ici est le fondu des 
voix. La diction est belle dans 
deux pièces très rapides. Belles 
nuances et interprétation origi- 


Jeunes solistes 


Trois trés jeunes solistes de 
10, 11 et 13 ans, Marcelle Mo- 
nette, Madeleine Minne et Ro: 
drigue Marasse, tous trois du 
couvent de Laflèche, se firent 
entendre dans des pièces de 
folklore: les deux fillettes dans 


“L'alouette du matin” et le gar- 
çgonnet dans ‘Le credo du pé- 
cheur”. Marcelle Monette a une 
belle petite voix pour 10 ans, so- 
lide. Elle prononce bien. Sa res- 
er + manque un peu. Made- 
eine Minne a une voix juste, sa 
diction est bonne, Elle a beau 
coup de respiration, trop même 
Elle sent le rythme et elle a été 
admirablement soutenue par l'ac- 
compagnement. Rodrigue Maras- 
se a très bien chante. C'est le 
premier qui ne fait pas de faute 
dans le rythme, Sa technique 
musicale est parfaite. Sa voix est 
faible mais bonne. 1! peut ameé- 
liorer sa prononciation et faire 
attention à sa respiration. 


Danses 


Un groupe de danses termina 
cette deuxième séance. Le pre- 
mier groupe composé des filiet- 
tes du couvent de Latieche donna 
une ronde enfantine. Il était sous 
la direction de Mile Gabrielle 
Minne. La chorégraphie était as- 
sez compliquée pour ces petites 
Le petit rythme était très bon. 
Les fillettes, vêtues très joliment, 
ont délicieusement danse leur 
ronde 

Le deuxième groupe était com- 
posé de pensionnaires du cou- 
vent de Gravelbourg, sous la di- 
rection de Mère Marie-Madelei- 
ne, Ces jeunes filles, gracieuses 
dans leur ‘‘cotillon simple et sou- 
liers plats’, ont interprète ‘‘Stou- 
pik'' à l'accompagnement d'airs 
du pays chantés par un choeur 
formé d'élèves du couvent, L'en- 
semble des mouvements se dessi- 
nait bien et complétait les paro- 
les du choeur. Un très joli spec- 
tacle, du folklore bien vivant, 
Chorégraphie très au point, 


Séance de clôture 


Le dimanche soir, à 8 h., en 
l'auditorium du collège catholi- 
que de Gravelbourg, eut lieu la 
séance de clôture du festival 
où figurèrernt les plus méritants 
du festival. Y ont pris part: le 
choeur des élèves du couvent de 
Gravelbourg (grades 3 à 5), Guy 
Doll et Marcel Forcier, Lucille 
Labrecque, accompagnée du 
choeur, Jeannine Moquin, Hen- 
riette Fournier, accompagnée du 
choeur, les élèves des grades 2, 
3, 4, 5,6 et 7 du couvent de Gra- 
velbourg (chants mimés), les élé- 
ves du couvent de Laflèche (gra- 
des 3 à 6), les élèves de l'école 
de Coderre, les élèves des grades 


nale, Le chef, Mille Marie Bou-,9, 10, 11 et 12 du couvent de 
lianne, étudiante, mérite toutes | Gravelbourg, le collège de Gra- 


nos félicitations. Ces deux pièces 
furent exécutées à capella. | 

Dans la catégorie des chants à 
3 voix mixtes, les élèves des gra- 
des 9, 10, 11 et 12 du même cou- 
vent ont rendu ‘’Laquelle marie- 
rons-nous?” et ‘’Margoton va-t-à- 
‘‘iau””,. C'est un choeur imposant 
à la diction remarquable, aux 
voix très justes. Vers la fin de la 
2ème pièce, le rendement deve- 
nait un peu monotone. Il faut 
donner une interprétation plus 
large, plus variée de cette pièce. 


velbourg, la chorale de la C.J.C,. 
Marcelle Monette, Rodrigue Ma- 
rasse, les fillettes du couvent de 
Laflèche (ronde enfantine) et les 
pensionnaires du couvent de 
Gravelbourg (Stoupik). | 

Chaque numéro fut souligne 
par des applaudissements nour- 
ris. Les lauréats reçurent comme 
prix des recueils de folklore, gra- 
cieusement fournis par le poste 
CHLT de Sherbrooke et le maga- 
sin de disques Ed. Archambault 
Ltée, Montréal. 11 ne faut jamais 
oublier l'appui qu'apporte con- 


2 A tar tn ssadd + 


accompagnees du! 


1 


son avait ête bien cnoisie. Cette | 


voix n'est pas forte, mais elle est 
juste et n'est pas forcée. Le ryth- 
me, le mouvement et l'interpré- 
tation de cette pièce sont bons. 
La prononciation est un peu fai- 
ble dans les consonnes. 


1 


finit per être refaite par tout le 
monde. C'est ce qui arrive à nos 
chansons populaires: elles res- 
tent immuables par le fond, mais 
elles sont très différentes par la 
forme. Elles ont pris notre ac- 
cent canadien, elles sont donc 
bien à nous. D'après Marius Bar- 
beau une chanson sur vingt est 
purement canadienne. 


| Historique du foiklore canadien 


Le R. P, Lambert fait ensuite 
un historique de notre folklore. 
Tour à tour Ernest Gagnon, en 
1865, Achille Fortier, Amédée 
Tremblay et Alfred Laliberté, en 
1903, Marius Barbe.u et Massi- 
cotte, un 1919, Charles Mar- 
chand, en 1926, ont publié, ont 


mières ‘‘Veillées du Bon Vieux 
Témps'’, ont chanté les chansons 
de notre folklore. Depuis ce 
temps, le folklore est à la mode 


et se chante partout: à Radio-! 


Canada d'Halifax à Vancouver, 
sur la scène par nos artistes ca- 
nädiens célèbres. Aux Etats-Unis 
même, les petits Franco-Ameri- 
cains chantent avec amour, sou- 
vent avec un accent anglais, les 
pièces de notre folklore. Le Ca- 
nada français est acclame par- 
tout par son folklore. 

Et le Père demande ensuite si 
le folklore peut servir de base 
à une musique nationale, Regar- 
dons l'histoire. Bach, Becthoven, 
Haydn, von Weber, Listz, Cho- 
pin, Debussy, Moussorgsky, et 
bien d'autres, du 
folklore de leur pays, y ont puisé 
abondamment. Chez nous, Eugé- 
ne Lapierre, Claude Champagne, 
Ernest MacMillan, Wilfrid Pelle- 
tier et André Mathieu font de! 
même. Ce sont les musiciens qui, 
s'inspirent du folklore qui pro-| 
duisent des chefs-d'oeuvre. 


Enseignement du folklore | 


Le conférencier attaque fina- 
lement la question de l'enseigne 
ment du folklore. Voici les pas 
qu'il suggère aux professeurs: 
d'abord, expliquer le texte lit- 
téraire aux enfants, tout en don- 
nant la signification des mots dif- 
ficiles; une fois que l'enfant est 
intéressé à l'histoire, il a hâte! 
de connaître la musique qui ac-| 
compagne le texte. Ensuite, ou 
solfier ou faire apprendre à l'en-| 
fant la musique par oreille. Pro- 
céder vers par vers, rester long-| 
temps sur le premier couplet. Il! 
ne reste plus que le travail de fi-| 
nition. Le Pére insiste sur le fait | 
que la pédagogie et la psycholo-! 
gie servent partout, En toutes 
choses, de la méthode. | 

N'oublions pas, dit en termi-| 
nant le conférencier, que la plu 
part des chansons de folklore 
écrites par le peuple pour le peu- 
ple, sont faciles à chanter. Les | 
enfants aimernnt à chanter notre | 
folklore si les professeurs, eux. | 
aiment à le leur montrer. | 


Deuxieme seance 
La deuxième séance du festi- 
val fut ouverte le dimanche 17] 
mai, à 2 h., en l'auditorium du! 
couvent de Jésus-Marie, par le! 
vice-président du festival. M. le | 
docteur R. Morin. Le docteur | 


harmonisé, ont présenté aux pre-| 


se sont inspirés du | 


| fert. 


Chorale du Collège 


La chorale du collège catholi- 
| que de Gravelbourg se fit enten- 
| dre dans la catégorie des chants 
|harmonisés à 3 voix égales et 
: dans la catégorie à 4 voix mixtes. 
|! Dans la premiére, son rendement 
de ‘‘Sur la route de Montpellier’, 
‘“Olla Hé!” et ‘La Belle atten- 
dait’”’ lui valut les éloges de l'ad- 
judicateur, 11 y avait du beau 
travail, du mérite dans ces inter- 
prétations. Les onomatopées 
energiques soulignaient bien la 
mélodie, Le mouvement était 
| bon quoique un peu vite à cer- 
tains endroits. Ce sont de très 
belles voix. L'adjudicateur re- 
commanda aux étudiants de dé- 
laisser leurs feuilles de musique 
car, en les conservant, il leur est 
impossible de suivre l'excellen- 
te direction du R. P. À. Lacerte, 
OM. 


Dans la deuxième catégorie, 
les élèves du collège ont donné 
“Maritchou' et ‘Voici la nuit”, 
L'adjudicateur ici louangea le 
très beau choix de pièces à la 
portée du groupe. Les passages 
difficiles furent mieux exécutés 
que les autres. Les soprani man- 
| quent de légèreté. La deuxième 
| pièce surtout est tres difficile. 


avec plus de pureté. Dans ce 


| choeur, les basses et les ténors| 


|sont bons, viennent ensuite les 


|altos et les soprani. Le directeur | 


fait du beau travail. Ces pièces 
furent données à capella. 


| Chorale de la C.J.C. : 

La chorale de la C.J.C. ‘sous| 
la direction de R. P. Charles Ja- 
nin, 0.p., participa 4 la catégorie 
de chants harmonisés pour adul-! 
tes. Elle exécuta ‘La berceuse| 
aux étoiles” et ‘Reste petite” 
ainsi que ‘‘Les Montagnards'' et| 


| ‘Les cloches du hameau’. C'est! 


tout un programme que nous of-| 
frait cette chorale, un bon pro- 
gramme, Les voix des femmes] 
sont justes et bien fondues, cei- 
les des basses aussi. Les tenors 
ne fondent pas assez leurs voix | 
avec les autres. L'âme ne man-| 
quait pas, le groupe obéissait à 
un directeur dynamique qui es! 
un artiste, 1] voulait faire tradui-| 
re par sa chorale ce qu'il res- 
sentait lui-même, et il à réussi. 
Il y avait peut-être trop d'âme, 
le rythme et le texte en ont souf-| 
Le deuxième groupe de 


Elle fut bien rendue. Les soprani | 
devraient chanter moins fort et, 


tinuellement au festival le Con- 
seil de la Vie française en Améri- 
equel le festi- 
française 


| 
‘que, appui sans 
val de la chanson 
n'existérait pas. 


Conclusions 


Le point culminant de la soi- 
rée fut la causerie de J'adjudi- 
cateur du 7ème festival, le R, P. 
J.-A. Lambert. En tirant des con- 
clusions de ce festival, le Père 
déclara qu'un festival de la sor- 
te fait voir la richesse de la cul- 
ture française, Aux jeunes, il 
dit que renier la chanson fran- 
çaise, c'est renier sa culture. A- 
vec une mentalité anglaise, on 
aboutit à la catastrophe, Ce fes- 
tival fournit aux jeunes un moy- 
en par lequel ils peuvent occu- 
per leurs loisirs. Les jeunes s'a- 
musent mieux maintenant qu'ils 
possèdent un intérêt commun: 
chanter notre folklore. Le Père 
a trouvé chez les jeunes un re- 
| veil qu'il trouve trés consolant. 
11 attache une grande importance 
à ce que les parents et les pro- 
tesseurs surveillent les enfants 
snobs qui dédaignent nos vieilles 
chansons et tâchent de les faire 
dédaigner des autres. ‘‘Les heu- 
res que vous consacrez à l'en- 
seignement du folklore, a-t-il dit 


aux professeurs, sont presque 
| aussi précieuses que celles que 
vous consacrez à l'enseignement 


de la prière.” Selon lui, les pié- 
ces de folklore furent les mieux 
| reussies du festival. k 
| En terminant, il fit l'éloge des 
RR. PP, Oblats, en tant que 
pionniers dans l'Ouest canadien 
et continuateurs de l'oeuvre de 
la survivance française en Sas- 
katchewan. Il remercia chaleu- 
reusement le comité du festival: 
son président, la secrétaire du 
festival, Mlle Lucille Duprat, les 
instituteurs et institutrices, reli- 
gieux et laïcs, qui se sont de- 
voués sans compter et à qui re- 
vient en très grande partie le 
succes remporte cette année, le 
poste CFRG qui collabora active- 
ment par des émissions spéciales 
et un montage qui sera diffuse 
dans l'Est, 
M. Dollard Morin, qui fut de- 
légué par son journal de Mont- 
réal à ce festiva!, eut des paroles 
de félicitations pour tous les 
Franco-Saskatchewanais qui con- 
tinuent si vaillamment la tâche 
ardue de la survivance ici, 
Notre vaillant président du co- 


chansons a reçu une interpréta-! mité paroissial de l'ACF.C. à 
tion trés originale qui a beau-! Gravelbourg, M. Roland Pinson- 
coup plu à l’adjudicateur, mais! neault, n'a pas tari d'éloges à 
cependant il aurait fallu verre | l'endroit des participants et des 
l'interprétation de la piéce ‘Les | membres de l'auditoire venus de 


| Montagnards''. L'adjudicateur a!|si loin. [1 réaffirma le rôle de 


fait remarquer qu'on pouvait |l'ACFC. au service de Dieu et 
sortir toutes sortes de choses de | de la patrie en Saskatchewan et 
ce choeur. salua le patriotisme ardent qui 

Le Dr R. Morin executa le s0-! anime l'adjudicateur du 7ème 
lo dans deux des piéces. L'adju- | festival, 11 le remercia au nom 
dicateur rernarqua qu'il avait! de tous de son dévouement, de 
beaucoup de souffle, une bonne | sa compréhension et de son ap- 
respiration et une bonne voix.|port culturel à cet évenement 
Nous félicitons le docteur Morin | artistique annuel à Gravelbourg. 
de son bel esprit et nous souhai-! Le 7ème festival de la chan- 
tons qu'à l'avenir plus d'adultes son française avait débuté par 
suivront son exemple. {les accents majestueux de notre 

Le R. P. Janin a travaille fer-| hymne national. 11 se termina 
me avec sa chorale. sur ses accents d'espoir. 
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Mais elle ne se comptait pour 
rien. Une petite parente pauvre! 
Lui, Hubert, était obligé de choi- 
sir sa femme dans le très brillant 
milieu où il avait toujours évolué. 
Et, pas une minute, la jeune fille 


ne pensa qu'elle pourrait être cet- 
te élue. 
“Elle l'aimait déja avant! x 


se dit-elle, cherchant toujours qui 
était cette nouvelle étoile montant 
au ciel de son cousin. (Rien de 


plus vraisemblable, Hubert ayant | 


été le point de mire de toute la 
jeunesse féminine.) 

Hubert continuait de sourire, 
comme amusé. Et ce sourire ex- 
primait, en même temps, une ten- 
dre douceur, qui, sans aucun dou- 
te, allait vers la mystérieuse con- 
solatrice 

— J'ai envie de vous laisser de. 
viner son nom, Noémi .,, Oui, elle 
faisait partie de notre bande joy- 
euse ... Mais elle nous était dé- 
ja, supérieure, à nous qui ne son- 
gions qu'à nous divertir C'e- 
tait un jeune sphinx que nous ne 
cherchions pas à comprenûre, 


alors Comme elle valait plus 
que nous, pourtant! Je l'ai 
compris, cette année, parce que 


la souffrance 
moi un autre homme, plus digne 
d'elle 
Noémi 
éteint 


eut un rire léger, vite 
zoutez, Hubert, je donne 
ma langue au chat... J'ai, déci- 
dément, trop peu connu votre en- 
tourage et je ne vois pas du tout. 
Non Je ne vois pas de qui 
vous parler, Sais-je, moi, quelles 
sont les personnes qui vous ont 
témoigné de l'intérêt, durant la 
période qui a précédé ma venue? 

— Les personnes qui... Oh! 
le compte en est vite fait, N'étant 
plus celui qu'on espère épouser, 
je n'existais plus aux yeux du 
monde, 

Hubert se pencha et, glissant 


m'a müûri, A fait de | 


son bras sur les épaules de la jeu- 
| ne fille, il dit doucement, à son 
| oreille: 

| —… Maintenant, il n'y a plus, 
| pour moi, que ma petite Noémi. .. 
C'est elle que je suis venu cher- 
cher ... C'est el 

J'ai trouvé un trésor et je ne le 
| laisser ai point prendre par d'au- 
tres. 

| 

Noémi ouvrit de grands yeux 
| stupéfaits et parut comme frap- 
| pée par la foudre. Elle repoussa 
vivement son compagnon. 
— Hubert, vous êtes fou! fit- 
| elle, sans savoir ce qu'elle disait, 
| — Non, je ne suis pas fou... 
D'ailleurs, c'est un mot que je ne 
| veux plus entendre ... Je l'ai as- 
|sez entendu ou deviné autour de 
| moi. 

— Enfin, Hubert, vous rêvez!…. 
Laissez-moi, laissez-moi, je vous 
en prie! 

lle était pâle et tremblante. 
Le jeune homme lui rendit immé- 
| diatement sa liberté. 
| — Noémi, ma petite Noémi, 
auriez-vous peur de moi? ... J'ai 
| toute ma raison, je vous assure... 
Je ne rêve pas et vous ne rêvez 
pas non plus.., Le jour où Jo- 
sèphe est revenue ... 
soir de ce jour, j'ai su que si Ja 
folie m'épargnait, si le temps 
prouvait ma guérison, j'épouse- 
rais alors cette petite Noémi qui 
pleurait sur moi.., Cette Noémi 
qui ne pensait qu me sauver de 
moi-même, sans jamais songer à 
elle, 

Mais Noémi, visiblement brisée 
d'émotion, restait incrédule et se- 
couait la tête. 

— C'est impossible ... 


Impos- 


Vous vous figurez avoir, envers 
moi, une dette de reconnaissance; 
et vous croyez ne pouvoir la pa- 
yer que de cette façon... vrai- 
ment absurde... Mais, moi, je ne 
le veux pas... Je vous prie de ne 
plus rien ajouter et je vous pro- 
mets que celle qui deviendra, un 


le que je veux...) 


ou plutôt le | 
| à cause de ces douze ou dix-huit 


sible .., Je comprends, Hubert ...| 


| 


| 
| 
! 
| 
| 
| 
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 irréfléchie et qu'il 


| ensuite, sûrement 
Durart quelques secondes, le 
jeune homme garda le silence. | 


jour, Mme Hubert Mauroux, la 
châtelaine de Valensolles, ne sau- 
ra jamaus ce que vous venez de me 
dire. 

— Vous ne voulez pas? répéta 
Hubert, avec le même sourire très 
doux et très tendre. Vous me dé- 
testez don:, Noémi? ... Eh bien, 
moi, je vous aime de tout mon 
coeur et je suis persuadé que vous 
me le renäriez très vie... Vrai- 
ment, Noémi, auriez-vous peur 
d'être malheureuse avec moi? 


— ]l ne s'agit pas de cela, dit | 


Noémi, ävec un sursaut d'éner- 
ie. Maïs vous ne pouvez, Hubert, 
ser une pauvre fille comme 
moi ... Que dirait-on? ... La bel- 
le châtelaine que vous auriez là 
pour Valensolles ... Pas jolie... 
Une insignifiante petite bonne 
femme, plus âgée que vous ... Au 
bout de peu de temps, vous re- 
gretteriez votre coup de tête. 
Mais la jeune fille avait subi 
un choc tiap violent. En énumé- 
rant ces choses cruekes qu'elle ne 
pouvait oublier et qui la sépa- 
raient d'Hubert: la pauvreté, le 
manque de beauté et jusqu'à cet- 
te petite disgrâce d'être son at- 
née, — elle se meurtrissait elle- 
même, Alors, bouleversée jus- 
qu'au fond de l'âme par cette 
émotion que lui causait si inuti- 
lement Hubert avec son idée sau- 
grenue, Noémi éclata en sanglots 
amers, Il lui fallait écarter d'elle 
le jeune homme, par loyauté. Pou- 
vait-elle accepter une demande 
faite dans un élan de gratitude 
regretterait 


Puis, lorsque Noémi, honteuse de 
ses larmes, parut un peu calmée, 
il s'assit de nouveau auprès d'elle 
et lui dit, d'un ton de décision 
paisibie: 

— Noémi, pardonnez-moi 
brusquerie ... J'aurais 
dû vous envoyer Mme 


ma 


assy ... 


Vous auriez été moins surprise... | 


L'idée ne m'en est pas venue à 
temps .., Mais, si vous ne voyez, 
à notre mariage, d’autres empê- 
chements que ceux-là, je me per- 
mæts de vous considérer, dès 
maintenant, comme ma fiancée... 
Car je ne suppose pas que vous 
ayez l'intention de me repousser 


mois qui me manquent pour avoir 
tout à fait votre âge. Ce serait 
ridicule! 

“D'ailleurs, regardez-moi, Noé- 
mi! Par suite de toutes mes souf- 
frances physiques et morales, j'ai 
l'air d'être sensiblement votre 
&iné, Vuyez, j'ai déjà des cheveux 
gris sur les tempes. 

“Que m'avez-vous encore allé- 
gué? ,., Votre absence de dot, il 
semble? ... Voilà qui m'est 
égal. J'ai assez souffert des con- 
voitises d'autrui autour de ma 
fortune pour n'en pas être 
exempt... Le monde dira, tout 
simplement, que je me suis marié 
selon mon coeur ... ce qui sera la 
vérité... 


“Qu'y a-t-il encore, Noémi?... | 


avec votre 
prochain achat de 


* Flanelle de coton douce et 


veloutée! 


* Très joli coloris jaune doré! 
* Tout le tour au point noué! 
* Lavable! Sert indéñnimenti 


offre! 


Économisez 86" sur cette offre spéciale ! 


superbe linge à 
épousseter de 20° 


PRIDE Johnson 


Linge à épousseter 


et bouteille de 12° de Pride 
LES DEUX, SEULEMENT 5 


faire sans tarder l'essai de Pride ... 
nouvelle cire à meubles sans frottage 
découverte par Johnson! Chez votre 
fournisseur, actuellement, on vous offre, 
attaché à chaque bouteille de Pride, un 
magnifique linge à énousseter jaune doré 
enveloppé de cellophane. 

Le linge à épousseter, seul, vaut 50e. 
La bouteille de 10 onces de Pride, quan- 
tité suffisante pour cirer tous les meubles 
du foyer moyen, se vend ordinairement 
$1.00. Mais vous obter.ez les deux pour | 
seulement $1.15. C'est là une économie 
de35élalivre; maisvousne pourrez jamais | 
évaluer le temps et le travail épargnés ! 
grâce à l'emploi de Pride, la merveilleuse | 
cire à meubles sans frottage. 

Proftez sans tarder de cette belle | 


Voici une nouvelle raison majeure de 
la 


| 


Procurez-vous ïu Pride et un | 


superbe linge à épousseter chez votre | 
fournisseur aujourd'hui mêmel | 


PRIDE 


cire les meubles sans frottage 


eut-être | 


LA LIBERTE .E 


| 


9125 144-244 


| Ly Mani Maté 


Patron no 9125 


Grandeurs: 12, 14, 16, 18, 20 
Prix du parton, 35c 

| (Paiement en monnaie seulement; les 

timbres ne sont pas acceptés) 


| Envoyez votre commande à: 


Marian Martin Dept., 
La Liberté et le Patriote, 
60 Front St. West, 
TORONTO, Ont. 
{Non à Winnipeg) 

Ecrire clairement: le numéro du 
patron, la grondeur, votre nom et vo- 
tre adresse. 


| Ah! oui, vous m'avez dit que vous 
ne vous trouviez pas assez jolie... 
Mon goût diffère donc du vôtre, 
car je vous trouve charmante tel- 
le que vous êtes... J'aime votre 
visage et ne voudrais pas que 
vous fussiez autrement. 

Alors, quoiqu'elle résistät enco- 
re, il prit une main de la jeune 
fille et la caresse comme si cette 
| main eût été un petit oiseau. 

— Le grand mal vient de ce- 
ci: Noémi, vous ne pouvez croire 
que je vous aime... Pourquoi? 
À cause de cette Josèphe, assez 
belle pour faire une Miss Europe, 
mais qui m'a irrémédiablement 
déplu ... 

“Aussi n'ai-je rien tenté pour 
me rapprocher d'elle, Oubliez-la, 
comme je l’oublie moi-même... 
Elle est si loin de vous valoir, chè- 
re Noémi, bien chère Noémi. Vous 
avez été plus forte qu’elle. 

“Ecoutez. Je vous aime à pré- 


sent dans le pass..."quand j'é | 


tais encore assez aveugle pour ne 
pas subir votre charme .., Mais 
je répare en pensée. C'est vous 
ue je cherche dans les réunions 
‘autrefois, Vous et non une au- 
tre... Que pensiez-vous en ce 
temps-là, Noéëmi? Voudriez-vous 
me le dire? 

11 n’attendit pas la réponse que 
Noëémi n'eût certainement point 


Tout cela pou 


Je doute fort que quelqu'un ait 
déjà dressé la liste de tout ce que 
procure l'achat d'un timbre-poste 
de quatre cents. D'abord nous ob- 
tenons le timbre même, bien sûr, 
mais à quel nombre imposant de 
services nous donne droit cet a- 
chat! 

Par combien de mains passe 
une lettre depuis le moment où on 
y colle un timbre jusqu’à celui où 
notre destinataire la décachette? 
C'est impossible à dire. Mais sup- 
posons qu'une lettre soit expédiée 
d'une grande ville à une autre 
ville pas trop éloignée et qu'elle 
ne soit pas transmise par le ser- 
vice TOUT PAR AVION (qui 
d'ailleurs ne vous coûte rien de 
plus). Après que vous l'auriez dé- 
posée dans une boîte aux lettres 
de rue, elle passerait à peu près 
par les étapes suivantes: 

1. Levée par le camionneur des 
postes. 

2. Livrée au bureau de poste. 

3. Envoyée à la salle de tri, 

4. Triée selon le format, 

5. Oblitérée. 

6. Envoyée aux casiers de tri. 

7. Classée avec les lettres de 
telle ville. 

8. Ficelée en paquets pour cet- 
te même ville. 

9. Déposée dans un sac de dé- 
pêches pour ladite ville, 

10. Sac transporté à la plate- 
forme de chargement. 

11. Placé sur le wagonnet de 
chargement. 

12. Déposé sur le quai de la 
gare, 

13. Transporté au bureau am- 
bulant. 

14.Placé, sous contrôle, à bord 
du wagon-poste. 

15. Acheminé à destination. 

16. Camionné depuis la gare 
jusqu'au bureau de poste. 

17. Transporté aux casiers de 


| tri 


18. Lettres triées d'après les 


| succursales postales. 


19. Lettres triées d’après les iti- 


|néraires des facteurs aux sucçcur- 


sales postales. 

20. Lettres ficelées en paquets 
pour chaque succursale postale. 

21. Paquets déposés dans le sac 
de chaque succursale postale. 

22, Sacs placés dans le camion. 

23. Sacs livrés aux succursales 
postales. 

24. Paquets de correspondances 
dépnsés sur les tables de tri des 
facteurs 

25. Lettres triées par les fac- 
teurs d'après les adresses parti- 
culières. 

26. Lettres formées en paquets 
par les facteurs avant leur livrai- 
son 

27. 
taire. 

Depuis le moment où vous la 
déposez dans la boîte aux lettres 
facile d'accès et à l'épreuve de 
toute effraction jusqu'a ce qu'elle 


Lettres livrées au destina- 


1. LE. PATRIOTE 


Prix du patron, 25c 


Envoyez votre commande à: 


Laura Wheeler Dept 
(Même adresse que patron ci-contre) 


| Patron no 766 
| 
| 


faite. Il conclut, d'un air de con- 
fiance heureuse: 

— Vous m'annonciez ma re- 
vanche des mauvais jours. Cette 
revanche est déjà venue... Vous 
n'avez pas voulu me dire votre 
histoire secrète, Noémi... Me 
pardonneriez-vous, si je vous di- 
sais que je crois, à présent, l'avoir 
devinée? 

Ce fut ainsi qu'Hubert, souriant, 
et Noémi défaillante entrèrent 
dans le jardin de l'amour partagé, 
le plus beau des jardins de ce 
monde. ] 

Puis, Hubert partit, laissant Ja 
jeune fille Scrasée de stupeur. 
Vers le soir, Mme Dassy arriva 
toute seuile. Elle embrassa Noé- 
mi, qui était venue la recevoir 
dans un coin du grand salon dé- 
sert. 
| — Que je vous félicite, chère 
mademoiselle No%“mi... Mais 
quoi? Vous avez les yeux rou- 
ges ... Votre cousin, chère enfant, 


| 


| 


| 


14 
Î 


m'a dit que vous étiez réellement | 


bouleversée, C'est lui qui m'en- 
voie. 

— Vous êtes trop bonne, mada- 
me, dit Noémi, prête à pleurer de 
nouveau. La vérité est que... j 
ne sais plus où j'en suis... C'est 
tellement beau, tellement inatten- 
du... Cela me fait peur. 

— Vous n'aviez jamais pensé 
que votre cousin pourrait songer 
à vous, mon enfant? 

— Jamais, madame ... Parente 
| pauvre et modeste, qu'avais-je 
pour attirer son attention? ... Je 
ne suis pas une jolie femme... 
De plus, j'ai été élevée pour faire 
üun professeur, une dame de com- 
pagnie, une infirmière... 


la châtelaine de Valensol- 

les... Je ne suis pas la femme 
qu'il faut à Hubert... 
tard, il venait à regretter ... 
\ (A suivre) 


r quatre cenis 


me ... 


{soit livré à la porte même du do- | 


micile de votre ami, votre lettre 


est protégée avec tout le soin aue | 


les Postes canadiennes accordent 
traditionnellement aux dépêches. 
Tout du long, eile est manuten- 
tionnée avec des égards comme 
seuls en reçoivent habituellement 
les objets fragiles, et avec la plus 
grande promptitude. 
1 On peut dire en effet que le 
Service de la Poste n'est pas at- 
teint par l'inflation. 

Jack KINSELLA 


| mais | 
pas pour devenir une grande da- | 


Si, plus | 


|ne carte perdante est certaine- 


Les Français, situés au carre-! 
four des mouvements d'idées oc- 
cidentaux, ont toujours aimé 
traduire les oeuvres étrangères. | 
Mais aujourd'hui plus que jamais 
auparavant les traductions abon- 
dent, et on peut lire en langue | 
française des milliers d'oeuvres | 
de toutes langues, A titre d'exem- 
ples, on peut citer parmi les édi- 
tions toutes récentes, la Cocktail- 
Pérty de T. S. Eliot (Editions du | 
Seuil), Missie Johnson de Joyce 
Cary (Plon), les Ailes de la co- 
lombe de Henry James (Robert 
Laffont), les Ecrits de prison de 
Sir Thomas More (Editions du 
Seuil), et combien d'autres! Ce 
dernier livre, fait de lettres, des 
méditations et de prières écrites 
par Sir Thomas More alors qu'il 
etait en captivité, a une saveur 
toute contemporaine! On sait que 
le Lord Chancelier vouiut don- 
ner sa démission et se retirer 
chez lui plutôt que de prêter le 
serment d'observer l'Acte de suc- 
cession favorisant les enfants 
d'Anne Boleyn. Je ne parviens 
pas à voir de différence essen- 
tielle entre le sort de Sir Tho- 
mas More et celui de Mgr Ste- 
pinac, ni entre les procédés de 
Henri VIII, qui s'est fait procla- 
mer Chef suprême de l'Eglise 
d'Angleterre, et le Maréchal 
Tito, La seule différence impor- 
tante entre les uns et les autres 
est l'époque à laquelle ils ont 
vécu ou vivent: quant au reste, 
c'est assez semblable, ma foi! Ce 
n'est pas nous qui avons inventé 
la persécution religieuse, ni le 


R O'B LE ME S<DE: BRIDGE 
KL y 


par Noel DUCHESNE 


Adresser toutes communications concernant le bridge 
iberté et le Patriote, Winnipeg. 


au Chroniqueur du Bridge, La L 
H-264 | 


Une carte perdante peut | 
avoir son utilite 
Une carte perdante peut avoir | 
son utilité si le déclarant sait| 
s'en servir au moment propice. | 
Le guerrier embusqué a certai-| 
nement l'avantage contre un as-! 
saillant qu'il voit venir à décou-| 
vert. La plus grande utilité d'u-| 


ment le fait de pouvoir céder la 
main à l'adversaire, alors que 
celui-ci par son attaque doit tra- 
hir sa propre cause. 

Il ne faut donc pas dédaigner 
une carte perdante, mais plutôt 
chercher le moment où elle pour- 
rait être utile, 

DONNEUR OUEST 
Personne vulnérable 
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(1) Seule la distribution accor-| 
de quelques valeurs à la main 
d'Est, si le coup se joue à car-| 
reau ou pique. Cependant, ce 
joueur ne pouvait aucunement 


Chronique médicale 


autre chose que la mauvaise ha- 
bitude de ronger ses ongles. L'en- 
fant qui ronge ses ongles est ra- 
rement en parfait état physique 
ou moral. C'est un nerveux, quel- 


capté. Sans constituer un symptô- 
me caractéristique d’une maladie 
bien définie, l'onychophagie n'en 
demeure pas moins le signal d’a- 
larme qui nous avertit d'un dé- 
séquilibre quelconque. 

Certains auteurs ont pensé que 
le petit rongeur d'ongles souffrait, 
avant toute chose, d’une déficien- 
ce en calcium. Mais cette hypothè- 
se n’est plus retenue aujourd’hui. 
Et il n'en reste pas moins que les 
rongeurs d'ongles se recrutent 
pour une bonne proportion chez 
des enfants convenablement nour- 
ris et aérés, Il s’agit sans doute 
chez eux d'un trouble psychique, 
conséquence d'inquiétude et de 
crainte dans un monde hyperten- 
du, et dont l'enfant reste incon- 
scient, Cette manie est extrême- 
ment difficile à corriger, et au 
lieu de gronder et de gifler ces 
jeunes, il vaut mieux rechercher 
l'origine émotive du mai. 

Ce déséquilibre peut étre d'or- 
dre familial (milieu familial dé- 
sorganisé), social (un gaucher 
mal adapté à un monde fait pour 
les droitiers), caractériel: enfant 
jaloux, frustré (ou du moins qui 
se croit tel), intellectuel (tendu 


| 


L'onychophagie 
(Spécial à ‘’Le Liberté et le Patriote‘) 


Ce terme savant ne signifie pas| Lorsqu'il se croit frustré ou a | 


l'impression qu'il passe en second | 
plan dans la famille où parmi ses 
camarades, il se construit dans sa 


| petite tête un véritable drame 


qu'il ne peut s'expliquer: l'ony- 


quefois déficient ou même ina- chophagie n'en est que la traduc- | 


tion. Pour échapper à son inquié- 
tude et à sa tension d'esprit, il 
lui faut inconsciemment quelque 
chose à faire. 

On rencontre souvent, chez les 
enfants de parents divorcés, par 
exemple, une anxiété constante 
due à un sentiment d'insécurité 
d'un 


ou d'appréhension, peur 
danger physique par suite de 
l'absence anormale et illogique 


du père ou de la mère, ou crain- 
te du ridicule vis-à-vis des petits 
camarades, vivant, eux, dans une 
famille normale, 


Il est important de rendre con-! 
fisance à l'enfant. Ii est évident} 
que la confiance en soi est pro-| 
portionnée chez l'enfant au nom-| 
bre d'encouragements qu'il reçoit. | 
L'enfant admire ses parents, | 
voudrait être comme ‘eux, leur 
faire honneur, Il cherche évidem- | 
ment leur approbation ou leur 
encouragement. 

11 faut se mettre à la place du 
tout petit, chercher à le compren- | 
dre, veiller à ce qu'il ait confian- | 
ce en Jui, ne pas exiger de lui 
plus d'efforts qu'il n’en peut four- | 
nir. Et ne pas oublier de veiller | 


par un livre ou un film deman- | également à son équilibre physi- 


dant un effort d'attention trop|que. Qu'il vive le 
[au grand air, j 
L'enfant est-il buté dans une!coure, qu'il saute, qu'il grimpe, | 4 co. 


grand). 


sorte de manie de persécution ou 
est-il intimidé par un complexe 
(gaucher en retard, frère ainé d'un 
cadet trop brillant ou plus beau 


que lui)? Le rongeur d'ongles est, | 
le plus souvent, un grand timide ! 


pre possible | 
qu'il joue, qu'il! 
qu'il se baigne, qu'il soit le plus! 
possible, mais sans bousculade, 
occupé. Plus sûrement que par 
la contrainte, il pourra se corri- | 


ger alors. l 


Dr J.-G. LAURIN | 


| Est en joue le deux, son parte- 
|naire change à pique par l'as 


| profit, et même exposant le dé- 


| coupe, immédiatement le roi de 
pique est appelé. Deux rondes 


| Mort, le déclarant devrait se ré-| 


La vie de l'esprit 


Oeuvres et moeurs 


par GUY SYLVESTRE 


pouvoir absolu, ni la résistance | 
au pouvoir abusif au nom de la 
liberte de la conscience. Nous | 
n'avons rien invente de tout ce- | 
la; nous ne l'avons pas supprimé 
non plus. 

La grande difference entre les 
dangers que couraient les hom:- | 
mes au temps de Sir Thomas 
More et ceux qui nous menacent 
aujourd'hui tient moins aux 
hommes eux-mêmes qu'aux moy- | 
ens dont ils disposent pour 
bien ou pour le mal, Henri VII | 
a pu faire décapiter Buckingham; | 
Malenkov, Eisenhower, ou de-| 
main d'autres potentats, pour- | 
ront, s'ils le veulent, décapiter | 
un milliard d'individus de la] 
méme espèce que Buckingham. 
Voilà la différence. C'est ce que 
n'a cessé de répéter Bernanos à 
la fin de sa vie, comme en fait 
foi le livre posthume qui vient | 
de paraitre: la Liberté pourquoi | 
faire? (Gallimard) Un beau li- 
vre, qui nous soulève au-dessus | 
de nous-mêmes et nous fait ré- 
flechir sur le drame de notre 
temps, sur la tragédie de l'hom- 
me. Bernanos est un des écri- 
vains de sa génération — il n'en 
reste plus beaucoup — dont l'ac- 
tualite est aussi grande aujour- 
d'hui qu'elle l'était il y a vingt | 
ans. On ne peut en dire autant 
de beaucoup de ses tontempo- | 
rains, dont la plupart ont déjà 
vieilli Quand on lit Sir Thomas 
More ou Bernanos, on est bien 
loin au-delà de la littérature, on | 
est au coeur même de notre des-| 
tinée humaine, 


envisager que sa main pouvait 
mériter deux enchères. De plus, 
alors qu'aucun joueur n'est vul- 
nerable, l'enchère 4 carreaux ne 
peut qu'inciter les adversaires à 
se rendre à la manche, et en ce 
cas la main d'Est devient prati- 
quement nulle. 

Entame: as de carreau. 

Il est facile pour le déclarant 
de se faire une image assez fi- 
dèle de la distribution. Pour jus- 
tifier son ouverture des enchè- 
res, Ouest doit posséder les deux 
as manquants et fort probable- 


| ment le roi de trèfle. 11 devient 


alors évident que la participa- 
tion d'Est aux enchères n'était 
basée que sur un espoir de dis- 
tribution favorable, celui-ci 
ayant un bicolore pique et car- 
reau. 

Alors que sur l'as de carreau 


puis le six. Une impasse du va- 
let ne pouvant rapporter aucun 


clarant à perdre une levée de 


d'atout épuisent les adversaires, 
et sur le roi de carreau le décla- 
rant écarte son dernier pique, 
Le tableau est alors le suivant; 


O +e€»> 


roc» 


A 10 42 

Pour réaliser son contrat, le 
déclarant ne doit perdre qu’une 
seule levée, Doit-il immediate- 
ment éliminer les piques des 
mains N-S? Non, car ainsi il dis- 
poserait d'une carte perdante 
qui peut lui étre utile. Comme 
le partage des tréfles est encore 
incertain, le valet de pique doit 
étre conservé comme un corde 
en réserve, Les enchères ayant 
indiqué que le roi de trèfle se 
trouve rhez Ouest, le déclarant 
prend le trois de trèfle de son! 
as et en retourne le deux. Afin! 
de ne pas accorder une tenace! 
à trèfle au déclarant, et ne pou-| 
vant jouer carreau sans accor-| 
der coupe et défausse, Ouest ne| 
joue que le huit de trèfle et le 
Mort obtient la levée de sa da- 
me. Si ce n'était de la présence 
du valet de pique au jeu du) 


à 
Se 
= 
= 


signer à perdre deux levées de| 
trèfle. Comme le Mort joue le 
valet de pique, Est couvre de sa 
dame, et le déclarant écarte l’un 
de ses trèfles. Que l'adversaire 
retourne un pique ou un car- 
reau, Sud disposera de son der- 
nier tréfle alors que le Mort ob- 
tiendra la levée p:r une, coupe. 
Ainsi sans la présence du valet| 
de pique, qui n'était qu'une sim-| 
ple perdante, le déclarant aurait 
dû se résigner à subir la défaite, | 
* * + 
H-265 
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Tous vulnerables 
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Entame: roi de pique. 

Alors que le jeu est en partie 
libre, comment devez-vous ten-| 
ter la réalisation de votre con-| 
trat? 

Bonne semaine, | 


s 
1 co, 


| Aux Editions du Lévrier 


| se, 


TREIZE 


Mais les écrivains de cette 
espèce sont rares. Nombreux, au 
contraire, sont les faiseurs de ! 
vres, et Bernard Grasset, q 
un maitre de l'édition, so 
la part du snobisme dan 
cès de maints écrivains 
Textes choisis, classes et 
mentes par Henri Massis 
tions de la Table Ronde) 
souvent intéressants 
lorsque Grasset nous parle de 
son métier d'éditeur, C'est 1 
qui à ecrit que le snobisme est 
“le grand moyen, sinon le seul, 
d'imposer le talent” et qui écri- 
vait encore, en 1930, que ‘l'ère 
des cent mille est ouverte”. C'est 
un fait que les livres atteignent 
maintenant à des tirages 
nomiques, et que c'est un phé 
mène social tout récent. Cel 
pose évidemment des problème 
nous sommes envahis par les ! 
vres, l'édition est un déluge de 
mots et chacun doit se construire 
son arche de Noë pour échapper 
à sa perte. La chose écrite « 
devenue un produit comme 
savon ou le coca<cola et les best- 
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iligne 


Se 
co 
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h 


surtou 


istro- 


sellers sont annoncés comme 
eux. Philippe Mandé fait, là- 
dessus, d'intéressantes observa- 


tions dans Ecrivain U,S.A, Erri 
vain U.R.S.S, (Pierre Téqui), pe- 
tit ouvrage qui contient une im 


portante bibliographie de a 
ductions de l'américain et du 
russe (en tout près de 1,500 ti- 
tres). 


Ce qui est Intéressant dan 
livre de Mande, c'est la réaction 


| du Français situé entre deux lit 


teratures qui lui sont si étrangé 
res. Evidemment, le défaut du 
livre est la généralisation sou 
vent hâtive: Mandé est conscient 
du défaut du genre, mais il n'y 
peut échapper complètement. 
Son petit livre est plein d'aper- 
çus intéressants, qui ouvrent des 


| champs à la réflexion, et, il pose 
| nettement le problème des rap- 


ports de la littérature à la po- 
litique, le problème de la litte- 
rature engagée, le problème de 
la liberté de l'écrivain, 11 y a en 
URSS. un comité permanent 
d'épuration et l'écrivain n'est 
qu'un fonctionnaire du parti: il 
devient alors presque impossible 
de parler de littérature, car c'est 
moins l'oeuvre qui compte que 
le programme du parti, D'autre 
part, l'écrivain américain, s'il 
est plus libre, est néanmoins très 
souvent asservi à son public. 
C'est hélas! la pierre d'achoppe- 
ment de maints écrivains à suc- 
cès: ils n'en viennent à écrire 
que pour répondre à une deman- 
de de la masse, ce qui est une 
autre forme d'asservissement, 
Ce qui est certain, c'est que 
la liberté est difficile, qu'elle ne 
l’est pas moins aujourd'hui qu'el- 
le ne l'était au temps de Sir 
Thomas More. L'important est 
d'imiter le grand Anglais et de 
rester fidèle à sa conscience: il 
faut préférer la prison à la trahi- 
son, et les Ecrits de prison de 
More valent tous les livres des 
petits amuseurs publics. En li- 
sant d'affilée ces quelques livres, 
que je viens de signaler briève- 
ment, je n'ai pu m'empêcher de 
constater une fois de plus qu'il 
y à un rapport réel entre les 
oeuvres et les moeurs d'une épo- 
que et que la littérature, quand 
elle est ce qu'elle doit être, est 
un témoignage qui nous éclaire 
sur nous-mêmes, une invitation 


| à la sagesse et à la sainteté 


Sainte Catherine 
* de Sienne 
par Jean BOUSQUET, O.P. 


L'auteur résume la vie de la 
grande mystique dominicaine, 


| vie riche d'enseignements, éton- 


nante par ses miracles et son 
rayonnement apostolique. Cathe- 
rine de Sienne! l'une des plus 
grandes saintes de l'histoire de 
l'Eglise, l’une des femmes les 
plus extraordinaires de l'histoire 
humaine, comme dit l'auteur qui 
ne fait pas de fla-fla quand il ra- 
conte une vie de saint. Il racon- 
te celie de sainte Catherine de 
Sienne comme il a raconté la 
vie de saint Thomas d'Aquin, de 
saint Vincent Ferrier, de Lacor- 
daire: avec compétence et sim- 
plicité. Soucieux d'objectivité, il 
nous fait grâce de ses vues per- 
sonnelles pour exposer dans l'or- 
dre chronologique des faits plus 
éloquents que tout commentaire. 
Maints lecteurs lui en sauront 
gré, en particulier ceux qui n'ont 
as le temps ou la patience de 
fe cinq cents pages pour savoir 
ce que fit et ce que fut sainte 
Catherine de Sienne. 

“Catherine, dit l’auteur en a- 
vant-propos, parla d'autorité aux 
said et aux puissants de son 
siècle, Elle parle non moins élo- 
quemment à notre siècle. Son 
message de soumission à l'Eglise 
et à son Chef est on ne peut plus 
actuel à notre époque qui expie 
en guerrés homicides son refus 
d'écouter la voix du Vicaire de 
Jésus-Christ. Puisse ce message 
sauveur être mieux connu, médi- 
té, compris à une heure où s'an- 
noncent encore plus qu'au siècle 
de Catherine des événements ex- 
trémement graves pour l'huma- 
nité.” 

Un livre de 140 pages en vers 
te au prix d'un dollar, 


CITE DU VATICAN — On an- 
nonce officiellement que l'Iran et 
le Saint-Siège ont décidé d'éta- 
blir des relations diplomatiques, 
L'Iran sera représenté par un mi- 


| nistre plénipotentiaire, tandis que 


la délégation apostolique en Per- 
existant .depuis 1874, sera 
transformée en internonciature, 
SE ns 


CENTRE UE PUBICATION#S MYFERMATIONALES 
SERVICE GÉNÉRAL D'ABOMNNEMENTS 


4134 de le Roche, MOMTREAL-24, Cesods 


PAGE QUATORZE 


Petites 
Annonces 


Tornt, 2 sous par mot. Minimum, 
50 sous pur insertion plus 25 sous 
rupplémentoires pour effrenchis- 
sement si l'on se sert d'une Boite. 
Le paiement doit toujours eccom- 
pogner la copie de l'annonce. 


Pour téelephoner une 


petite annonce 
signalez 74-3972 


Si VOLS SOUFFREZ D'ARTHMITE OÙ 
DE RMUMATISME, et vous ne 
pouvez obtenir de rulagement, ecri- 
vez. A4. Bruyère, P.0. Box 123 
Winnipez. Man 1F 


cheveux gris, rendez- 
svec du 
pas une 
merveil- 
de- 
ro 
LE 


Si vous avez te 
rs de teinte naturelle 
NEVER OREY Ce n'est 
teinture, 4 n tonique 

2 pour obtenir ] 
à Ad, bruyère, 

Winnipeg Manitoba 

TISANE CISBEY — Vous pouvez main- 
tenant rocurer la célèbre TI- 


SANE Û ISBE% chez M. E. Sabourin, 


pliant gr 
Box 123 


195, avenue Provencher, St-Boniface 
Par la voste: 5100 franco 152-TF 
AEMEDES d'herbages et de plantes 
r ! L onnaire. 48 rerné- 
isants. Souffrez- 
sont soulages 
ur obtenir l- 

explications 
Mahe, 254, boulevard Dollard t- 
Bonilace, Man 164-TF 


D'ESTOMAC excés d'acti- 
gastrique ‘ tatior 


AIGREURS 


ent : ‘ pu la gé 


y )MAC Hi "PO 


lans toutes les 


Pour 
au 
La 


A VENDRE — Une donnerie 

1 ar L aet téléphoner 

no #3-1 268 ou écrire À Hoite 8509, 

Liberté et le Patriote, 619, 
Dermot, Winnipeg 


ave Me- 
s09-9€ 


HOLUS VENDONS - Vigo 
de fra er vu “ : 


* -méêrme 
dont votre far égal. G. 
Lagacé, 3197, chemin Fembina. Télé- 
phone: 42-024 530-7C. 
A VENDRE 1.500 ba de paille 
d'orge et d'av , tachée à la fi- 
celle; longues balle x chacune ou 
meilleur marché À centaine, Fai- 
tes votre pr m pour l'hiver pro- 
chain. S'adresser à M. FPoiron, So- 


301 — 2 
539-7P 


merset, Man. Téléphone 


CHATAWATY 


INVESTMENT COMPANY 
Hôtels 
Prèts 


inriétes immobi! tres — 
mes — À nc 


Hs pothe ques 


Téléphone 92-6053 
édifice Melintyre — Winnipeg 


Beauchemin — Tél: 6-5159 


es — 


326 
P-A 


C. R. DUFAULT LIMITED 
ENTREPRENEURS 
Chauffage — Ventilation 
Plomberie 
Tôle - Foyers mécaniques = Plan- 
chers en tuiles asphaltées - Clima- 
tisation - Plomberie - Toitures 


677, rue St-Joseph, St-Boniface 
Téléphone 20-2505 


Louis Matile 
& FILS 


Horlogers suisses 


238, rue Main, Winnipeg, Man, 
{Vis-à-vis Consolidated Motors Co.) 


Téléphone 92-6625 


Réservoirs d'entreposage 
pour fermes 


Réservoirs 
bour usage ur 


d'entreposage en acier 
» sol, bouts renfor- 
cés avec ou sans support de pieds en 
fer angle ou ba asses. Capacité 
300, 500, 1,000 gal s, 1 ou 2 com- 
partiments éprouvés 100 et ga- 
rantis lage. Egale- 
boyaux et 


cou 


cont 
ment acce 
añjultages 


Ecrivez pour 


GREEN'S STOVE & FURNACE LTD 


975, ave Logan Winnipeg, Man. 


obtenir prix, etc. à 


CORSETIERE 


représentant la Compagnie Spen- 
cer. Corsets et brassières faits in- 
dividuellement pour chaque per- 
sonne. Aussi supports chirurgicaux 
pour hernie et épine dorsale. S'a- 
dresser à Mme Germaine Courteau 
96, rue Sherbrook, Winnipeg. 
Téléphone: 35-226. 


Poils Disgracieux 


verrues, boutons. Nous 
sons absolument de les en- 
lever pour toujours. Nouvelle mé- 
thode sans douleur, Traitements à 
partir de 5200, Un seul traitement 
suffit pour enlever pour toujours 
les poils des jambes et des bras 


The Dermic Institute 


500, édifice Kensington—Tél. 924 110 
WINNIPEG 


Signes 
garantis 


GRY MONPRE A FONTAINE 


ure 


ncher 


sur la Pr 
te d'appare 


raent 
e x 
" se ! - antens 


VONTAINF & COMPAGNIE 


Pendant quarante ar 
svons donné de la miér 
vous n'en aviez plus 
révaré votre podle nd vous étiez 
s le p 1e anger f et 
votre ler à repasse juand ectu- 
ne 
nie ans nous . 


COMPAGNIE 
Téi.: 20-1425 


FONTAINE & 
ave Frovencher 


L'éloge de ia marque 


FRIGIDAIRE 


n'est p à taire 
Le Ca de rétrigerat 
Cadillac d poêles de 
Cadillac de tout appareil 
c'est 


FRIGIDAIRE 
FONTAINE & COMPAGNIE 


viennenj de se décerner l'a- 
gence exclusive St-Boniface 
de 


électrique 


voir 


FRIGIDAIRE 


êtes intéressés À acheter 
fait de mieux, à un prix 
élevé que celui d'autres 
marques de qualité inférieure, si 
vous désirez acheter à termes, si 
vous voulez encourager les vôtres 
voyez 


FONTAINE & COMPAGNIE 


4. 20-1425 
ÆBonitace 


si vous 
ce qui se 
pas plus 


165 
Seuls 


ave FProvencher — 
représentants 
pour 

FRIGIDAIRE 


REFRIGFRATEURS 
MACHINES À LAVER 
POELES — RADIOS 


Vous pensez probablement qu'avec 
toutes Îles annonces mirobolantes 
faites par le grosses maison de 
l'autre côté de l'eau vos marchands 
locaux ne peuvent pas y arriver 

Erreur Passez nous voir 


Et bientôt convaincu, vous direz 


c'est bien vrai: 


FONTAINE & COMPAGNIE 
font mieux 


165, ave Provencher — Tél. 20-1425 


REFRIG ATEURS 
A LAVER 
— RADIOS 


TOUT CE QUI EST ELECTRIQUE 


Et nous vendons À termes si faciles! 


FONTAINE & COMPAGNIE 


Mais oui Bien sûr Nous 
vendons toujours nos réfrigérateurs 


à cinquante cents par jour 
Pas de paiement comptant, pas de 
paiement mensuel, pas de frais 


Voici comment: Près 
de votre réfrigérateur, nous instal- 
lons un compteur (meter). Chaque 
jour, vous y déposez cinquante 
cents, Une fois par mois. vous nous 
apportez le tiroir où se trouve l'ar- 
gent, on vous donne un reçu et 
lorsque le montant est payé, le 
fridge'* est à vous. Pensez-y: 


CINQUANTE CENTS PAR JOUR 
PAS DE PAIEMENT COMPTANT 


d'installation 


COMPAGNIE 
Tél. 20-1425 


FONTAINE & 
165, ave Provencher — 


mai. La saison des 
nouveaux mariés et 
dont ce n'est plus si 
cadeau d'anni- 


Voici le mois de 
mariages. AUX 
aussi à ceux 
nouveau, offrez un 
versaire utile. Cadeau dont ils se 
serviront chaque jour et qui cha- 
que fois vous rappellera à leur bon 
souvenir. Donnez quelque cho- 
se d'électrique. Pot it ce qui est 
électrique, bien entendu, voyez: 


FONTAINE & COMPAGNIE 
ave Provencher Tél.: 20-1425 


-leur 


t 
to 


165, 


M. J.-A.-M. 
De La Giclais 


Prêts d'argent 
rances contre l'incendie 
ou autres 
rue Main Winnipeg 
Téléphone: 92-4012 


Assu 


3212, 


N. & F. SCARDINA 


OPTIC 


IENS D'ORDONNANCES 
393, ave Graham, Wonies — Tel. 93-7823 


e de la vue, cor n ste. Si vous êtes 
0 € M tanitoba Medical Se e vous avez droit à un examen 
de la vue fait par votre og ste seulement 
Appele n pour fixer ir endez-vous 
NOU s "PARL ONS FRANCAIS 


WILFRID ROYAL & COMPAGNIE 


Tous genres d'assurances 


314-5, édifice Avenue 


Téléphones: 


Winnipeg, Man. 
931 558-9 


POUR ACHAT, VENTE ou ECHANGE de propriétés de ville ou 
de compagne, MAISONS, DUPLEXES, BLOCS de résidence ou 


de commerce, 


FERMES de tous 


HOTELS ou 


genres, 


autres COMMERCES à la compagne, 
S'ADRESSER A 


ARPIN REALTY 


668, 


ARPIN — Tel 


avenue Tache, 
Bureau 20-8023 é 


St-Bonitace, Man. 


sHdence 


FRANK SIMONITE CO. 


403, édifice Time 
Tel.: 92-6170 


t s un bon 
Fer 


s gratuitement 


uers 


avant 


d'Eaton) 


Tel. 


(en tace 
: 92-6179 


x de re € 


de Vous élabhir en 


Vente et achat de maisons — MALASINS — Larages — fermes, etc 


O.-J. DE STEUR, 


56, avenue Lawndale 


Norwooëd — 


representant français 


Téléphone: 42-22x 


EMPLACEMENT À VENDRE avec pos- 
te à essence — Sur grande route, 18 
milles de Winnipeg, dans centre €ca- 
nadien-français, prés église et école 
Maison moderne de 5 pièces avec 
sioker: étable: poulailler Environ 1 
sere de terrain. Pour plus ds: rensei- 
soements. s'adresser Gustave Re- 
snier, St-François-Xavier, Man. Tél: 
18-15. 1-TFr. 


FOUR ACHAT ET VENTE 
de propriétés de ville, campagne, 
fermes ou commerces, s'adresser à 
C. BUFFET 
202. édifice Melntyre 
Téléphones: 92-1125 ou 42-5254 
Tr 


A VENDRE — Propriété de 14 acres, 


10 minutes du village de Duck Lake 
Maison semi-moderne 24 x 32, 7 pie- 
ce 2 étages bassement, chauf- 
f itral. Eau en quantité. Idéa- 
e pour terme laitière ou d'élevage 
Etable, porcherie, poulailler, autres 


bâtiments. Aubaine exceptionnelle à 


55,000 00 comptant ou 86.600 00, à ter- 
mes S'adresser À Guy Pelletier, 
Duck Lake, Sask. #22-8P 


A VENDRE 

t poêle à huile “Monarch 02—A" 
Téléphoner À 93-3873. 

586-T+ 


MAGASIN A VENDRE — Chiffre d'at- 


340 000.00 année, Maison 
de 4 1ambres avec salle de bain 
ompléte propriété et fi 
W; stock en plus. Situé 
L de courses d'automobiles. 
plus de renseignements, s'a- 
dresser à 821, rue St-Joseph, St-Bo- 
niface, ou téléphoner à 92-1652. 


par 


328-9P. 


HOTELS A VENDRE 
dans la Saskatchewan sud 
$40 ,000 e ler à l'avantage 
manger est ] 


2 hôtels 


1000 et 


louée; le 
de briques 
toute première 
iX du premier sera 
000.00 si travaux d'a- 

commencés avant 


à salle à 
construction 
r de 


oration 


a vente. A.-J. Boyer, Kipling, Sask. 
Téléphone: 109, $#49-10C. 
A VENDRE — été 200 x 1425 
rue de égl se, St-Norbert - Lot de 
ère 210° x 800’, à St-Norbert Ma- | 

que Our ré nce d'été: S500 
$ Pa@rseses à C.P, Treherne, Man. 
848-9P. 

TERRE A VENDRE à Ste-Geneviève 
160 acres, 80 en foin 12 cassées” 
reste en bois. Tuut clôturé. Maison 
ogeable étable et hangar Prix, 


$1200.00. S'adresser à Joseph Gayet. 
Ste-Geneviève, Man, 
— Commerce 
voitures 1 Chevrolet 1953, 1 19. 
35 milles à l'ouest de Winnipeg. S'a- 
dresser à Léon Sénécal, St-Eustache, 
Man, Téléphone: Elie 316 — 1 2. 
#12-9P. 


A VENDRE de tax 2 


A VENDRE vour cause de deuil très 
récent joii costume de dame, ja- 
quet.é et jupe, tout neuf, n'a pas été 
porté. Valeur $65 réduit à $43. Télé- 
phoner à 20-4484. 878-8P. 


BONS INSTRUMENTS ARATOIRES 
USAGES 
Tracteurs 
Massey-Harris nos 55 et 44-4 
Massey-Harris 102G Caterpillar 22 


John Deere-D. Tous sur 
Disques-semoirs à sens 


pneus 
unique 


John Deere 6° — Cockshutt 8" 
McCormick 9 
Semoirs 
Oliver 28 rangs. Modèle récent, 
Massey 28 rangs avec presseur. 
John Deere -- 18 rangs. 
Cuitivateurs 
Oliver: 10° Massey Duplex 12 — 


quelques bonnes 12 et 15 herses à dis- 
ques avec ou sans accessoires pour se- 
mer 

Tous ces articles sont en bonne condi- 


tion et à prix avantageux 
GREGG MACHINERY 
Smith et Halifax Régina, Sask. |! 
3711-80, | 


HOTEL MENARD 


186, ave Higgins, Winnipeg 
{Vis-à-vis la gare du CPR) 


courante, chaude et froide, 
dans chaque chambre 
$200 par jour, en montant 


Téléphone 92-8746 
Léo et Oliver MENARD, 


Eau 


prop. 


IMMEUBLES À VENDRE 

de ville, établissements 
de cmmerce et fermes 

Service sèr, prompt et courtois 

4 René Pariseau ou 
{, A, Grant 
téléphonez, écrivez 

ou télégraphiez 

Provinces Investment Co. 

300, rue Main 

92-5266 Le soir: 93-5995 

Fondé il y a 36 ans 


Maisons 


Venez, 
Four 


Tel.: 


GUERTIN Frères 


MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 
266, rue Sherbrook 

Winnipeg Tel.: 3-7258 


vous et votre famille 

désirez prendre un 

succulent repas à la dinde, 

rendez-vous le dimanche, 
entre 

h. 30 a.m. et 8 h. p.m., 


HA VEN LUNCH 


344, rue Main, Winnipeg 
Notre spécialité: DU POULET FRIT 
Téléphone 92-1076 


Si 


SOUVENIRS DE 
PREMIERE COMMUNION 


chainette argentée avec 

> miraculeuse sur fond bleu, 
bleu avec cap de fantaisie. 

jolie boîte doublée de 

ec inscription ‘Souvenir 
Première Communion”. Par la 
$2.50 
> chapelet perle satin rose 
oxydé et daille 

use, La boîte porte l'ins- 
Souvenir de Première 

‘union’. Par la poste $2.2 

Etui de chapelet, cuir blanc fermoir 
bout avec inscription 
lère Communion” 
la poste $c.50 
[at c ferme- 
tion de 
$0.65 
jaune 
$1.50 
frange métalli- 
indivi- 
5250 
ropd, en verre, 
images en couleurs, 
Boite indivi- 
$0.85 
verre colorié, 
fille ou garçon 
$1.50 
etui 


on pression 
ivenir 


Par 


chapelet 
avec 


insigne 
\a poste 
irsigne, 
dans une boite 
poste 


frange 


Brassard et 
dor *e 
Far la 

venir 
bombée 

ou garçon. 

la poste 


fuie 
Par 
r en 

Pour 


Romain avec 
fini nacre 


Le Bijou des Par oissier 

fants rel 

illustrations 
rs 156 pa 


messe en 
tranche 
Idea] 


dorée. 
pour 


cc ar la $1.75 
LA PANETER#Æ NOTRE-DAME 


574, avenne Notre-Dame, Winnipeg 
féléphone 3-1461 


2. 


P poste 


7173-90, 


842-8C. 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


A VENDRE — Maison 
de terrals. à 
grandeur, électr 


de 6 pièces avec ! 
St-Ma 


maison. Prix 

aptant balante è yer 
dresser à 699, rue Marion, Nor- 
wood. Téléphone: 20-4584. "1-00 
A VENDRE — Sioker Volcano en bon- 
ne condition. S'adresser à 2-P. Ken- 
ny, 3502, chemin Fembina, St-Nor- 
bert Man. sresr 

SUITE DE ? CHAMBRES à loue F 
+ ler juin, pour adultes seulement 
S'adresser À 174, rue Bertrand, St 
Boniface. #45-8€C 
A LOUER — Suite de 2 chambres 
maison moderne: près arrêt d'auto- 
bus. Téléphoner à 20-2211. 74-80 
SUITE A LOUER 4 personnes tran- 


quilles. Libre le 1e rillet. Cuisine 
moderne avec évier et poêle, Arrêt 
d'autobus À la te, S'adresser À 
535, rue des Meurons St-Boniface 
Téléphone 93-4306. #15-8C. 


A LOUER — Un 


avec fac 


chambre 
faire la 


meublée 
cuisine 


Une 
pour 


tés 


S'adresser 
St-Boni- 
#73-8C. 


Femme ou fille tranquille 
Dollard 


à 163, boulevard 


face. 


A LOUER — Su 
soubasserne 
te de côté. Pr 
de 5 chambres 
ler plancher 
deux à 325, 
phones: 92-5697 


Prix _$e0 00 
ave Provencher, 
ou 913-8964. 


Demandez catalo- 
gues gratuits: avons tous genres li- 
, vres venant de Paris. 2,000 titres dif- 
| férents au moins, milliers dollars en 
stock, fournissons gratuitement 12 
catalogues différents par an. Le plus 
grand choix au Canada. ETOILE, 
327, Mont-Recyal est, Montréal 
261-TF 


AUX LISEURS — 


ON Done FERME. la 


section 
5 


ou 


plus près age lique 
ayant € e enseigr int hauts grades 
Ecrire à Boite 801, La Liberté et le 
Patriote, 619, ave McDermot, Winni- 


peg 801-12P 
où Dem ANDE — Homme de 40 à 50 
ans capable d a der au soin de v - 
lards. Bon salaire. Pension fournie 
Pour détails, s'adresser à Soeur Su- 
périeure, Hospice Jeanne d'Arc, St- 
Hubert Mission, Sask s29-9P. 


PRODUITS RAWLEIGH 


ON DEMANDE mmédiatement un 
homme ou une femr actif pour 
vendre les Produits Rawleigh au dé- 
tail dans le district de St-Boniface. | 

| Ecrire à: Rawleigh's — E2903 — Win- 

| nipeg, Man. 


ON DEMANDE 

Dame bilingue, préférablement 
d'âge moyen, sachant dactylogra- 
phie, pour travail de nuit au bu- 
reau d formation de l'hôpit St- 
Boniface. S'adresser au di teur 
du personnel, Hôpital St-Boniface, 
869-8C, 


STENOGRAPHES ET DACTYLOGRA- 
PHES — pour les départements du 

| gouvernement à Winnipeg. Salaires 

| 

! 


$115-$186 par mois, selon expérience 
et qualifications. FEMMES MARIEES | 
ACCEPTEES. Pour détails, ‘s'adres- | 
ser immédiatement à la Commission 
| du Service Civil, 356, rue Main, Win- | 
nipeg. W349. | 


ON DEMANDE — Le département de 
police de St-Boniface demande jeu- | 
ne homme bilingue connaissant la | 
sténographie et la dactylographie, | 
pour re ag de bureau à commenc | 
de suite, Salaire mensuel initial: 
$177.70. Se présenter en personne au 


| 
| 
| chef de police, entre n. et 5 à, 
| tous les après-midi, et apporter ré- 
|  férences de caractère 876-8C. 


| COMMIS DE TRAVAUX, pour le dé- 
partement de la Défense nationale à 
Shilo, Manitoba. $290-$319. Voir dé- 
tails affichés aux bureaux de poste, 
| aux bureaux du Service National de 
| Placement, ou s'adresser à la Com- 
mision du Service Civil, 356, rue 
Main, Winnipeg. W347. 


ASSOCIATED INSURANCE 
AGENCY LIMITED 
618, édifice Mcintyre 
Téléphone 93-5405 


A VENDRE 
St-Boniface — Maison moderne de 5 
pièces: soubassement à la grandeur; | 


chauffage à air chaud. Prix, $5,700.00; 
comptant requis, $1,000.00 

St-Boniface — Maison de 6 pièces, 2 
salles de bain: chauffage À air chaud 
avec brûleur à l'huile. Prix, $86,900.00, 
à termes. 

St-Vital — Bungalow 
5 pièces. Prix, $12 
St-Vital — Maison moderne de 
ces. Prix, $5,000.00, comptant 
$1,000.00. 
Norwood — 
fage à air 
ment. Prix, 


très moderne de | 
500.00, à termes 

6 piè- 
requis, 


7 pièces, chauf- 
chaud: très bel emplace- 
$7,800.00, à termes 
St-Boniface Magasin d'épiceries et | 
de viandes chiffre d'affaires par 
mois: $4,500.00. Pr ameublement 
$7,000.00; plus stock au prix du gros; | 
a termes | 
Le soir | 


| M. À. SYLVESTRE | 


500, rue Riichot - Tél. 20-6974 | 
865-8C, 


Maison de 


Satisfaction 

a bas prix 
Contre-plaqué pour base à lino- 
léum et tuiles: fini intérieur et 
nombre d'autres usages. Essayez le 


contre-plaqué de peuplier Nisbett 

fabriqué à Prince-Albert Sark 

Feuilles 4 x 4, en !, et % de pouce 

d'épaisseur, Voyez notre agent ou 

écrivez à 

NISBETT PLYWOOD LTD, 
Prince-Albert, Sask. 

862-18C. 


Epargnes 
10°: à 20°. 
Achetez votre 


manteau de fourrure 
chez 


Ant. LANTHIER & fils 


254, rue Main 
WINNIPEG 


Téléphone 92-3891 


Réparations et entreposage 
Satisfaction garantie 


52 ans d'expérience 


nf ti 
Mesdames! (À ex 
Votre ee 


nouvelle 
permanente ( 


Dernieres modes Vi d « 
de New-York, . 2: { 
Paris et 4 
Hollywood à # 
on 
Permanentes à fr prix régulier 
$15.00 - avec une bouteille 
gratuite de parfurr 55. 00 
Seulement 
Amenez votre famille 
GOLDEN BEAUTY SALON 
St. Mary's et Hargrave, Winnipeg 
A une rue au sud de la gare 
des autobus 
Vis-d-vis ia cathédrale Ste-Marie 


Pour rendez-vous 
téléphonez à 92-5902 - 92-3157 


| vous voulez savoir ce qui s'y pas- 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil Provencher 


Assemblée du 14 mai 

Après enquête générale des 
rapports soumis de la vilie même 
et des sous-conseils, il fut décidé | 
de remettre à l'automne prochain 
tout projet d'initiation. Les de- 
mandes d'admission actuellement 
tablées devront donc attendre à 
plus tard. Autre alternative sug- 
gèree, que ces aspirants passent 
leur initiation dans un autre con- 


seli. 


Nouveau conseil 

Sur ce sujet, nous pouvons an- 
noncer définitivement la forma- 
tion d'un nouveau conseil de lan- 
gue française en la paroisse du 
Précieux-Sang de Norwood. L'as- 
semblée reçut avis de plusieurs | 
demandes de transferts. Proven- 


| cher accordera gracieusement ces 


transferts pour tout membre en 
règle qui en fera la demande: 
Somerset, St-Boniface, Lorette et 
Précieux-Sang, autant de nou-| 
veaux conseils formés des rangs 
de Provencher. Toujours nous 
souhaitons bonne chance à ces 
nouveaux conseils et leur prodi- 
guons toute notre coopération. 
Education religieuse 
tapport fut reçu du directeur 
de publicité de la campagne d'in- 
formation religieuse, 
de ces annonces si bien tournées 
qui expliquent notre religion au 
grand public? Ces annonces pa- 
raissent régulièrement dans les 
andes revues et journaux au 
irage de plus de 36 millions. Les 
résultats sont éblouissants. A date, 
un million et quart de lettres de- 
mandant plus amples renseigne- 
ments ont été reçues. Et 111,000 
requêtes pour le cours complet 
d'instruction religieuse. En gran- | 
de majorité, ceux qui prennent ces | 
cours avancés embrassent la re- | 


| ligion catholique, Ainsi que nous | 


l'avons déjà dit dans le passé, 
ne fut-ce que pour cette seule | 
raison, nous devons être fiers de 
contribuer comme Chevaliers de 
Colomb à ce plan pratique d'ac- 
tion catholique, 


Conseil d'Etat 


La Convention d'Etat aura lieu | 
le 30 mai, au Juniorat de la Ste- | 
Famille de St-Bonifacg. Comme 
toujours notre délégué aura sa 
lettre de créance en bonne et due 
forme. Serait-ce trop espérer que | 
de s'attendre à ce que les autres 
conseils qui pourront qualifier en 
feront autant cette année? 


St-Adolphe 


Il nous fait plaisir de savoir 
que le sous-conseil de St-Adolphe 
se réunit assez régulièrement. Si 


se, informez-vous auprès de Ti- 
Gus. Il vous le dira même sans 
que vous le lui demandiez. Et le 
secret, Ti-Gus, qu'en fais-tu? 
BISTOURI 
a, 


ROYAL REALTY CO. 


516, édifice Mcintyre 


M. J.-R, POIRIER 
(Représentant français) 


Tel. 92-5801 Tél. 92-7702 | 


A VENDRE 


Près de Winnipeg — dans village fran- 
Çais: ferme de 300 acres, 200 acres 
ensemencées; reste en foin et pâtu- 
rage. 32 têtes de bétail. Revenus du 
lait: plus de $600 par mois. Machi- 
neries agricoles au complet. Bons 
bâtiments, Electricité, bonne eau. 
Près d'un très gros village. Prix, 


le | 


tout, y compris bétail, machines et 
ferme: seulement $28,000.00, à ter- 
mes. 

St-Boniface — Maison de 6 pièces, près | 
de la basilique et écoles; grand lot 
Prix, pour vente rapide: $7,300.00, à 
termes. 

Norwood — Bungalow de 5 pièces sty- 


le colonial: bâti il y a seulement 10 
ans. Près église du Précieux-Sang et 
écoles. Salle de récréation au sou- 
bassement. Fini de pin noueux de 
choix. Chauffage à l'huile à air cli- 
matisé. Beau garage. Prix réduit en 
raison du départ du propriétaire; 
seulement $11,300.00, à termes. 

| 50 milles de Winnipeg — Ferme de 240 
acres; bons bâtiments; électricité; 
bonne eau. 15 têtes de bétail. Machi- 
neries agricoles au complet. 15 acres 
cultivées; le reste en pâturage. Le 
tout, au complet, seulement $8,000, à | 
termes. 

St-Vital — 1 acre de terrain, Maison 
entièrement moderne de 8 pièces. 2 
poulaillers. Très bonne aubaine à 
seulement $8,000.00; $4,000.00 comp- | 


tant, balance comme loyer. 
Le soir 
M. J.-R. POIRIER, tel. 41-876 
3617-80. 
A VENDRE | 


Centre de St-Boniface — Bungalow 
moderne de 7 pièces plus 2 chambres 
au soubassement. Chauffage automa- 
tique à air chaud. Prix, $13,000.00. 


St-Boniface — Maison moderne de 7 
pièces; très convenable pour famille 
ou pour louer, Prix, $5,800.00, 


St-Boniface — Cottage moderne de 4 


pièces plus attique non fini, espace 
pour 2 grandes chambres, rix, 
$9,000.00. | 


St-Boniface — Duplexe de 10 pièces, | 
emplacement idéal; chauffage à eau 
chaude avec brûleur à huile: $12,500 

Norwood — Cottage moderne de 6 piè- | 
ces; chauffage à air chaud. Prix spé- 
cial pour vente rapide: $10,300.00, 


Norwood — Près église Holy Cross — 
Bungalow ultra-moderne de 6 pièces: 
chauffage à eau chaude. Prix, $11,- 
800.00. 

Norwood — Cottage moderne de 4 piè- 
ces; chauffage à air chaud, Prix, 
$8,800.00 

Garage 36’ x 46’, avec tout l'outillage: 
dans village canadien-français ayant 
école supérieure, église; 100 milles 
de Winnipeg, Bon chiffre d'affaires. 
Prix, $8,000.00, termes faciles. 

Ferme de 160 acres, toutes cultivées 
100 ensemencées. Près village cana- 
dien-français; 40 milles de Winni- 
peg. Maison moderne de 7 pièces. | 
Hydro. Système d'eau à pression 
Prix, $20,000.00, pour ferme, récolte 
ét machines agricoles. 


S'adresser à 


TOUGAS REALTY 


190, avenue Provencher 
Télephones: 
BUREAU — 20-8175 


A.-d. Boulanger (rés.): 93-2134 
366-8C. 


STAR STORAGE 


Demenagement 
ou éloigné, n'importe où 
Entreposage 
Entrepôt moderne, propre 
Empaquetage 
Mobilier, vaisselle, etc 
Expédition — Service en commun 
(pool) 
vers loules les principales villes 
canadiennes — Allied Lines, North 
American 
TELEPHONE 92-2951 
Angle Edmonton et 51. Mary, Wp£. 
6u-TTr 


Local 


» 


Qui n'a vu! 


| suivants meritent 


| tion, 


Au Sacré-Coeur 


Le président du Club du Sacré- 
Coeur, M. Denis Bourbonnais, dé- 
sire annoncer que le banquet an- 
nuel du Club aura lieu le jeudi 
28 mai prochain, à 7 h., dans la 
salle paroissiale. Tous sont les 
bienvênus. Les paroissiens qui dé- 
sirent obtenir des billets 
qu'à s'adresser aux membres du 
Comité ou à n'importe quel mem- 
bre du Club. Le prix est de $1.75 
le billet. 


des prix pour les gagnants dans 
les diverses ligues de quilles. 


tre clôturera la dernière rencon- 
tre. Les dames de Ste-Anne au- 
ront charge du repas, 
LL LA LZ 
Félicitations à nos équipes de 
balle molle de l'école qui toutes 
deux ont remporté des 
en la fête de Dollard contre des 
clubs de St-Boniface. 


Ligue de 10 quilles 


Les finales pour le champion- 
nat de la ligue de dix quilles ont 
eu lieu, le mardi 19 mai, 
l'équipe de la Western Paint, ga- 
gnante de la deuxième série, et 
celle de la Canadian Publishers, 
gagnante de la première série. 
Sauf une ou deux exceptions, les 
joueurs de la Western Paint se 
sont surpassés à cette occasion 
et ont defait la redoutable équi- 
pe des imprimeurs. Chez les 
vainqueurs, mentionnons MM. 
Gérard Léveillé, Henri Bou- 
chard et Victor Vien à qui re- 
vient une large part du crédit 
pour la brillante victoire de 
mardi dernier. 

Chez les perdants, les 
une 


joueurs 
mention 


Le banquet sera suivi| 
de la distribution des coupes et | 


Et | 


une soirée récréative avec orches- | 


victoires | 


n'ont | 


Au Club du Sacré-Coeur 


entre | 


honorable: Roland Aubry, Louis | 


Sala, Raymond Lajoie et Wilfrid 
Morin. 

Félicitations aux champions 
de 1952-53 à qui sera décernée la 
jolie coupe Desjardins, lors du 
grand banquet annuel du Club 
du Sacré-Coeur, à la salle parois- 
siale, le jeudi 28 mai. Remer- 
ciements aussi au juge et au 
vérificateur de la soirée en ques- 
MM. Thomas Roy et Jean 
Villeneuve. 


Progres de la route 


transcontinentale 
OTTAWA — Un montant d'en 
viron $50,000,000 sera consacré 


cette année à la construction de 
divers secteurs provinciaux de la 
route transcontinentale. C'est le 
plus vaste programme élaboré de- 
puis le début de cette route, il y 
a trois ans. 


Occasions d'emploi 
(Service fédéral) 
Médecins (bilingues), Ottawa, 

jusqu'à 56,300. 

Directeur adjoint, division des ex- 
positions, Ottawa, $5,270-$5,590. 
Chimistes, Laboratoire d'hygiene, 
Ottawa, jusqu'à $5,580. 
Biochimistes, Service des aliments 
et drogues, Ottawo, jusqu'a $5,- 
260. 

Spécialiste des normes du pétrole, 


Ottawa, $4,600-5$5,240. 


Dessinateurs-surveillants, Ottawa, 
$4,040-$4,520. 
Directeur adjoint de l'instruction 


navale, Ottawa, $3,670-$4,490. 
Contremaitre d'atelier d'usinage, 
Ottowa, jusqu'à $4,860. 

Artistes commerciaux et artiste 


commercial adjoint, Ottawa, $2,- 
990-$53,480 et 52,240-$2,600. 


les détail 


ents et des {0 iles 


procu# bureau 


1953 


22 mai 


Vestons élégants 
pour les jeunes 


Voici des vestons entièrement 
doublés, pour la chaude saison, 
aux lignes chics et élégantes! Ces 
vestons sont de coupe soignée . .. 
le devant est en velours côtelé 
de coton, le dos et les manches 
sont de rayonne avec tissure 
’houndstooth”", les poignets, le col 
et la ceinture sont tricotés en une 
garniture deux teintes. Grandeurs, 


34 à 38, dans les cou- 
les rouge vin ou bleu. eu. Q. 95 
CAOEUR 
Vestons gais pour 
“sorties spéciales” 

Dos, manches et collet en gabar- 
dine de rayonne, devant en velours 
côtelé quadrillé. Taille élastique 
froncée, boutons sur le devant, et 
deux poches à rabat sur la poitrine. 
Choix de: jaune, blanc ou rouge, 
avec gabardine de couleur contras- 


tante. Grandeurs: petits 
(32 à 34) et moyens s 8- 95 
Rayon des vétemenis pour garçons, 5e étage. 


(36 à 38). Chacun … 
ÉT. EATO N Cine 


Haymond Couture — à votre service 


AU 
SAIRS TIRE EXCHANGE 
Graham et Garry, Winnipeg, Man. 


Pneus neufs pour autos, camions et tracteurs 
Vulcanisation — Pneus recouverts de caoutchoue 


Economisez $100 maintenant 


Achetez directement de la fabrique chesterfields, divans 
et autres fauteuils en sections construits selon 
vos propres spécifications. Vaste choix, 


Aussi, nous réparons et recouvrons vos vieux meubles capitonnés. 


Venez voir nos salles de montre 


ATLAS UPHOLSTERING 


Téléphone 26-072 — 283, rue Market 
(Vis-à-vis l'annexe de l'Hôtel de Ville) 
Achats personnels seulement 
le vôtre 


Ever-Charge 
maintenant Li. 4 
CHARGE LES PILES EN 10 MINUTES 


{Maintient les piles chargées automatiquement) 
Actionnez le MOTEUR, utilisez les LUMIERES, 


faites jouer le RADIO autant que vous le voulez 
Plus de recharge de piles — Ever-Charge le fait! 


Fait durer une pile neuve ou usagee deux fois plus 
longtemps et double son pouvoir 
(Un traitement seulement requis) 


Pour usage dans autos, camions, tracteurs, générateurs de 
lumières, etc. 


e EVER-CHARGE est ga- 
e EVER-CHARGE empêche le plomb ranti pour accomplir tout 
et l'acide dans une pile de fusionner ce que l'on spécifie si on 


Procurez-vous 


pour former ce que l'on appelle la l'emploie selon les direc- 
sulfuration, qui cause 90% des dé- tions et si la pile et le 
faillances de piles. LE avec ga- générateur sont mécanique- 
rantie de remboursement. ment en bon état, 


(Ne retardez pas — faites mettre toutes vos piles en ordre aujourd'hui) 


Insistez pour avoir EVER-CHARGE — N'acceptez pas de 
substituts. Ce coupon vaut 50c par paquet. - (Prix rég., $1.50) 


Flu-O-Ray Distributors 1737, rue Rose 


Régina, Sask, 
SEULS DISTRIBUTEURS AU CANADA 


Tél. 32032 

Offre spéciale d'introduction — Découpez-la et postez-la aujourd'hui 
Envoyez-moi, svp. ( ) paquets de ‘“EVER-CHARGE'" à votre prix 
spécial d'introduction de seulement $1.00 le paquet, pour lequel j'inclus 


comme paiement. 


NOM 
ADRESSE 
ON DEMANDE UN AGENT DANS CHAQUE 


PRIX RÉDUITS 


NOUVEAU STOCK GARANTI 


PNEUS ET CHAMBRES À AIR 
GOODYEAR 


DISTRICT 


2-24 4 plis $ 68.00 $11.50 
12-26 4 plis 73.00 12.25 
12-28 4 plis 75.00 12.60 
13-28 6 plis 101.00 12.40 
13-30 6 plis 109,50 15.90 
14-28 6 plis 123.25 16.50 
14-50 6 plis 136.50 21.25 
14-34 6 plis 156.00 22,50 
600-16 4 plis 17.75 2.75 
7.50-18 4 plis 26.75 3.90 


Pour les grandeurs non mentionnees, écrivez-nous. Nous pou- 
yons vous procurer des pneus, des chambres à air pour votre 
tracteur, auto, camion, machine agricole ou équipement de 
route à de semblables prix réduits. Si vous acquittez la com- 
mande au complet, nous payons les frais d'expédition. 
N'oubliez pas que: Nous avons en vente le stock le plus consi- 
dérable dans l'Ouest du Canada de pièces usagées pour trac- 
teurs. Service prompt. Pas de retard. Donnez, s.v.p., le numéro 
de la piéce, la marque, le modéle, le numéro de série de votre 
tracteur au Dépt, “A” 


General Tractor Supp y 
and Machine Shop :;: 


